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Edmonton, le 17 mai 1915. 


Monsieur le Directeur, 
“Le Courrier de L'Ouest” 


Edmonton, Aïberta, 


Monsieur, 


En vous iransmettant le let- 
tre qui m'est adressée par le 
président de l'Association St- 
Jean-Baptiste, je. me permets 
d'y ajouter un mot d'explication, 
la forme un peu abstraite sous 
laquelle elle est rédigée ny au- 
iorise, je crois.: ‘ 


Dans “Le Devoir” du 3 mai 
dernier, ainsi que dans ‘La 
Presse” de Montréal, s'étale une 


Jettre signée par le Dr. Boulan- 


ger. EMe a trait à lPassemblée 
énérale de notre Association 


nalionale en avril dernier, séan- 
ce À laquelle fut soulevé un dé- 
bat sur Ja motion Michener. 
Dans son ensemble, la lettre si- 
#néc pat le président de l'Asso- 


cialion  St-Jean-Baptiste, reflète 
une fuinte politique assez pro- 


noneôe ; en plus il y est dit: QUE 
L'ASSEMBLEE A ENDOSSEE 
L'ATFIPUDE DE CEUX QUI ONT 
VOTE EN FAVEUR DE CETTE 
MOTIONX, 

Il tou 
l'article el 
proupaimmte 


d'abord contraire à 
l'esprit de notre 
{Conslitution de 
FAssodiation St-Jean - Baplisie 
d'Edmontou.) de faire ouverte 
ment de la politique, el, par la 
dile Jetlve, le président a forfail 
je crois, à l'un des articles les 
plus importants peut-ôtre, de 
noire constitution. En plus, il 
est faux que l'assemblée ail. eu 
celte circonsiance ou en toute 
autre, eudossé l'atlitude de qui 
qua ce soit sur celle molion. La 
délégation qui s'est rendue au- 


est 


à 


près du ministre de l'Education 
pour connaître son interpréta- 


tion sur celte même motion, au | 
lendemain de cette assenmibiie,, 

en est bien là la preuve. me | 
sera peut-être permis un jour 
de revenir sur ce sujet. 

Avec les meilleurs sentiments 
d'indépendance et de justice, era 
yant représenter l'opipion le la 
grande partie de mes Compalrio- 
Les, de ceux qui mettent, au-des- 
sus des intrigues et des intérêts 
personnels, le bien général 
groupe francais de l'Ouest cana- 
dien, j'ai demandé au président 


qu'après 


ile 


: 


de l'AS l'Association St-Jean—-Baptis- 
te d'Edmonton un mot d’explica- 
tion. Animé du patriotisme Île 
plus sincère, j'ai cru qu'il. était 
de mon devoir de protester con- 
tre cet étal de choses, et ce n'est 
avoir eu‘ la promesse, 
du président de cette association, 
à savoir : que la politique. serail 
bannie de notre société nationa- 
“L'Association St-Jean-Bap- 
tiste d'Edmonton', qüe j'ai con- 
senti à en demeurer Fhumble se 

crétaire. 

L'incident est maintenant clos, 
et je me plais à espérer que l'u- 
mon qui a longtemps animé nos 
aspirations, se continuera dans 
un mouvement vraiment fralter- 


nel, - 
Je demeure M. le Directeur 
Votre tout dévoué, 
ANTONIO PRINCE, 


Edmonton, le 13 miui 1915. 


Monsieur Antonio Prince 


Secrétaire de l'Association S£e 


Jean-Baptiste, 


Edmonton, Alberta. 


Cher Monsieur, 

I est de règle de ne pas faire 
de politique au sein de l'Associ- 
ation &l-Jean-Baptisie, nul n'en 


‘est plus convaincu que moi puis 


que récemment j'écrivais: “L'as- 
Bsociation SL- Jean-Baptiste à Lou- 


jours été une organisation au- 
dessus des partis phliliques, Ge 


surait une infamie qu'on y bras- 
st des intrigues personnelles” 

Or dernièrement “Le Devoir ” 
de Montréal à publié une courte 
lettre que j'avais adressé à son 
rédacteur, Cette façon d'agir 
m'est une vieille habitudes" 

J'ai écril celte lebtre*tion au- 
torisé par l'Association Sl-Jean- 
Baptiste, mais pour ma propre 
salisfaction. 

Eu raison dis vuües bien per- 
sonneolles que contient ma leltre 
il me paraissait clair qu'elle ne 
pouvait être considérée comme 
provenant de noire Association 
nationale. C'est pourquoi 
veux dissiper {tout malentendu 
en faisant celte déclaralion. 

Votre toul dévoué, 


Dr. JOS. BOULANGER, 


Président de l'Association SL- 
Jean-Baptiste, d'Edinonton. 


D 


POINTE SECHE 


La Question bilingue 


La favon ingénieuse dont Île 
“Progrès Allbartain” intarprête 
le sens eriltique de la lettre du 
Dr  Rlaïis, publiée dans notre 
dernier numéro, nous rappelle 
assez bien le deuxième acte des 
‘‘Plaideurs” de Racine, où, à la 
cinquiéme scène, (Wintimé s'é- 
erie : 


“Tel que vous me voyez, 
Monsieur, ici présent, 

“M'a, d'un fort gros souf- 
filet, fait un petit présent.” 


Elle nous fait également sou- 
venir de Phistoire de ce cordon- 
nier qui, ayant reçu aux ‘anti- 
podes du sourire” un Coup de 
pied monumental, trouvait mo-' 
yen de vanter par là l'excellence 
des chaussures qu'il venait de 
vendre. 

HARRY KOVERT. 
0 


BRILLANT SUCCES THEATRAL 


Plus de 500 personnes onl ap- 
plaudi, dimanche soir, une ‘in- 
terprétation particulièrement 
brillante du “Voyage de M. Per- 
richon’”’, donnée sous les auspi- 
ces des Cercles Grandin et La- 
chmbe par un groupe d'ama- 
teurs bien connus dans notre 
ville, 

Les acteurs se sont {ous ac- 
quittés si remarquablement de 
leurs rôles qu'ils ont droit cha- 
eun aux mêmes félicitations ; 
nons aurions constience cepen- 
dant de commettre une injustice 
nous ne mentionnions 
pas particulièrement M. E- 
mile ‘Tessier, qui s'est révélé 
absolument supérieur dans lle 
rôle de Monsieur Perrichon. 

Outre l'amus'ante comédie de 
Labiche, le programme compor- 
tait une partie musicale qui plut 
fort à l'auditoire : Melle G. Ca- 


si 


| sun, qui possède une voix bien 


{timbrée, fut écoutée avec plaisir. 
pa R. P. Lessard el le prof. Bel- 
leau exéculèrent un morceau de 
piano très goûté, L'urchestre 
Pépin, qui prêta son concours 
durant toute Ja soirée, a droil 
aux remerciements de tous les a- 
mateurs de belle musique. 

Entre le deuxième et de trai- 
sième acte, M. C. Turgeon exposa 
l'objet de Ia soirée, en disant 
quelques mots spirituels au su- 
jet de la quêle qui devait àtre 
faite au profit des blessés d'On- 
tario. 

Le public prouva bien son d'- 
vouement à celte belle cause en 
donnant la somme rondeletlte de 
$80. 

M. 
la parole 
sistance si 


N. Laliberté prit également 
pour remercier l'as 
nombreuse et félici- 
ter Jes jeunes acteurs de:leur 
bel effort artistique: il termina 
en présentant au ciapelain du 
Cercle, le R. P. Duchaussois, les 
regrets que suscite dans le 
coeur de tous son départ pro- 
chain. 

Le R. P. Duchaussois répon- 
dit par quelques mots émus qui 
shulevèrent de vifs applaudisse- 
ments. 

En résumé cette belle soirée 
dramatique remporta un vif suc- 
cès, et le voeu unanime est que 


nos excellents amateurs nous 

donnent prochainement l'occa- 

sion d'applaudir encore leur 
beau talent théâtral. 

=————0 

S. E. LE CARDINAL BEGIN DANS 
L'OUEST 

Qnébec, 18—Son Eminence le 

cardinal Bégin, archevêque de 

Quéhec, fera un voyage dans 


l'ouest canadien, l'été prochain, 
probablement ravant août. Ce 
sera la première fois qu'un car- 
dinal canadien visitera ‘officiel- 
lement cette partie du pays. 


je’ 
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LUNDI 17 MAI 


Les troupes britanniques -ont 


pris une vigoureuse offensive au 
nord dYpres. Ils out pu s'en 
parer de plusieurs tranchées al- 
lemands en intligeant. des per- 
Les sérieuses à lennenti, 


Les Français continuent d'a- 


eh ?, 


amuse 


we 


nt 
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EDMONTON, JEUDI, 20 MAI, 1915 


Le président Wilson apasse 
revue de ‘l’estadre .aniérieaine, 
ancrée en radè de New York. Au 
cours du bañaquet qui a suivi ln 
rovue M. Wouürow Wilson a dé- 
Garë que les Etats-Unis ne de- 
mandent rien’ pour. eux-mêmes, 

| mais qu'ils se: réservent le droit 
de parier au QUUE de d'humanité, 
il. 


armee 
m 


EN 


vancer sur différents points : ; bs Pr \: le 
ours gains de la semaine der- en He rancnis, L Des 
nière, qui sont très importants not MENACE, SE ous Ent Les 
ont tous été maintenus. ? communications allenandes on 
tre Lille el: le front de l'ennemi, 
Les Russes ont concentré -des On déelare que | les Allenunts 
forces importantes le long de Ia ont construit autour de Lille un 
rivière San, el une balaille ex- {véritable réseau do fortifications 
trèmement importante semble | modernes. ‘? | 
u rs 
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LA RECHERCHE DES BLESSES SOUS LE FEU DE L'ENNEMI 


Soldats français accompagnés d'un chien ambulancier cherchent 


des blessés sous le feu des canon 


0 NAN AAA OU SA DR RO 


“ire roc sous peu dans 
région, 


devoir 
celte 


La réponse allemande à [4 no. 
te des Elals-Unis concernant le 
coulage uu ‘‘Lusilauia” sera en- 
voyée à Washingben vers Ja tin 
de Ja semaine. 

Ün noëuveau raid aérien allr- 
mand a eu lieu ee nralin, au-des- 


sus de l'Angleterre, 40 bombes 
ont élé jelées sur Ramsgate, vil- 


le anglaise située à Pombouchu- 
re de Ta ‘Famise, 

L'Italie a actuellement une ar- 
imée de 1.700.000 hommes sur la 
frontière autrichienne. On an- 
nonce officiellement que le Roi 
d'Halie a refusé d'accepter la dé- 
mission du premier-iministre Sa- 
landra. 


L'ambassade autrichienne à or- 
donné à Lous des sujets de lEim- 
pereur Francois4loseph, actuel 
lement en Ilalie, de se Lenir prêts 
à quitter ee pays d'une minutes 
à l'auire, 

Les troupes italiennes el 
trichiennes seraient venues 
cuntact sur divers points de 
frontière. 


au- 
en 
Ja 


D ———— 


MARDI 18 MAI 


# 


Les Autrichiens ont subi une 
défaite désastreuse en Bukovine. 
Un communiqué ‘officiel de Pe- 
itrograd annonce que les Russes 
ont fait 20,000 prisonniers et 
ont capturé d'importantes posi- 
Lions sur un front de 106 milles 


de long. L'armée autrichienne 
est en pleine retraile; ce désas- 
tre fait disparaître complèle- 


ment les avantages obtenus par 


la récente avance des Austro- 


allemands. 


aéroplanes appartenant 
ont attaqué un Zeppelin 
revenant des côtes ‘anglaises : 
au cours du combal, qui a eu 
lieu au-dessus de la côte belge, 
le zeppelin a été incendié, 


Des 
aux Alliés 


Les journaux italiens sont u- 
nanimement ralliés au parti dé- 
sirant l'intervention. Une dépé- 
che de Rome mande que des 
trains sont prêts- pour emmener 
les ambassadeurs d'Allemagne 
et d'Autriche. On eroit que a 


situation se. -dénouera avant la. 


fin de Je semaine. ji se 


s allemands. 


eme _— me 


Le déuxième contingent ‘eana- 
dien est arrivé sain el sauf en 
Grande-Brelagne, Les soldats 
sauadiens ‘ont été canutonnés 
provisoirement à Shornelile en 
altendant leur envoi au front. 


————0 


MERCREDI 19 MAI 


Le Giornale d'Italia dil que les 
ambassadeurs «d'Allemagne el 
d'Autriche à Rüume,; ont demandé 
leurs passeports au gouverne- 
méônt italien. fusieurs valises 
contenant des documents des 
ambassades allemande el autri- 
chienne ont été expédiées mardi 
à destination de Vienne el de 
Berlin. / 


continuelles,  de- 
puis fJundi, entravent toutes es 
opérations dans Je uord de la 
France; la canonnade elle-même 


s'est beaucoup ralentie, 


Les pluies 


Les troupes brilanniques eon- 
tinuent leur offensive au nord 
de LaBusséc, faisant à chaque 
allaque des progrès sensibles, 


en 


Les Allemands auraical déei- 
dé de suspendre les allsques de 
sous-Inarins contre les bateaux 
marchands, jusqu'à Jeivoi de 
leur réponse à Ja note des Ptuls- 
Unis. 


a —————————— 


Les pertes allemandes, lors de 


la dernière bataille d'Ypres al- 
Leignent 150,000. 
On déclare d'Amsterdam que 


l'Allemagne se propose de répon- 
re aux Etats-Unis que fe Lusi- 
tanja a coulé par suile d'une ex- 
Iplosion intérieure due aux €ex- 
plosifs que contenait ja Cargai- 
son du uavire. Getle réponse 
sera envoyée jeudi à Washing- 
ton. 


Lord Kitchener a déclaré que 
lies Alliés feront usage de gaz 
empoisonnés dans leurs attaques 
contre les Allemands si ces der- 
niers persistent dans leur ein- 
ploi. 


Le: gouvernement britannique 
fait un nouvel appel pour cobte- 
nir 800.000. volontaires afin de 
former: de nouvelles armées. t 
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L'ARMEE DE FRANCE, APRES 8 
MOIS DE GUERRE 


RaPport descriptif de ia campa- 
gne entière, depuis l'offensive 
initiale—Les opérations en Al- 
sace, les diverses bataillos.— 
Récit officieux et simple. . 

\ 


geuce Router, de Londres, 
par livrai- 


L'ag 

publie actuellement, 

sons quotidiennes, une sorte de 
rapport olicieux où Jos sept pre- 
miers mois dela guorre sSOonL pas- 
ss où revue, Col historique est 
fail de Façon simplio et franche, 

Nous y voyons reproduit Loult ce 
qui a trait à d'affensive initiale 
mans aise, aux opérations du mois 
1 laoût en Alsace el en Lorraine 
je à l'invasion de In Belgique, La 
(ait du vapport aborde [a re- 
raile de Charleroi el la bataille 
h Lx Marne. Puis vient Ia des- 
eriplion de ln eourse à fa mer” 
de La “hataille de Calais" el de 
“la bataille d'Ypros” LA, notts 
relevons Je chiffre, officiellement 
constaté, des portes atfemandes 
ä da bataille dYpross os AITÉS 
Y eomplent 40000 cadavres nl 
lemands ot sur voile danse osti- 


mont los perles tolales de l'en- 
vomi À 150:000 hommes pour 


cette seule bataille qui dura il 
est vrai, du 25 oelobre at 4 no 
\embre. 

Puis le pappork passe en res 


vue les opérations mililuires de 
puis grandes batailles" dos 
Flandres e'esle-dire dut 930 ma 
vembre jusqu'à l'heure nducile: 
lei uous cilons Lexluelloment, 
eur nous considérons cos décline 
tions eomme Lrôs inporlantes : 


les 


“Depuis que En grande halait- 


Sesdu Nord au pris Mn, le haut 
Seogmeandement français n'a 


“bas jugé opportun d'enlbrepron- 
dre degrandes operalions ofeh- 
s'en est Lei à des at 


‘'sives, 
“Laaques Jocalisées dont 
Seipal ohjecLil élail de 


le pin 
retenir 
“sur notre front Le plus possi- 


“ble de troupes allemandes el 
caPentraver ainsi lFenvoi de for 
“ces ennemies du front ouest au 
“front est ce que nous savions. 
être le plan 
alle 


source certaine, 
'état-imajor 


eue 
4 le désir de | 
Sen 

“on fait, Les forces atlemane 
des ranslérées [du front ouest 
au front est ont élé Lrès consi- 
dérabies, Des 52 corps d'arme 
allemands qui nous faistient fa- 
occidental, PAL 
délacher que 
envoyer 


ce. sur de front 
lemiague n'a pu 
qualre corps pour 
les itusses, 


les 
eontre 


“Les conditions climatériques 
ont éLé une autre des raisons qui 
nous ont incilés à relarder nobre 
offensive, La pluie, la boue el 
[le brouillard sont autant d'obs- 
Lacles qui entravent l'atlaque el 
: la rendre plus coûleuse.  Tn ou- 
tre, il y a un autre facleur ex- 
teémement important, c'est que, 
dès inaintenant, les Alliés peu 
vent compter Sur une ‘puissance 
croissante, Lant en hommes qu'en 
immatériel, Landis que les Afle- 
mands onb alleint de fnaxinun 
de eur effort el Jeurs forces 
maintenant ne peuvent que di- 
imipuer, Laot en nombre qu'en 

rafeur intrinsèque. 


“Au Lolal, La France x mainte- 
nant deux millions et demi d'hom- 
Îmes sur le front, Chaque unité 
est au grand complet, Ghaque 
eumpagnie d'infanterie a au 
tuuins deux cents hommes el, 
Lans beaucoup de régiments, il y 
a deux cents cinquante hommes 
ou plus par compagnie. Les ré- 
serves dhommes dans des dépôts 
s'élèvent au 50 p. e. des effectifs 
sur Je front. Nos réserves #6 
lvent à 1,250,000 homines sans 
compter la classe de 1913 qui 4 
donné un chiffre de conscrils su- 
lpérieur de 20 p. c. aux prévisions. 
în outre, des conseils de révision 
plus sévères ont donné à la Fran- 
ce 500,000 nouveaux soldats, qui 
avaient #6 exeimplés antérieure. 
ment. ? 


Ces chiffres ont une imporlance 
qu'il est superflu ‘de souligner. 
C'est la première fois que l'on a 
des données exactes et officielles 
de ce genre, Nôus arrivons ain- 
si à un total de Inobilisés qui at- 
teint 4,506,000 - homrmmés:” 
une masse imposante. 


CE US 
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L'OUEST 


ils 
agrip 


dusqu'A la nuit close, 
vaiont tonu opiniâtrement, 
pés conne des sangsues au ln 
lus du ennal. Uinq heures durant, 
notre 75 les avail arrosés. Male. 
gré I mitraille, leur ligne vonse 
tamment ranforede, ayant sans 
doute ordre de lulter jusqu'à ln 
nuit, avail maintenu l'intensité de 
son fou. C'oùl #té folie  d'es- 
sayver de passer le pont, sur loquel 
plusieurs  miltraillouses  étaiont 
branuivs, 

Avee le jour le leu de l'infautoz 
rie uvail cessé, Par intorvalles, 
nos hatlories baltaient fours posie 
tions, hisboire de les Lenir on hu 
line, Nous pûmes, à A laveur de 
l'embre, parvenir jusqu'à la x 
de route 


sonpissoments brefs, pénibles, du 
voiles, de patrouilles ol de Ciraile 
lerivs, 

A l'aube indé ise nos âviairentvs 
s'avineent jusqu'au canal, Trau- 
chissentde pont, MN aviiont 
anni, er au nanil peuteûtre di 
revers par de 

s'étaient rel 
au delà de Ja V, 


de 
Are pris À 
de 6.,, ol 
dans WW... 

Du 
evuls 


passat 
‘“anehés 


M... dix huit 
mètres d'un Lebrnin 
eageux, planté d'osiers, de 
seaux, de hotfopaies, Quelque 
guéret cé et tt, quelque elanp de 
Lrôile, quelque vigne, 

Le pont franchi, nous avanrons 
en le hadienne sur les Dasceñlés 
de fa route, palaugennt duns lonfi 
et lt uarue hotetuse, maussades 
et LPansis. Nos folairours 
fanfléhlsngiles ob priulents, par- 
ni los rosenux derriere os binics, 
surrôleut, épieut, ropartont, Es 
savent bien QUE HDOUS HOUs pue 
SUIS SUP GUX; is en sont Hors of 
vont à eur unisston, en oubliee 
tout prosque fe danger. 
l'un l UUXx 
Loimbe, 
le mon 


anal à 
ntapeée 
lo 


ÉTÉ 


June dalle airrive el 
ñ our L sur Ja roule, 
ln cuisse Lraversée, Tout 


de s'arrôlte, Pandis qu'on reitve 
le blessé, Le convmrandant j'en 
ses disposilions d'allaque, faut 


enlever sans relard de as ie, OÙ 
Hs n'ont pu s'organiser bien for- 
Lertent. Une paltrotille ser va 
reconnaitre leurs Eravaus de di- 
lense: les hommes se glissent, 
comme des chats, el disparais- 
sent bientôt dans une osernies Le 
brouillard S'efMioche el se disais 
pe, le eiel s'éelaire de fuours ro 
ses, une barre hemineuse grandil 
à lorient, une brise Fées gite 
vrendles fouilles fnimobites, tout 
est calme, il fera beau, 

Un hiseuil, un boul de choco 
lat, une gorgée don fade el la 
pipe, Nous  allendons, cachés 
sous le bois, Join de Ja roule, bul 
drop facile el Lrop aturel La 
précaution éltil bonne, car hien- 
LôL quelques marmiles vientent y 
anéanlir.., des ièlres cubes de 
terre el de cailloux. 

Un, deux, Lrois 
On Lire sur nos  palronilleurs, 
Deus minutes s'écoulent, el celle 
fois c'est une salive suivie d'une 
vive fusillade, Puis A6 silence. 
Frois obus rassenl des branches 
avee fruvas el fout d'énormes 
trous dans la Lerre molle qui gi- 
cle, Ja patrouille se replies 1 pui 
“ail qu'ils ont creusé des tran- 
chées sominaires au ras du villa 
ge, au sud el au nord du chemin 
el percé de meurtrières les murs 
des jardins el des maisons où ils 
sont retranchés, 

Exeeplé du eôlé où nous Palla- 
quons, VW. esi masqué d'un épais 
rideau d'arbres. Qu'importe! 
Nous n'espérons pas les surpren- 
dre, ef at Moins nous verrons 
clairement a besogne À faire, Le 
plus difficile est de s'en appro 
cher sans perdre Lrop de monde, 
H faudra se hâler, gear ignorant 
uos emplacements exacts, leurs 
150 et leurs 120 arrosent mélho- 
diqguerment Je bois autour de nous 
et la route, Les bbus s'annon- 
cent par leur bruil de ferraille qui 
roule, arrivent en souffiant vio- 
lemment, cassent des ‘branches, 
décapitent, déracinent des arbus- 
Les creusent des entonnoirs où se 
précipite une eau hourbeuse, écela- 
tent avec un bruit terriflant. 

“Gare aux dégàts!"” plaisante 
quelqu’ un. Des. lambeaux de fer 


coups de feu, 


“d'autres s’enfoncent dans le sol 


QUIETE 
Ê , à 4300 môlres du canal, 
Nous passimes, à, une nuit d'ase 


NTIEURS, 


se 
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Les anecdotes heroiques de la guerre 


es 


Nous sommes étendus el... 
c'est hion, Dieu me pardoune, dés 
ronflements que j'entends! ! 

Fatigue? Mépris du danger? 
On s'habitue aux pires choses. : 
Ces poilus.{àst endorment dans 
ln boue, Landis qu'on leur envoie 
des drngéos de 100 kilogs à Ju vi 
tusse du 450 mèôlres à la seoonude, 
ot des délonations à renvorsor lost! 
uwiurs bercent Tour sonimeil hair! 
Quoi d’ impossible avec de tel luse 
cars? ' 

Une voix eric: an Vol Lu Sol: 
Allons, deboutE ln avant Un 
coup de piod réveille les dormeurs 
auhuris et Hi compagnie, capitaine 
on tête, EFrnversunt In route, np- 
puie vers lt droite, à lravers un 
laillis de noisotiors ot de buis 
SOUS, 

- On va tourner te village, me 
dit. mon anti M. lo fourrier, qui 
vient du poste do commandement, 
poudant que les camarades aléas 
queront de Frontif 

Hse lrolle los tunins de vonten- 
Lement, 

C'est un de eées  Méridionaux 
pleins de malice, qui n'est jnmais 
plus hetPoux que quand on s'ane 
pres à jouer un bon tour aux 
“tôles vcarrées" est son exe 
pression lavoriles Ia un de ces 
events des hors de POrb, feu 
rank l'ail, lolive el le cop ue vi- 
#ne, ave fesquets point n'est bee 
soin de mob de passe. IP Farbore 
sun acronl, Pomme une vocarde, 
Mais son eoete aussi «à de Pare 
conti Hessé une fois déjé, it «à 
refusé d'être évaent. [en veul 
effrovablement aux Hoehes de 
leur Loutabite sur sa personne 

M vil: Tu comprends, nrexpH- 
quete, Le père BR, (é'est notre 
peenimandant), leur sorbir ane 
du ces alinaques de front dé durite ce 
re les fagols, avec Le moutin 
il prononce moultern - enfé, of 
le supl-cinq (de 75) que je ne Lo 
dis que cat Oïel Pendant ee Lomps ï 
naus obres  Celignement d'onit) | 
Lu n'as compris, hoinf nous al , 
lens tour voler sur le poil par Is \ 
Hape gauehe, qu'ifs n'auront pas 
le Lemmpse de l'aire out sculement! 
Abhlomes anis. N.. 41, D. de 
branches! jureteit 

faut nous frayer un passage 
dans les brossailles, elles brane 
chages nous cinglent eruellement 
au visage: des ‘buissons d'épine 
fñcerochent sournoiscment es 
husques de nos rapotes, el nos 
larges brodequins font flie, Hac 
dans In fange, Pas de chemin, pas 
le moindre sentier; nous allons 
vile cependant, Le soteil tout neuf 
lance des échelles dans En l'utnie 
où moinenaux el pinsons s'égosile 
ler. ' 

Quel pastis! ronchonne 14 
voix à ail, j'en ai par-dessus Ja 
godassest I j'ai perdu mia bras- 


s 
{fl 


se à reluiret ajoute-Lci sur un 
Lon bragi-contique, 

-Qhutt lait Padjudunt, 
AT ouiehef Silence, à un Bite 


terois! 
“Silence, silence, grogne-Leil 
sougdine, qiils commencent 
eusygest Hooute-moi ce Lintamaie 
rel” Les marimiles, en effet, ne 
cessent de rouler dans Fair mali- 
pal, sur des duils invisibles etde 
bousculer eséchos sylvestres el 
“ampagnards.  U ne croclhel 
nous ; 


‘amène droit sur le village; 
nous allons prudsinment, 

“Pout à coup une décharge nour- 
cie part de WW... c'est Pallaque 
qui eounmence, [es nôlres  ré- 
pondent, Le 77 môle sa voix sè- 
che et pressée au concert, el les 
imarmiles arrivent en avalanche 
sur des réserves... qui n'existent 
Das, 

Une clairière est levant nous; 
nous Pampons conmine des couleu- 
vres pendant une éentaine de me 
Lres: puis le bois  reconmence, 
Un éclaireur $e rabal au galop: 
uue patrouille boche vient sur 
nous. Ordre de jes laisser pas- 
ser el de Les supprimer, sauf un à 
la fourchelle. On s'écarle, on 
se Lerre, on ouvre une darge mail. 
le du fiel aux “têtes carrées”, 
quatre hommes et un feldvebel 
qui s’avancent à dix pas les uns 
des autres. {ls approchent... les 
voilà. sur la ligne dans je ecr- 

cle.., des ‘baïÿonneltes luisentf, 


°C’ est ‘36 fichent. dans les troncs d'arbres l'un. d'eux se retourne au bruit, 


Suite à da page 8. 
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AVOCATS. ET NOTAIRES 


DIVERS 


Monsieur Je directeur qu 


| |  / 
LE COURRIER DE L'OUEST 


‘ : JEUDI, LE 20 MAI 1915 


Belgique dont ils étaient Les ga-[ritent toute notre attention el{ première fois, on a fait une dis- [matin à heures de l'après-mi- 
Jrants. june aide prompte el efficace. tribulion de chaussures. di, dé nous donner même un ver- 
tie . , u se pu D FAP . 16 a = ” a 
Puisque je mentionne jei ma) Voici les faits pour lesquels » »« à re d'eau; les soldats placés dans 
[patrie, Je forai remarquer que les lje suis prêt à lémoigner : “J'ai été les compartiments l'auraient fait 
Bruxelles, an. j-iai 1915{reproches du ‘Français del “1. Nos soldats sont, das la ai té moi-même internée | jontiers : ce sont donc les chefs 


{l'Ouest sont absolument dépla- 


"Courrier de POuest" cés, fi n'a aans doute pas coh-fie la pañlle, 


plupart des camps. couchés sur dans la forteresse de Rastadt, au 
renouvelér avec u- 


qui sont responsables. 
gens et des I f 


on m'a donné nne 


mépris du droit des 
iconventions : 


ennemies De musee non 


DUPLESSIS 


Nous avons toujours un assor- 
livent considérable d'excellente 
qualité aux plus bas prix du mar- 
ché, Malériaux pour construc- 
Lions, cie. Tél, 2158, 


10324 Troisième Ruo. Coin Peaco 


Edwards. Dubuc & Pelton 


Avocals et Notaires 
602-504 Edifico McLood 
En faue le Bureau de Poste. 
Edmonion, Alta, 


Frank W, Russell, LM. 


Avocat ot Avoué 


STOBARTS 1 LIMITED 


Manufacturicrs et Marchands 
en Gros de 


Successour de Nussell & fusseil 


Végreville, Alberta. 


6-4-tf 


Winnipeg, Man. 
F. À. MORRISON, L.L.B, 


MORRISON & CROMP 


Edmonton el la région 


Nouvoautés, Tapis, Passomenterio | ne revue, D. 


E. D. J. CROMP| BIEN SPENCER, représentant pour [lait le Texte eilé plus haut ot die 


propos 
trés dévous à du Papauté, 
Le propos suivants 9 
bien. {est domage qu'il 
soil. evndamsé, fl mourra sur les 
marches du trône.” 

bo 8 juin 1944, L'Arehiqdue el 
sa lente, duchesse de Hohenherg 
ébaient assassinés à Soraijevo 
(Bosiies par des vonspiraleurs. 
venus de Bolgrade, (Serbier mue 
uis d'armes pur Belgrade, Leur 
provés élablil des complicilés of- 
icielles, 

ke D juillet ] 


laissé 
defiapper 


mal 


101%, duns fa mè- 
Esthia sa de 


nouvelles révélations. nppe 


sails Oel avertissement a élbé 


: . monmuniqué à ln duchesse, on 

‘, Avocats et Notalros Salles d'échantillons: personne, on sep. (2. Après 
:* ARGENT À PRELEN HOTEL ROYAL GEORGE avair constaté qu'il y eul com- 
plat bien Lrainé, volonté bien for- 

6-4-tf Végrevlile, Athborta. ECURIES DE LOUAGE melle de faire disparaitre une 
pu pronsement s personne “précise — celle qui a- 
a vail 6 condamnée à mork par 

À. G. MacKAY & CO. PICARD & HÉPERT les dirigeants de la Socle”, D. Es- 


Avocats, avoués et notaires 
Edifice Sugarman, 24 Jasper Est 
ARGEN'T PRETER 


a, 


LANDRY & LANDRY 
nn Avocats ot Notaires 
COLLECTIONS SOLLICITELS 
Edifice Sugarman, Ave Jaspor 


RUTHERFORD, JAMIESON & CRANT 


AVOCATS, AVOUES ET NOTAIRES 
202 EDIFIGE MoLEOD, EDMONTON, ALTA 


Edifico do la Banquo Impériale, Avenue Whyto, 


ÉCURIE DE LOUAGE ET DE REMISE 
West Edmonton 


Bons chevaux, Bonnes Voitu- 
res, Sorvice parfait, 


Successeur de S, Nadeau 


11-G-LF 


ARCHITECTES-ARP ENTEURS RS - | 


H. MILTON MARTIN 


rances, 


Courtlor d'immeubles ot d'Assu- lt" 


ma réfutail péremploirement less 
pèce d'atihi, luorgé, dans certaine 
presse,” en faveur de la Société 
Secrèle qui avait arnié lo bras des 
ussassins". 1 ajoutait: “Le crie 
me de Sarajevo vient à sou hou 
ve... di porle le signe certain 
de l'anti-enlholicisme el de lan 
Li-papauté……. H'Arechiduc 
profondément eathotique.,.. il 
passait indifférent à travers les 
huines aveugles déchainées con- 
tre lui... Or ee geruie de hai- 
ne évoluu sous l'action ineessante 
oftivieHement ignorécs 
mais d'autant plus 


des logos, 
Autriche, 


ER 


redoutables. 


Edmonton South, Alta. 1û- jno anti e était LA 

, AGENT F1 éntin P, sma révélail que PAr- 
MEDECINS-CHIRURGIENS N NANCIER chidue averti “ehercha et qu'il 
EDIFICE TEGLER “brougva. Cette haine persistante 


Dr. W. HAROLD BROWN 


SPECIALISTE POUR LES YEUX, LES 
OREILLES, LE NEZ ET LA GORGE. 


Bureaux : 
Edifice de la Banque de l'Amérl- 
que du Nord, 2èmo Etage 


Heures de consultation: 9 houras am, À 12.30 
o.m,; 1.50 heures pan. à 5 heures pm, 


Examons de la vus pour choix de 
lunettes 


Chambres 729 et 730. 


Edmonton, Alta., Canada 
Téléphone 4344 -— Boîte P. 998 


HOTELS 


QUEENS HOTEL 


VEGREVILLE, ALTA. 
ED, OXR — — — — _—— Gérant 


en mn 


Dr G. J. HOPE 


—1"suit 


iprosser à Vienne (lors 


il la trouva trop souvent portant 
“ln marque dite francaise, in 
seomprilt qu'en Pranec eouvait ie 
foyer d'où partait la haine dont 
“il élait l'objet el dont il suivait 
“la trainée, en Suisse, comme on 
la mêche dune mine... 
Mais il savait distinguer entre 1a 
“krance oMicielle, qui ignore Dieu 
la Pranve qu'il avail vue se 
du Con- 


el 


grès ucharistique). 
P, Isma, bien informé on sepl. 


DENTISTE L'hôtel préféré des Canadiens-|{n1?, l'était aussi en juillet FDA. 
Nouvelle atresso: français à Végreville. 1 connaissait les résultats de 
710 MeLEOD BUILDING —— l'enquête l'aile par l'Avehidue. Le 


En faco le Buronu de Posto. 


Heures de consultations: 9,80 db, 
2hOA 5h nan, 
FRAME AUS SR ÉT CE TER UN TORMEAR Gén ACER DAT MARSEUNLRANNRES 


Dr TURCOT _ 


Ex-élève de l'Hôpital des Enfants 
Malados, Paris, France. 


Spécialité: Maladies 


Tél, 5285 
à 12.80 


| RICHELIEU HOTEL 


J, N. POMERLEAU, Prop, 


to 


If 


Hntel complètement trans formé 
et muni de toutes laa améliora- 


En- tiuins modernes, 


des 


Pcix — — — — ——$2.00 par jour | patriotisme de P, 


Esma ne pou- 
vail s'opposer à les faire connai- 
tre. Lorsqu'il affirmait que l'Ar- 
chiduecompri Maqu'en France cou- 


{vait le foyer d'eù partait Ia hai- 


pue,” s'agit non pas do la nation 
française mais de la Secte Inter- 
nationale dont la République aë- 
tuelle, est, malheureusement pour 


SE eures le PAU * & 5}  Pansion: $1.25 à $2 par Jour. [la France, la citadelle en Europo. 
è nn, e 439 : , we 
Voila co qu'on appelle mes “bour- 
TR 
OISIEME RUE, EDMONTON. des”, on se moquant ‘de mon 


IMMEUBLES 


LARUE & PICARD HOTEL CECIL 


Ont maintenant leur bureau a Ednantan Alta. Plan Amérioain $2.50 
CUAMBRE No, à Sarvioe de tar ordre, tout le oonfart moderne, | 


Sallas d'écnantinons, an ace l'hôtel, au ce. | 
248, Avenus Jasper tre du aquartior des affaires (gros et détati}. 


— 


TELEPHONES: 
OFFICE . . . .., Leurs 181610, H, BELANGER J. HARVEY 
RESIDENCE ses . . 1198 Prop. LITE Gérant. 
HOTEL J ASPER 
625 Jasper Est. . Téléphone 1720 


PLAN EUROPEEN 
Restaurant (grill) ouvert Jour at nuit. 


Chambres: de 75c à $1.00 par jour.. Eäu: chaude et froide dans 
toutes les chambres, Toutes les commodités rodernes, 


CES R. BROUARD, Propriétaire 


TA 


lpires ont commis la faute 


“puits du science”. Qu'importe, si 
je puis eu faire sortir la vérité! 
Ai& intime de l'Allemagne impé- 
viale, PArohiduc, averti, instruit, 
a dù Luf communiquer l'avortisse- 
meut de 1912 et l'enquêété qui sui- 
vit, Le complot international ne 
visait pas seulement PAutrivhe 
mais envare d'Allemagne, Les 
deux empires, AUX FOUX des cons- 
vivatours, constituaient une cox- 
lition eontre révolutionnaire, qu'- 
it fallait détruire en les poussant 
à Ia guerre, Faisant avouglément 
le jeu de Ia conspiration, ces Em 
énorme 
d'allumer officiellement, pour 
vorpie de la conçpiratiqn, une 
guerre internationale, qui doit}is 
deur être fatale. A cette faute, ils 
ontjoint Lo crime de violer l'in: 
dépendance et la neutralité de la 


« 


était 


parail Le pas comprendre que 
sueur Lrouvor La vérité ur Is ot 
giues ol responsabilités oc 
eulles dela guerre jme laut dre 
ni francophole, ni franenphile, ni 
germanpplhobe ni wermanophile, 
ni anglophobe nt anglophile, HI 
faut ôlre Hnparüal éludier 
Fails, voir clair of aarder le jure 


les 


les 


ment droit, Quand j'ai fait re 
arequele- ce Qui esL enenre uit 
fait, non pas une fée, — que le 


Kaiser, rompant avec la Lradilion 
sécufaire des  Hohenzollern de 
Prusse, depuis Frédérie IE — 
n'appartient pas à la Maconnerie, 
atonk il a refusé d'être le “grand 
Prolecteur", mou devoir d'histo- 
rien ébail dé noter ee fait. TE ex- 
plique l'hostilité de la Seclc à son 
égard, hoslililé accrue à la suite 
de son alliance avec l'Autriche.— 
Hi “‘bôle noire” de la Seele inter 
nationale el celte hostilité expli- 
que aussi connneut le complot de 
1912-1914, élail dirigé contre les 
deux Empires. On doit pouvoir 
dire cela sans s ‘exposer aùü repro- 
che de vouloir créer autour du 
Kaiser une almosphère de sym- 
palhie—ouùu de vouloir “blanchir 
le uègre”,.., Je saisis cette bc- 
eéasion pour félieiler le “Français 
de l'Ouest de Ja distinction qu'il 
sait faire entre Fa France vraie et 
la République dite française, 1 
y a longtemps que j'ai appris à 
faire eotte distinelion absolument 
néepssaire, Aussi, dans mes 6- 
erifs je n'ai jamais mérité les cri- 
liques des vrais Français, sous ce 
‘apporié je sais Lrop ee que pen- 
saient de la vraie France Léon 
XUlet Pie X pour avoir jamais dé- 
sespéré da la “lille de tant de 
armes... 
7 La vitation des admirabies pa 
roles de mon Archevèque, tu Con- 
grès de l'Atherta, en 1912, loin de 
constituer, pour moi, le coup de 
massue de Ja fin, confirme pleine- 
ment ee que j'ai toujours soutenu 
dans mes éerits, à peu près illi- 
siblos”. L'éminent  prélat veut 
hien n'honorer de son estime. 
C'est lui qui un jour nr'écrivail: 
“Semer hardiment da vérité, Sa 
mez la au vent qui souffle, $Se- 
“imez-la sur l'eau qui coule”.... 
Le “Français de l'Ouest a la 
main heureuse. 
Je ue doute pas, 
que votre loyauté ne n'accorde la 
publication de cette réponse et 
l'envoi du No. qui da contiendra 
et je vous prie de croire à ma par 
faite considération. 
EL, HAGAULT 
Fermier (1892), Docteur en droil 
(1870), Magistrat (1895). 
© — 
LES PRISONNIERS FRAN- 
CAIS EN ALLEMAGNE 


M. le Directeur 


On ne dira pas sans émotion 
cette letire que Mme de nude 
infirmière de Ia Croix rouge, a 
adressée, au retour de sa CanLte 
vité en Allemagne, à une impor- 
tante ,personnalité .d'un pays 
noutre : 

‘Monsieur, 

“J'ai été amenée, par un con 
eours de ciréonstances qu'il se- 
ait trop domg de relater ici, 
puisque à n'est pas le sujet, à 
faire un court séjour dans une 
fotioresse allemande, et Ià j'ai 
été le témoin et j'ai entendu des 
choses que je considère de mon 
dovoir de porter à votre connais- 
sance, . à Ê 

“ui s'agit de nos pauvres prie 


sonniers qui, .vu.la situation 6- 
conomique de À Allemagne, mé- 


a 


les 27 ou 


me me temps que nai, 
28 février 1915. el transportés à LES COMMANDES PAR LA POSTE FONT L'OBJET D'UNE 
Nintes où dans Ie Midi. ATTENTION SPECIALE 
# 4% 
“Voici ces fnits: 
“1 A Punanimité. Les prison- 
uiers eivils du camp d'Holsmin- 


der n'ont affirmé que Lrois sole 
dats russes, las de souffrir de Ja 
fFaun el d'être cruellement frape 
pés lorsqu'ils ramassaient quel- 


ques délrilus près des cuisines, 

avaient préféré se pendre (jan- TELEPHONE 1747 

vier 1915) N 
“2, Pour la moindre neatlar JACKSON BROS 

de el souvent sans motif, les sol- ° 


. { 
Joalliers et Horlogers Experts. 
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atlachaient le dé- 
dans da 


dats allemands 
linquant à une poutre 
cour de la prison pendant deux 

ou rois heures ennsécutives, par 

n'importe quel temps et plusieurs 

jours de suile, Les soldats al- 

lemauds les frappaient cruelle- 

ment lorsque les malheureux fai- 

blissaien£:; 

“Un vicillard de 87 ans cher- 
chant amasser dans lé ruis- 
seau quelques restes qui y'avaient 
été jetés, avait été frappé à coups! 
de crosse à la Lôte et dans la : 


Nous émettons des Licences de Mariages. La plus an- 
cienne maison d’Alberta. 


BANQUE D'HOCHELAGAË 


30 BUREAUX ET SUCCURSALES AU CANADA 


sapital autorisé, $4,000,000. Capital réservé, $3,700,000 
Capital payé $4,000,000. 


Escompte les billets de commerce. 

Alloue l'intérêt, au plus haut taux courant, sur les dépôts de $1 et plus faits au Départe. 
ment d'épargne. Tous dépôts pouvent être retirés à volonté, sans avis, 

Vend des ‘’Money Orders' et des traites sur les pays étrangers. 

Emet des Mandats de Voyage et des Lettres de Crédit Ciroulaires, pour les voyageurs, paya- © 
bles par ses Correspondants dans toutes les parties du monde, Ces Mandats et Lettres M 
de Crédit Ciroulaires sont émis direotement par la succursale d'Edmonton, et peuvent D 
être livrés sur demande sans aucun délai. 


BUREAUX: à Edmonton, Alta. Jasper et 3ème Rue. 
BLEX. LEFORT, Gérant. | 


Lrine par un soldat allemand cl 


mort de lendemain “sans 


soin.” 


“tail 
aucun 

“in général, el ceci m'a été 
Loufirmé par plusieurs prôtres 
détenus à In forteresse de Rast- 
les Allemands traitaient a- 
rigueur principalement les 
Ces der- 
Î 


dal, 
vec 
Anglais ob les Russes 
pour se procurer un peu 
d'argent, vendaient leurs botles, 
leurs ‘manteaux, leurs costumes 
pour des prix dérisoires, J'ai vu 
des quantités de prisonniers ci- 
vifs habillés avee des costumes — 


ie QUALITE SUPERIEURE 


tervogés sur les prix qu'ils les 
. PRIX MODERE 


niers 


avaient payés. Les voici: 4 
marks une paire de bottes, 3 
marks un manteau de soldat, © 
marks une jaquette d'uniforme. 
Quand j'ai demandé avec quoi 
sé couvraient les malhoureux 
qui se dépouillaient ainsi pour 
avoir un peu de pain, il m'a ré 
pondu qu'ils s’euraulaient dans 
une couveriure et marchaient nu- 


ESSAYEZ LES FARINES 


pieds, 

“Je pourrais ciler encore 66 ° 99 [4 
quantité d'autres faits, mais je a Ita et eader” 
suppose que cela n'est pas né- 


cessaire, 

"Le manque de nourriture va 
aller en augmentant en Allema- 
gne, et ce Sont nos pauvres pri- 


En veñte chez tous Is détaillants 


sanniers qui s'en ressentiront Île 
plus. | 
“La . simple humanité exige FABRIQUEES À EDMONTON PAR 
que les pays neutres s'occupent © 
du sort de ces malheureux; j'ad- AIT 
mets fort bien qus des démar- The Alberta Müling Co., Ltd. 


ches isolées échouent, mais, con- 
tre l'élan de l'opinion européenne 
et américaine, énergique et cons- 
tante, je défie bien les Allemands 
d'être les plus forts. 

“de n'ai pas d'avis à donner 
qu'on pourrait envoyer des dé- 
légués neutres habitant dans les 
camps et distribuant des vivres 
cnvoyés d'Europe, sous loute ga- 
rantie, naturellement. JLes Al- 
mands y irüouveraient leur comp- 
te puisque cela leur éviterqil de 
nourrir de nombreuses bouches, 

ar il ne faut pas se lourrer que 
iles visites RfMicielles soient de 
| quelque efficacité, ° 

“Ce jour-là, d ordinaire est a- 
|métioré et les hommes n ‘osent 

e plaindre craignant les ré 
présailles des sergents. J” étais 
normente. à Rastadt, lors .de. la 
visite de l'abbé Devaux, et je sais = 
que les hommes “ne se sont pas il 
iplaints, Ce jour- là, pour da 


32 1: 
L'époque du Jardmage 
Nous avons toutes les variétés de plantes convenant à ce 
climat 


a 


Asters, Pensées, Verveines, etc. 


CHOUX, CHOUX:-FLEURS, CELERI TOMATES 


NOUS VENDONS LES SEMENCES “CARTER EPROUVEES 
toc. LE PAQUET 


WALTER RAMSAY, Fleuriste 


Serres Coin de la 11e rue.et de la 100e Avenue 
Magasin—Avenue Jaspêr, &n face I théâtre Pantage 


JEUDI, LE 20 MAI 1915 


— 
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CHRONIQUE : [ge des concierges d'un hôtel par- 
——— ticulier. Les parents de "Totur 
Coeurs d'enfants. - sont depuis douze ans au ser- 


vice des parents de Bobett». 

La scène se passe dans la cour 
de l'hôtel, par une lumineuse ma- 
tinée de “mai, à l'ombre d'un n- 
ranger encore frileux dans «a 
caisse verte. 

‘TOTOR, jetant des regards in- 
quiets vers les fenêtres du rez-de 
Mam’selle Babhelte, 


BOBEILE, 
hlandes, 
pailletés 

e, 


six ans, Houcles 
uarfumées : yeux bruns 
de lumière chaude ; 
bouche en cerise mûre. ju- 
teuse: leint clair de petite pari- 
sienne riche, bien nourrie. bien 
soignée, qui villégiature durant 


lex mois d'été à la mer ou à la chaussée, sur 
montagne, Deuil élégant: Laf-[que si volre gouvernante vous 
fetas noir éclairé  d'agréables | voit me parler, vous serei gron- 


moi, j'aurai ïies 


dée, punie...el 
oreilles tirées... 


BOBETTE, méprisante,—Alors 


touches de guipure précieuse. 
TOTOR., huit ans, cheveux ras: 
tôfe fine et intelligente: veux vifs 


a) 
de moineau parisien: pâlot et t'as peur ?... 
u Aa Ua » , LL , 
maigre, ce qui de fait paraitre OTOR, la repreuant,—"Tu as 
RE 
plus grand que son âge dans son !Peur ... 
tablier d'escot noir, serré au BOBETTE. riaut à ploiue gor- 


bas des hanches par une ceinlu- jee Totor, est-ce que, toi aussi, 


ve de cuir lailladée à coups deltu vas relever mes ‘aules de 
‘anif et tachée d'encre. Maniv- |tanguage ?... Non, L'es Lrop drô- 
res retenues et discrètes d'en-tle !... Si Lu Le voyais, tu {a Lor. 


fant élevé sans bruit dans la lo- ldraïs ! 

AR PC PE SR VE EN ER TEE RNPENENE DEEE 

em re ere meme mere émettre meme mreméen en 
LA COLERE DU TORRENT : 


A mon ami ERNEST BILODEAU 


‘Au pied de la montagne grise 
‘Le grand'torrent tempèlueux 
Roule son onde qui se brise 
En des efforts tumullueux 
Pourquoi, parmi ces tristes chûônes, 
O {orrent fier, toujours glacé. 
Le flot sombre que lu déchaines 
A-l-il cet accent courroucé ? 

* + 
Pourquoi ne pas faire silence 
A tes sentiments outragés ? 
Pourquoi mugir comme en démence 
Auprès de tes bords ravagés ? 

& + x 
Pourquoi ces pleurs, cetle colère, 
Ces plaintes d'un coeur irrilé ? 
Pourquoi, ô cours d'eau solitaire, 
Perdre ainsi La sérénilé ? 

X % + 
Calme ta voix des Bucentaures 
Où dis-moi quels sont Les motifs 
Pour troubler les échos sonores 
De Les grondements convulsifs 1. 


+ 


+ * * 
Calme ces cris d'enfant rebelle 
Rends tes flots verts silencieux, 
Et fais La course el grave et belle, 
Afin de réfléchir les cieux. 
k + + 
Dis-moi pourquoi, comme ton frère 
Le beau fleuve bleu tant loué, 
‘Fu ne cache au sein de La mère ? : 
Ton cours heureux d’être oublié ? 
k + + 
Le torrent furieux, grossi des pluies nouvelles, 
Roulant son flot d'écume., el, dans ses profondeurs, 
Môlant des noirs débris à des choses très belles, 
Me lança’ son regard chargé d'éclairs frondeurs 
Æ k % 
voudrais Dien L'y voir, après Six mois 
“De glace et de frinias, de froid sibérien, 
“Après avoir Jutté sans que Dieu me protège 
“Contre le triste sort de geler comme un chien. 
+ %X % 
“Hier soir, le mont, après mainte secousse, 
eS'est effondré, en mon courant enseveli : 
“Je voudrais bien te voir, toi qui dors sur Ja mousse, 
“lrouver à Lou réveil, des cailloux dans Lon NL! 
J. AUGUSTE GAL JGUSTE GALIBOLS. 


“Je de neige, 


COMPANY, LIMITED 


* 638 Premiere Rue Edmonton, Alberta 


ARTICLES DE SPORTS 


L’assortiment le plus considérable et le mieux 


| THE SOMMERVILLE HARDWARE 


assorti de tout l'Ouest 
Nous sollicitons les commandes par la’poste 


PRIX MODERES PROMPTE EXPEDITION 
. 10-22.3m 


à . 
Tedoin féminin 


LE COURRIER DE L'OUEST 


\ 


NN 


\ 
S\ 


in 
je 


TOTOR, 
quiet, — Manm'selle 
vous un prie, 
va ! C'est moi qui écope ensuite, 
quand vous Tâchez une bôlise 
dans le salon de votre maman, 
devant ‘les belles madames. 

BOBETTE-Cà les amuse ju- 
Himent! Si tu les cntendais : 
“Ah cette Bobelle est délicieu- 
set..." EL puis, si Lu erois 
qu'elles parlent mieux que moi 
les belles amies de maman, l’est. 
Les naïf, mon vieux ‘Polor !.,,. 
Mais c'est pas Lout ça, Li ne m'as 
enevere dil pourquoi que tu pleu- 
vais, Jà, derrière l'oranger, quand 
je suis arrivée, & pas de chat, 
pour Le surprendre, pour (6 faire 
vire... 

TOTOR, détournant les Yeux— 
Je pleurais pas, mamnr'selle Bo- 
belle... | 

ROBEUTE, indignée-0b,Tl'otor. 
Et La mere assure que Lu ne dis 
jamais de mensonge 1... Repèle 

peu, en me regardant, que Lu 


un 
nu plourais pas 7... 


de plus en pius 
Bobetlte. 


TOTOR,—-P'être ben... des 
fois qu'on ploure sans pleurer... 
C'est pas wai, la guerre, quand 
onu a son pére el ses oncles, ae 
bas” 

BOBETTUE, posant 
line sur l'épaule de Totor 

pauv'Fotor D omon pau 
vas me faire pleurer, 
pas que 


sa petite 
main 
Mon 
Totor LE tu 
moi aussi... 
que l'aie 

FO'TOR, 
Manv'selle 
raison de 
ûtes 


Je veux 
de chagrin 1,7 
la contemplant extasié 
Bobhette ! Ah Pils onL 
dire, à Police, 
pelit coeur 


bien 
que 
d'or ! | 
BOBL'EUTES  tampontant 
yeux—fraut pas Le faire du mau- 
Les 


VOUS ui 


Ses 


sang : ils reviendront 
ton papa... 
delntant en 
mon papa !f. 
reviendra !... 
dépleyant Loule sa 


vais 
oncles el 
TOTOR, 
| None 
| plus, 
BOBETTE, 
force à té couvrir le Misage ‘de 
son pelil camarade qui sanglo- 
Enlève Les mains, dis ? Re- 
gar de moi, e'est moi, Bobelle, La 
mam'selle Bobeotte,.. Pourquoi, 
que Lan papa reviendra pas ? 
l'OTOR, redressant son  pelil 
[torse maigre,—Puree que c'est 
un héros ! 
BOBETPE, 
Un n'héros ? 


sanglot— 
pas Jamais 


il ne 


sans comprendre 
J'est triste va ? 
TOTOR,  hoquetant ëncore, 
mais ne pleurant plus-- (est 
triste pour ceux qui restent... 
ma mére lP&dil au monsieur qui 
est venu ui apprendre la chose. 
BOUBETTÉ, eurieuse—Ah 1 il 
est venu un monsieur ? PSE 
qu'est-ce qu'il a dit le monsieur? 
Est-ce qu'on L'a renvoyé ? 
‘TOTOB-—Non, ma mère, qu'élail 
devenue toute blanche, en fe vo 
comine fa: 
devant le 
pelil: c'est son fiis il SO 
viendra Alors, je monsieur ia 
Lapolé La joue et puis il na il: 
“Mon pelil homineïtfaut pas pleu- 
hé- 


attit 
parler 


entrer, 
pouvez 


yant 
vous 
se 


rer; ton père est mort et 
ros 
BOBETUTE, jetant un eriTon 
papa esl mort! mort comme Je 
mieu! Ah! mon pauvre ‘“Tolor, 
comme est malheureux que DOS 
deux papas soient héros! 
TOTOR, toussotant, C'est pas 
rien que parce que mon papa 6sl 
c'est 


‘parce qu'il fait quelque chose de 


mort qu'il est un héros... 
beau en mourant. 
BOBETTE, anxicuse. Et le 
mien ? É 
TOPOR,-—Surement qu'il uu- 
rait fait encore plus beau que 


mean père, parce qu'il aurait élé 
officier, dit Madame. C'est pas 
de sa faute s'il-s'esl Lué en au- 
le, quinze jours avant la guer- 
re. / 
BOBETTE-—Alors, mon papa à 
moi n'est pas un héros ? 
FOTR—- TH} n'a pas 
temps, mam'selle Babette, 
BOBETTE—Cà n'enrpêche 
qu'on est tous les deux des 
phelins ? 
.…. TOTR, avec fierté—Oui, 
anoi, je suis un orphelin 
guerre. 
BOBETTE, le visage soudaine 


eu Je 


pas 
or. 


mais 
de la 


ment éclairé—Tu es un orphe- 
lin de la guerre ? Tu en es bien 
sûr ? 

TOTOR, triste ‘devant cette 


joie—$Si j'en suis sûr mam'selle 
Bobette, puisque mon papa est 
mort !... 


parlez pas eormme fs 


de joie, | 
Vieus on 
pour lui 


BOBETTE, sautant 
quel ‘bonheur, 'Totor ! 
va aller trouver Alaman, 
dire Ja nouvelle... 

FOTOR, la voix pleine de re-, 
proche, 


Mam'selle Bobette, pour- | 
quoi que vous viez de mon vha- | 
igrin ? Moi, qui ai tant pleuré 
quaud on à rapporté votre papa 
avec ses habits pleins de sang! 


BOBETTE, attendrie aux lar- 
mes, hésite un moment, puis se 
hausse sur ses pointes, d'un 
geste rapide, saisit entre ses mo- 
uottes la tête de Totor et plante 
deux gros baisers sur les joues 
devenues toutes paâles—Qui, je 
me rappelle, Tu me disais que 
tu pleurais aussi longtemps que 
je pleurerais, Je ne suis arr. 
tée pour que tu L'irrète.,, 


nn. 

TOTOR, admiratif, Oh! Manr'- 
ulle Bobetle que vous êtes bon 
ne! BOBETTE--Mon pauvre Poe 
tor, j'ai bien du chagrin à 
cause de ton chagrin, mais 
je peux pas 
d'ètre  contente....,.., cou 
te, Petite mère disait à bonne- 
maman, hier: “Les orphelins de 
la guerre deviendront les enfants 
de Ja mation." J'ai bien retenu, 
va! Sa voix tremblail comnie si 
elle allait chanter ou pleurer, 
Puis, elle na dit En mémoire de 
mon Pierre, mort rap (Ôl, je mo 
chargerai d'assurer l'avenir d'un 


de ces enfants... de l'élevorai ae 
vee  Bobelle. Je  choisirai un 
bon petit coeur il restera lan 
fant de sa maman boul en deve- 
nant un peu mon fits. Si ses 


æoûts le portent vers la eurrière 
militaire, j'en ferai un officier." 
Alors, Lt comprend Totors Les 
‘un orphelin de Fa guerre, les un 
enfaut de la nation, les un hon 
petit coeur. 


ee 


TOTOR, voulant l'arrôètor,- 
Manurselle  Bobelte, dites plus 
de folies ! 


BOB PAIE-Mais RS je Le 


dis que Lu es Lout ea Gomme 
c'est bôle un gare voi [FU eom- 
prends done rien % Vu iras au! 


collège aver la de Servieux, et 
nes cousins Paulet, tu dovicir- 
dras officier, Lu seras de mon! 
monde, eh fera enrager ma goti- 
vernante,,. Et puis, dis, Totor.. 

TOTOR=— Quoi, manrsoile, Bo 
hole ? 

BOBBTTE, caline, Limide, dé 
liciouse—Hist ce que Lu voudras 
qu'on sé marie quand où sera 


grands ? 


MAGABI. | 
- J 


lg mt 


LA REVOLUTION 
AU PORTUGAL 


Des navires portugais bombar- 
dent Lisbonne 


7.—L'anarchie com- 
plèle æègpe à Lisbonne. Des 
combats incessants ont Heu dans 
rues entre les émeutiers et 
les troupes républicaines. Le 
président de la République s'est 
enfui du palais de fa présidence. 


Madrid, ! 


lus 


Le euirasse portugais “Adarmase | 


ter” Lonibé aux mains des révo 4 
lutionnaires, a bombardé Lisbor- 
ne; de nonibreux eivils ont été 
tués où blessés, 

Celle révolution est provoquée 
oar des républicains opposés au 
gouvernement actuel, | 


La nouvelle loi 


Brand Act 


requiert Fenregistrement de fous 


les Les marques (Brands) dans 
la province. Toutes es person 
nes ayant fail onreuisltrer des 
marques avant de 31 décembre 
1906, devront les faire enretris- 
ler de nouveau durant la pré 
septe année, Des avis à éelle fin 
ont élé EDVOyÉs aux éleveurs, 
mais, par suile des changements 
d'adresse, il se peut qu'elles ne 
parviennent pas à destination ; 
tous les détenteurs d'une marque 
enregistrés devront se imetlre en 
rapport avec Le “Recorder of 
Brands" à Medicine Hal, de sui- 
te, en donnant la description dei 
leurs marques el leurs adresses 
actuelles, Tous des rensoiwne- 
ments désirables leur seront a- 
lors envoyés rolalivorment au re- 
nouvellement de l'enregistrement 
des dites marques. 
JT. A, CRAJG, 
Dépulé Ministre de l'Agricuilure 
Province de PAlberLa, 


RER RE NEEUTZ EC 
/ COURS DES MARCHES 
EDMONTON 


Céréales (Prix aux élév2teurs) 


en en 


Blé No.'i. Northern, $1.44 
Blé No. 2. Northern, $1.41 
Blé No. Northern, 81.34 
Blé No. 4. ....,..... 81.31 
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du pays”-le Gin Croix 
d’Or-le seul Gin fabriqué au 
Canada-ajoute encore au 


charme de votre bonne chance. 
Comme boisson de consommation 
quotidienne, le Gin Croix d’Or 
n'a pas son égal. 


Gin Croix « 


Le Timbre du Gouvernement C &aaGien sur 
chaque flacon certifie l’année de la distillation 
du Gin Croix d'Or. En vente partout. 


MONTREAL. 


[IN VERRE “d'étoffe 


CID CCE EIOITLE LIL 
sua EN 


Er My 

Tut MELCHENI 
SUTILLCAS CO. Lee. 
HOHTALAL,Cossss, 


PAGE TROIS : 


BI6 No, 5, ........, 81.27 Boeufs ordinaires, 100 livres, |  Moin de marais, la fra 46. 
Blé No, 6... R108 [81.50 à 800.7 | Volaillos, légumes : ot 
Orge No 3, 64e. Vaches do choix, 100 livres, , | 
Orge No à, 50e. $6. À 86.50 Poulets, la livre, .,. “ : 180 
Avoine No ?, 54e. Voaux de choix, 100 livres,| Oies, la livro ,.,.,,., 180 
Ss.u0.àù $7,50, Diides, la pièce, st à $2 v 
Animaux vivants. Veaux urdinaires, 100 livres, |  Ghoux, In livre, 3e 
“tusi $1.50 à 55.50. Botteraves, le minol, 400, 
(Usine de salaison P. Burns) Moutons, 100 livres, 86.50 Af PHBPANES, 6 MIRON AE 
. s $7.50 Carottes, La ivre, Le, 
Porcs de choix, 100 1bs, 57.75 Foin Pommes de terre, 75e. 
Pores ordinaires 100 livres $5 ° Oeufs °0 à 250 
Boeoufs de choix, 100 livres,| Mil, la tonne, $14 à $15 | 
$7 à 87.75 Foin de couteau, la tonne, $1Q! Beurre, 30 à, 45e. , 
à : 
Rens mt 
| 
ail | à e e 
e. t # | fl # t e #» 
L 
12 pintes pour $1.00 
o 
. # +. ‘ CJ 
Ce nouveau tarif est entré en vigueur a partir 
du 17 mai 

Nous sonunes heureux d'annoncer que par sulle de Fubondanee des pâtu- 
ages nouvenux il est possible de réduire le prix du lait pour le consommateur, 

Le lait a toujours été un aliment économique, si l'on en compare les proprié- 
tés nutritives avec celles des autres aliments Colt est particulièrement vrai aux 
prix netuols, 

Le tait D, € D, étant inspeeté, clarifié et pasteurisé est en outre un aliment 
parfaitement sain. Pa pureté ot Le qualité tout d'abond, folle est notre devise, 
EDMONTON C Le DAIRY Limited 
688 route Stratheont 106034 Avenue Jusper 

Téléphone 4261 Téléphone 2664 
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CULTURE DU LIN 
POUR LA GRAINE 


Par toute Ja Puisgance du Gana 
da, des conférenciers sont occupés 
à indiquer han classe agricole le 
moyen d' augmeuter ln prodaclion 
des substances alimentaires pour 
leg hommes et deg animaux, alt 
de pouvoir fournir à l'Europe ce 
qu'il faut pour sustenter les sol- 
dats qui font In guerre et qui, la 
plupart d'enbre eux, out cessf d'é- 
{re des produelours pour devenir 
seulement des consommaleurs, el 
Ja nombreuse cavalerie dont es 
chevaux, au lieu de servir à°ln 
cuilure du sol s'unissent aux 
comballants, eux aussi, e& devien_ 
nent seulement des Gonsomma- 
Leurs, Une plus grande produce 
tion à obtenir d'un soi eullivé sur 
une plus grande surface el d'aprés 
de meilleures méthodes, un éle- 
vase plus et mieux développé dus 
animaux de la ferme, voilà donc 
Jes deux opéralions qui s'impn- 
sent à la classe agricole du Cana- 
‘da. . 

Augmentation do l'élevage du 
hétail. élovage fait sur uno 
plus D échelle des animaux 
de la ferme impliaue surboul Po- 
bligulion d'élever de pins de bétail 
possible, pour da produelion de Ja 
viande, el conséquemment, a mi 
ge on “lève, dans In saison pro- 
chaine ot cetles qui suivront, de 
Lousg des veaux que nas Lroupanux 
de hélail vont produire, it, co 
pendant pour augmenter cel êle- 
vage de veaux, il ne faut pas son- 
ger à y consacrer beaucoup plus 
de Init qu'on ne l'n fait jusqu'à 
présent, car il importe que nous 
restions aussi de forls produc- 
leurs de bourre cl do ‘fromage, 
produits qui sont toujours eu 
gvando demande el, en 6e s40ns 
nous devons plutôt augmenter 
Jeur produetion que In diminuer, 

Alimentation spéclale pour les 
voaux: -— | usi'dôñe” CTP 
d'augmenter Ia produelion des 
substances alimertsires ‘propres 
à remplacer le lo” ans Pélovngo 
des veaux el, parmi eos subslan- 
“os, il en os une qui, depuis long- 
Lomps, est reconnue comme lt 
moilleure pour produire, ajoutée 
au dail écrémé, les plus  henux 
Vouux NON POSSDIEE a PIN Ge NOM ln graine de lin. 


Ministre d'Agricullure 


1H est brèés facile, pour nos eulti- 
valeurs, de produire cette graine 
en s'appliquant, dès cel année, 4 
Ja culiure du ‘in pour fa graine, 
1j m'est pas nécessaire de faire 
cette culture sur une très grande 
“chelle pour se procurer ce qu'il 
faut de graine pour élever lous les 
veaux que vouL nous prOGUrer RO 
iroupeaux au printemps. 

Une pelile plaquelle de sept pa- 
ges, dernièrement publiée par le 
d'Angle- 
terre sur da culture du tin pour 
la graine, contient dre précieux 
rensoignements A ce sujet el jé 
ne crois pouvoir mieux fairé que 
la, résumer ‘pour Je bénéfice des 
lecteurs du Courrier de l'Ouest. 

Profit À retirer de la culture du 
lin Pour la graine. — I est établi 
que le cultivateur peut produire 
de la graine dde Tin à bien meil 
teur marché qu'i ne bui Faudrait 
payer pour se Ja procurer el que, 
mème, ça le pairail d'en cultiver 
pour ‘ln vente au commerce. fl 


n'esl pas ici question de la cullu- 


re du lin pour sa fibre, 

Sol convenant au fin. -— lien 
qu'on puisse euiliver sur une 
grande variélé de sols, celui qui 
lui convient le Dieux est un ter 


vain profond, assez hunide, ar 
gilo-sahleux, un peu calcaire el 
téger (ioam), hien  égoutlé, à 


sous-8nl pesant el compact, Quel 
que soit de sol choisi, il ne faul 
pas oublier que sa bonne prépart- 
tion est d'un des plus puissants 
facteurs du succès, 

Rotation pour la culture du lin. 
… orsqu'on veul faire du ‘lin u- 
no eulture régulière, il fault sui- 
vre un système dn rotation dans 
lequel le lin ne revient pas Lrop 
fréquemment. On indique, ici 
deux de ces systèmes de rotation, 
lun suivi en Belgique comme 
suil: Trèfle, blé, seigle, nonimes 
de terre, bé, avoine, Tin avee Lrè- 
de, L'autre suivi en Hollande 
emmnter Avoma té norme" do] 
terre, avoine, lin, avoint avec 
rrRINC fourragôres, foin. Le lin 
requiert un sol net at, en dehors 
d'un cours de rotation régulier, on 
‘onsotllo de le cultiver sur un re- 
lour du vaeines (Choux de Siam 
excoptés) où sur un chaume ré 
sullant d'une forte vécoile d'a- 
voine nelle, On le sème seul ou 


‘perficiclies. 


ennemie 0 


avec ‘du seigle qui, dit-on, réussit 
mieux avec le lin qu avec n'impor- 
Le quelle autre graine, 


Préparation du soi. —- Un {er- 
‘ain propre, bien pulvérisé, mais 
enspile rassis, est cé que demande 
le fin, On terrain ainsi préparé 
permel de bien recouvrir dla grai- 
ne à une profondeur uniforme el, 
aussi, d'oblenir une germination 
rapide, ce qui est un point im 
portant, Pour s'assurer un #01 
ainsi préparé, on doit le labourer 
à l'automne, à une profondeur de 
sept ou huit pouces, Au prin- 
temps, sile sol est.de nature ne- 
sante, un fabour superficiel de 
trois à quatre pouces sera l'Oquis 
mais, généralement, on obtient la 
condilion désirée on se servant de 
la berse à disques, de da herse 


ordinaire el du roulcau, succes-. 


sivement. L'usage du rouleau 
s'impose, vu que la compaeilé du 
terrain est nécessaire pour pere 
meltre à lhumidilté des couches 
inférioures du sol de mobter, par 
la capilarilé, à In surface des 
ncites du lin qui sont plutôl su- 
Le principo cest de 
travailier d'abord profondément 
le sol, puis de Je consolider, sure 
tout dans les régions un peu sû- 
cles, pour assurer sa compagilé. 
1 laut, par dessus boul, Gviler un 
so à surface ameublie et friable 
au moment de l'ensemencement. 

Engrais à employer. — Ou ne 


doil jauiais appliquer d'engrais de 
lerme suc de Lorrain à enscmen- 


ees on din, l'année môênme quon 
le sème. Gel engrais ne dail êlre 
appliqué au sol, afin d'éviter la 


verse, que pour la récolle qu'il 
porte l'année précédente. Si, ce- 
pendant, i faut lo cultiver sui un 
sol qui n'a pas reçu d'engrais de- 
puis quelque temps, on pourra ap- 
pliquer 56 divres de sulfate alame 
moniague, 3 quintaux de super- 
phosphale et 56 livres de muria- 


te de polnasse par acre, inmédia- 
toimart avant. Fanseioneement, 


Pour éviter de partager 1e pré- 
jugé que le tin est une récolte 
très épuisaute, il est ban de sa- 
voir qu'elle n'est pas plus. cpui- 
sanka que le blé ct qu'après une 
récolte de lin l'on a, souvent, uns 
meilleure récalle de blé qu'on ne 
l'aurait après une autre récolle 
de blé, 


pannes 


Portez-vous les vêtements sur mesures La Flèche? 


Non! Pourquoi pus ? 


la confection soigneuxe et à la qualité 
des vêtements La FTACUE Île 


Hs coûtent trop cher. 


Vous avez jamais mecordé d'attention à 
des matériaux employés qui contribuent à faire 
ehoix idéal de Plrénne élégunt ? 


NS 


NON 


N’aimeriez- vous pas à porter un vêtement La Flèche? 


‘a 


OUI 


te dollars 


plus utile que lg TWEUD 


Lo h bien nous AUSSI nous désirions vous voir \ottor uu do Los vélements N vous pourrez 
, 
faire votre ehoix parmi uotre asso rthment considérable do superbes 


Tweds importés, marque Harris, et d’homespuns véri- 
tables écossais et ivlandais 


Les: complets de ee genre sant vendus régulièrement quarante, quarante cinq et cinquan- 


Au choix pendant une semaine a 


830.00 et 535.00 


Des vêtements tout confectionnés vous couterent duvantnge ot vous u'auriez pas l’article 
véritablo—pour no pas parler de ln coupe | 


Pour votre complot de tous les jours, où eolui de vos va “unces, rien na siod mionx, n’est 


Faites votre choix de suite 


Avenue Jasper Ouest, a coté du Théatre Pantages 
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mence que de ja graine bien müû- 
rie, pleine et absolument nelle, 
Lorsque Ja graine est recucillie 
mai mfrie el Lrés sale it est 1m- 
probable qu'elle soil une graine 
de prernière classe et, dans cé cas, 
est impossible d° avoir une ré- 
colle abondante de bonne graine. 

Epoque de l’ensemencement, — 
On doit semer le [in aussilôt que 


toul danger d'une gelée Lardive 
:8L passée, au printemps, I ne 


faut pas, d'un nuire rôté, semer 
trop Lard, car ni la graine ne com- 
mence à germer qu'au 
d’une sécheresse que l'on a, assez 
fréquemment, au commencement 
de juin, la régalte peut être fort 
compromise. 

Quantité de semence à em- 
ployer. -— Si on sème 1a graine à 
la main, on doit en appliquer de 
710 à 80 livres, mais, si l'on sème 
au semojr mécanique en lignes 
(drill}, de 46 à 60 livres suffisent, 
On doit éviter de semer trop fort; 
chose qui empéche la graine de se 
bien développer dans les balles 
(caboches). Pour avoir'heaucoup 
de graines, 5 fauk que les plantes 
soient vigoureuses el ramifiées, 
ce qui demande un semis: plutôt 
clair, 

Profondeur du semis. — 1,6 sc- 
moir en lignes permel de faire un 
setuis à une profondeur uniforme, 
Celle profondeur doit êbre delrois 
quarts de pouce à un pouce. La 
semence doil êlre recouverte. si 
elle &s£6 appliquée à fa main, avec 
une herse légère en fer, à dents 
rapprochées les unes dans Jess au- 


tres — puis roulée dans tous les 
cas, 
Sarclage, -— Si le Lerrain est 


ant soil peu sale et qu'on ail se- 
mé avec un semoir en lignes, on 
se trouve bien de donner un scr- 
clage à la houvo à main (gratie), 
lorsque le lin est encore jeuñe. 
Celle recommandation fera pro- 
bablement sourire ceux qui n'oné 
jnmais entendu parler de sareler 
du tin, mais, eencndant, c'est un 
travail qui paye tout autant que 
celui de sarcler à la main des pois 
somés avec un semoir en lignes. 

Récolte. — La meilleure métho- 
de, ruûme lorsque l’on cullive le 
lin pour la graine scule, consiste 
à d'arracher à la main. Gepen- 
dant, Jon pout aussi servir 
d'une moissonneuse dant les dents 
sont bien tranchantes. La récol- 
te se fail Jorsque la graine est 
bien pioine, parfäitement dévelop- 
née, luisaute et hrune. Ou se 
trouve bien ‘de dx récolter avan 
fa inatnrilé L)mpiè ête, ce qui rend 
les balles moins égrenantes sur le 
champ, On mel en petites ger- 
bes et on rentre aussilôl que ces 
dernières sont assez sèches, ayant 
soin de mettre un drap au fonda de 
la charreltbe, pour empêcher la 
perle de la graine, 

Battage. — Si l'on n'a pas unc 
forte récolte à battre, la meilleu- 
re méthode consiste à battre au 
fléau. Dans le cas d'une forle ré- 
colte, on se sert d'une machine à 
baltre ordinaire, mais, alors, il y 
a un peu de perte; on conseille 
dans ee cas, de passor balle ot 
graine au crible ordinaire. 

Récolte de gaine par acre. -—— 
On peul eompter sur une récolte 
variant de 15 à 20 minols de grai. 
ne par acre, suivant IA saison, a 
vec, en sus une bonne quantilé 
de balles qui contiennent beau- 
coup de graine et conslituent une 
exeotlente et riche nourriture pour 
les vaches, après qu'ou l’a éhouil- 
lantée où pour les moutons aux- 
quels on la donne au naturel, évi- 
tant, cependant d'en faire manger 


se 


aux brebis devant agudaler, On 
mélange ces balles avec de l'avai- 


ne, du son, ete. 

Alimentation au moyen de la 
graine de lin. —— Pour les veaux, 
on met quatre livres de graine de 
lin daus une tinétte de la capaci- 
té de 70 livres de beurre, et l'on 
jette dessus ? on 3 galions d'eau 
bouillante. Lorsque le mélange 
est tiède, an ajoute de l'eau froide 
pour emplir la tinctte, on agite 
fortement et on laisse reposer 
pendant douze heures avant l'em- 
ploi, On a, alors, une gelée con- 
sistante de graine de lin et l’on 
“donne pour une ration composée 
de deux parties de lait écrémé 
une partie de gelée de lin, de tout 
étant servi tiède au veau. Il ne 
ne faut préparer de cette gelée 
que juste ce qu'on peut employer 
avant qu'elle ne sùûrisse. Ce dé- 
tail est important à noter, pen- 
dant les chaleurs de l'été Si le 
nombre des veaux est considéra- 
ble, il est évident qu'on prépare- 
ra la gelée on plus grande abon- 
dance, tout en suivant la recette, 
quant à fa proportion d'eau ct 
de graine. 

Une poignée de graine de lin 
ajoutée chaque jour dans la ra- 
tion d'avoine des chevaux ou de 
grain moulu où d'ensilage des 
vaches .praduit .aussi d'excel- 
Jents résultats, mais on dait &- 
viter d'en donner aux juments ct 
aux vaches à l'approche äu part. 


nt 


| 
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d'une récolle qui est mal venue, : 
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LE COURRIER DE L'OUEST 
Choix de 1à #emence. — 1! im |L'IDENTIFICATION DES 


porte de n'ernpluyer pour da se- | VICTIMES DU “LUSITANIA" scène pareille, 


{! ÿ a environ 700 personnes sau- 
vées.Une enquête de Lord 
Mercey sur les causes du dé- 
fragés.-—L'oponion à Berlin. 
Qn considère cette perte com- 
me un succès immense. 
Londres. — Le seuil prohlè- 

me est maintenant ‘d'identifier 

les cadavres. On -peut mainte- 
nant assurer qu'il y a 700 per- 
sonnes sauvées du ‘‘Lusitania”, 
mais sur ce nombre 45 sont 
mortes de leurs biessures ou du 

On estime ‘que la liste 

des morts est d'environ 1,500. 
Lord Mersey tiendra une en- 

quête sur fa manière dont le vais- 

geau a coulé et sur la cause de 
tant de pertes de vies. D'ici là 
je secret Je plus complet sera 
gardé autour de l'affaire.  L'o- 
pinion générale non-officielle est 
qu'un certain nombre de sous- 
marins allemands avaient été dé- 
signés pour couler le ‘‘Lusila- 
nia” : il ne pouvait pas échap- 
per. Les passagers disent que le 
vaisseau a modifié sa course un 

peu avant d'être torpillé, Ils di- 

sent que des officiers du vaisseau 

avaient vu un sous-marin alle- 
mand qui se montrait ‘assuré- 
ment avec P intention de faire dé- 
vier da marche du vaisseau et de 
le jeter sur les autres sous-ma- 
rins qui l'attendaient. 

Les experts maritimes croient 
que ces sous-marins sont des 
plus modernes, avec une capa- 
eité d'au moins 1,400 tonnes, 

Si on exceple da ragc au nom 
allemand, Ja perte du “Lusilania” 

n'a eu aucun effet sur le peuple 


auglais. Le grand nombre de 
pertes de vie est dû au fait que 
les officiers ont ressuré Îles 
passagers en leur disant que 


le vaisseau pouvait facilement se 
maintenir et se rendre à Queens- 


town. On fit cependant des pré 
paralions pour la descente des 
chaloupes de  sauvelage, mais 


avant qu'elles fussent terminées 
une seconde torpille entre dans 
le flanc du transtlantique. 
Une autre raison qui à sans 
doute coutribué heaucoup à au 
menter Je nombres des perles, 
c'est que les passagers croyaient 
fermement dans la puissance de 
chambres d'air. Même après la 
seconde torpille, ils ne crurenl 
pas au danger. Lorsqu'ils vi- 
rent que tout était perdu, ils se 
jetèrent en masse à la mer et la 
plupart périrent. 
Un bon uombre, surtout parmi 
les voyageurs de première sont 
descendus dans la mer prison- 
niers dans leurs cabines. 
Queenstown, 10.—-Les diverses 
embarcations qui sont allées au 
secours (les naufragés dû “Lu- 
sitania”. de ce port, sont reve- 
nues quelques unes Je nuit dèr- 
nière et le reste ‘ce matin. Toutes 
porbaient des survivants. 
nombre de ceux-ci peut être 
xé à sept cenls. 

Les derniers bateaux à rentrer 
apportent surtout des cadavre 
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COMMENT VONT VOS YEUX? 


Vous donnent-ils de l'ennui? 
L'écriture danse-t-elle devant 
eux? 
Eprouvez-vous de la difficulté à 
lire le soir? 

Si oui, venez nous voir. 
vous fournirons des lunéttes 
adaptées spécialement pour vos 
yeux, qui vous permettront de re- 
couvrer complètement ‘votre vue. 


PRIX MODERES 


H. B. KLINE 


Bijoutier 
Coin des Aves. Jasper et Queen, 


Emission de licences de mariage. 


et nous 


Nous parlons français. 


+ 


Aucun mystere 
n enveloppe : no- 
tre pain. - --- 


Lorsque vous en : achétez 
vous êtes assuré d'obtenir la 
meilleure qualité de pain 
que l'on puisse se procurer. 
Nous demeurons fidèle à no- 
tre garantie. 


HALLIER & ALDRIDGE - 
Le Magasin de la Qualité 


9974 JASPER 
Téléphone : 1327 et 6720 


EDMONTON, ALTA. 
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nard a loué toutes jes chambres 
disponibles dans les hôtels et les 
maisons particulières pour Y 


Queenstown n'a jamais vu une 
* On transporte 
tous les cadavres dans les di- 
verses morgues et chez les en-|loger les survivants. 

trepreneurs. Les blessés sont Les personnes qui ne sont que 
véhiculés dans les hôpitaux par légèrement blessées refusent de 
des automobiles qui ont été ré [garder la chambre : elles errent 


quisitionnés. La compagnie Cu- Suite à la page 


Robes 


échantillons 


BELLES SOIES, SERGES ET 
POPELINES 


Envoi direct de New-York, pro- 
venant d'un achat spécial 


depuis 16 el 
filles jusqu'à 


Toutes tailles 


{18 pour jeunes 
52 pour femmes. Prix régu- 
Prix de vente hrdlué8d sNjobk 


PREMIER ETAGE 


$.99 


818.00. Prix de 
liers de 512.50 à 


vente, jeudi 


THE HUDSON'S BAY CO 


Les plus grands magasins d'Edmonton 
AVENUE JASPER ET TROISIEME RUE Edmonton, Alta. 
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“MADE IN CANADA?” 


Ford Touring Car 
| Price $590 : 


PRIX À EDMONTON, $665 


Votre voisin conduit une Ford — pour- 
quoi n'en auriez-Vous pas une aussi? 
Nous vendons celte année au Canada 
plus de Fords que nous n'en avons ja- 
mais vendues, L'automobile Ford fa- 
N briquée au Canada est une nécessité, 
non un luxe. 
Les acheteurs de Fords partageront nos proncs si 
Û nous vendons 30.000 Fords du ter août 1914 au ler 
août 1915. 
Ü Voiture à deux places 8615. auto de ville 8940, F. O. 
B. Edmonton. Alta, avec tous les accessoires, y com- 
ris les phares électriques. 
Exhibition d'autos pour la vente 
THE FREEMAN Co Ltd. 
630, DEUXIEME RUE, EDMONTON 
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SEMENCES 


Le printemps est arrivé, nous sommes prêts à fournir toutes 
les variétés de semences de choix pour les champs, les jardins 
Notre assortiment est Île 


potagers et les jardins de fleurs. 
Nos prix 


plus important de la ville. Venez faire votre choix. 
ont été très rèduits cette année. 
, FOIN 

Mil, des 100 livres .......,,...,,...,.,,44...,, 87 à 

“Western Rye,'' les 100 livres ....,..,,,..,,.,...,,,.. $12 

Nous offrons à un prix spécial des semences de Western 

Rye et de Brome mélangées, notre prix est de 89 les 100 livres. 

ous avons également une certaine quantité Je Western 

io peu passé de couleur, que nous offrirons à $8 les 100 

e manquez pas de vous procurer de la semence de notre 

‘trèfle: “Grande Prairie;” nous avons recolté trois tonnes à 

:.l'acre, de ce trèfle l'an dernier. C'est le fourrage idéal pour 


v- ; l'oues . 
AVOINES 


Voici notre liste de prix pour les variétés 
: dues par 140 minots et plus: 
Gartons- English Banner ................ 8 
.Garton's RCE Dove srs sms 
ADUNAANCE eee cesse soso sous 
sWhite Viclory :.:... rene cesse see 
"BLE--Marquis ..., ,.., Loose oo oo. 
= Red Fife .... ,,.. .... .... 
BLE-D’INDE-_ Northwestern Dent ...... 
SEIGLE-—Spring ..., eee euro sue 
-LIN—Premost .... 
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Rochester Rose .... ..,, .... ..... 
Irish Cobler .... ..." .... .... .... 
Wee MacGregor .... ..,. ses. ve 
Sutton's Satisfaction . ss se 
Gold Coin .... .... 
May Blossom ..,. .... ...., 
Delaware ..,. .... .... «... 
Carman!No.3 .... .... ..... 
Table Talk .... .... .. « 
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M POMMES DE TERRE-—Eariy Ohio ...... 

: A : 

D Si vous n'avez pas encore reçu notre catalogue d de Semences et 
| de plants pour 1915, demandez le nous de suite, nous vous l’en- 


VerTrons de gros pour les semences. 


_J'J. MURRAY & CO. 


153-157 Avenue Queen (en face l'Edifice Civique) Edmonton. 
Marchands de semences en gros et détail. 
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.siles Canadiens Français étaient 


“supérieure” ! 
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LE COURRIER DE L'OUEST 


Montréniais entendirent parfaite | Il est aisé de constater, d'a-! Les chaloupes qui purent ètre 

’ ment un morceau de musiquejprès ce chiffre, que la corres-flancées recuvcilliront un grand 

joué par un phonographe, ins-/pondance a considérablement di- nombre de réehappés, munis do 

mé dans le bureau  deliminué au Canada depuis la mise{houtes de sauvotage et cram- 

Ce journal est publié le jeudi de chaque semaine, à Edmonton, Alberta, par la Compagnie| San Francisco. Le. son de lalen:vigueur de la nouvelle taxe. fphonnés à des &paves flottant à 1n 


voix se transmettait à une viles- 
se de 56.000 milles par seconde. 
«S100!AÀ l'instant 


de Pub‘ication du “Courrier de lOuest’’ Limitée. 
TARIF DE L'ABONNEMENT ANNUEL: 


mr neteeunes © | 


| LES SURVIVANTS DU TITANIC 


ais les chaloupes tu- 
Des 


surface, 
rent bientôt toutes combles, 
vapeurs vontts à toute vitusse de 


TR de se ce ss se se su se ou e nous ve mt ve ee os + ce es .mème ‘où l'on télé 
EUFOP ee ee de de de ee de de ee de . : : LL : LOI III Lee | Phonait. Ï + avait une différence la rive, roeueillirent les occu- 
PUBLICITE: de rois heures entre les deux Suite de la page 5 pauts de ces petites omburen- 

(villes. avec les bien portantes sur les lions. 


Les Taux d'insertion d'atuences suut entoses sûr demande, 
Toutes les communicationf concernant l'administration et la rédaction daivent être udrescéen 


comme suit: 


Cette application de la science 
de l'homme tient du prodige ! 


CASIER POSTAL 98, EDMONTON, ALBERTA 


ce, que la Religion‘ Gatholique 
approuvée au Ganada est. bicu, 
celle de Rome, et que‘lui, le Roi 


dernier mot n'est cependant pas 
dit à ce sujet, et que nous ver- 
rons avant pen Ia minorité en- 


u . RENTE 
H n'y a rien à miti sitania” en plein 


ce que les Pro-. 


Lez. cela: 
ger les choses; 
scolaire de sa Province. Ecoutez 


u ; : N s : 1 ‘ps + o apr " 
cela: il n'ya rien à gagner à Nr, Sat De D PAS tte nets e h nadienne française représenté! ecr les chaloupes 
: © + ù H EU s ‘he $ 
tiger les choses; ce que les Pro- Éane LR Le EMPIELEMENTS OU dans le Cabinet Norris apitaine 
, 8 , & ‘ n 
testants de cette Province crai- Le Le NE Si nous voulons! Llément de langue française | capitaine 
2 2 £ ÿ > l« 2. , x L , 
gnent, ce sont les empiétements| ain ce que  eutent et n a joué un rôle trop important|page se mirent 
savoir € . dire ces Le. age se 
dans l’histoire politique du Ma-lau sauvelage des 


de l'Eglise Catholique Romaine; es , - 
titraités et qu'elle est leur portée lhifoha pour que r 
nous n'avons qu'à relire les: opi- que l'on puisse dé- tout des femmes 


quais, à la recherche de leurs pa- 
ivents ou de leurs 
Gertains passagors 


se mit À pencher de telle sorte 
que l'on ne put aucunement lan 


les officiers ol 
les officiers el 


Clinton Bernard, de Now-York, 
un des passagers de première.ra- 
conte ainsi son aventure : . 


‘nmis. 
restent bou- 


à og ; x — : : 

mr h _ groupe fnportant des Liz floversés par le terrible necident SQuoique ce fut un elve Lorri 
; , : : . A ÉPÉTAUX eanadiens-fr is Lutnils qu'il : à - 
, jets æatholiques omains”, Manitoba nat ns français du et les récits qu'ils en font ne soul fyqu pour plusieurs, il wy eut pas 
“puissent professer le culte delqans le nouve: De représenté pas clairs. On remarque, toute: autant d'excitation qu'on ‘aurait 

+ VETEQ Q Far AE « 

leur Religion selon le Rite de fapain: il ous an N net ane fais, que les uaufrakés sont U- {hu s'imaginer, La chose fut si 

: ; ° s semble que l'hon. lnanimes à reconnaitre la maniè- | oudaine quil f Yicile « ï 
Le “Times” ® d'Hamilton. Onta-.| l'Eglise Romaine”, Ge qui veut Xonvis aurait dû so souvenir à qu î nr nina & mat soudaine qu'il fut dificile de ré- 
rio, nous révèle cyniquement sa [dire pOur tout homme FRISONNA- Les nôtres en vonstituant con le Quits | ofici an ho alien re qui arrivait, Quand je 

 , . i é ls x S € ‘uns ant sonfcoonduits des officiers horl, LA net 2 + * 
pensée au sujet de la question ru qu enene le rngage Pal lininistère. ‘ Cinq minutes après C non vis que le navire eoulait, jo suu- 

k É $ x 5 s S PSDÈ- see [toi ar sons" ‘ ne 4 
scolaire de sa Province.  Ecou-|lf Par les ROMMeEs Ve SON ESpe Nous voulons espérer que lelconde turpille eut frap È le “Lu mi par dessus bord, sans bouée 
E Phe tu U-lde sauvelage el je me erampon. 


milieu, celticei jai À une épave, Finalement In 


de co volé, Le 
l'équi- 
l'équi- 
immédiatement 
DASSALOPS SU. 
et des enfants, 


Matériaux de 


eo 
nn 


195ème rue, 


rotes il n rait nas de | uier au » : 
protestants, il ny aurait DAS COL ions des Législateurs les plus aux nôtres le droit légiti-|[du moyen des chaloupes qui pou- 
question française” ART voi hs de l'Angleterre sur cet me qu'ils ont à un portefeuille. | vaient être Jancées tout de suite, 
là qui est clair comme de l'eau [CÉCDTES OC AUE È us —— ‘ : Re 
de ruche! Nous le savions de te question, opinions que nous Durant | es survivants décrivent en pris 
_ : 4 i DS Ï inion , . Ÿ . A 
quis longtemps, car il aurait Lrouvons au chapitre des débats jours dau ‘ . quinze derniers {roles profondément émues In s- 
fallu ère par trop naïf pour ne parlementaires autour de “La! UCTrE TE ï taxe postale defcène du soulage du grand navire, = 
pas voir Le monstre de la bigote grande Charte de 17747 qui fut Sous PME TIS environ $7000!Les passagers appelaient leurs 101-51 
AS 4 _ Ts N , (S ® Û Le . 
vie enveloppé dans le réglement votée en faveur des Canadiens, nee oute 1" endue de a puise {parents où deurs amis ef se sot- 
Le [A 4 D Fr + = Fe, , , e , 

v . i _ Panadioncçiau Parlement impérial, par une ° haitaient un éternel adicu, 3 
XVII Donc, si les Canadiens Re É tn ' 
Francais cCtaient protestants il majorité de 105 contre 26.—Le —— 

N Procureur Général el le Solli- TT DT ” 


n'y aurait pas de question fran- |" énéral du R le] 

Mais ce |Cileur Général du Royaume de la 
un pays qui n'est pas lAllema- 
gene, ce sont les traités, il semble, 
et non la bigoterie sauvage de la | 


reennnai- 


DPtE 
ads 


17334 sont unanimes à 
re que le Traité de Paris 
sure aux Canadiens du Ganada 


Etoffes 


pe pour 
ES robes, 


les {vintes, 


. Gingham ” 
dans toutes 


ee libre joui ce de leurs bien À bleue, rose jaune L 
‘Je Trailé >ar , _lla libre jouissance de leurs biens [R bleue, rose, ja rouge, ele. 
Or de Trailé de P: aris garantit 17 pouces de large, prix régus 


lier 10e la verge 


il, oui ou non, le libre exercice, 
Prix Ramsey .... 


de ja religion calholique aux Ca- 
nadiens conquis ? ÆL si oui, de 
quel droit, aujourd'hui, des An- 
glais protestants de l'Ontario 
viennent-ils s'opposer à Ja pra- 
tique de cette mème Religion ca- 
tholique dans leur Province ? 


Catholique, Apostalique et Ra- 
maine, TOUT COMME SOUS LA 
DOMINATION FRANCAISE." 
Allons! avez-vous bien Ju, 
Messieurs les Boches de l'Onta- 
rio ? Les Trailés nous garantis 
sent par tout le Canada le libre 


Etoffes “Gingham” beau tis_ 

4 SU, à rayures e6l unies, couleurs 

ne changeant pas. Grand choix 

416 model les varié, Prix régulier 
1214 la verge | 


Îi 
il 
É le. libre excreice de la Religion 
l Prix Ramseÿ 


Par ce principe barbare des Bo exercice de la Religion Gatholi- 
I “| Don , Je | (ue. C'est-à-dire que les Cana- Etoffes ‘ Gingham ”, Lrès hoau 
ches, que ‘la force prime îe di doivent &l aussi librè Lissu, rayures, {eintes unies. mt 
sus © iens doivent être aussi rés S: Ê ‘- 
droit" ? et que es traités qui] langers fantaisie, bleu, rose, Durant 


de pratiquer leur Religion catho- 
lique dans toutes les Provincés 
en majorité protestantes, qu'ils 
le sont dans leur catholique Prét 


brun, jaune, 27 pouces de large, 
prix régulier 156 la vorge 
Prix Ramsey, la verge.. 1272 


viennent et opposition aux ca- 
prices fanatiques de la majorité 
doivent être considérés comme 


service 


des chiffons de papier ? Quelle © S . . . . 
honte pour une Race! El c'esl vince de Qunece EL ° jou N Superbe assortiment de jolies blouses de lingerie, 
cetle race de Boches qui se ditiles Gatholiques sont molestés le ix snéci 
d'une manière ou d'une aütre |} | prix spécial Joc chaque Jeu di 
, 


Vous achéterez certainement au 
moins deux blouses de ée genre, lors- 
que vous les verrez, ‘Le prix de ven- 
te est considérablement au dessous de 
la valeur. 


[dans la pratique de leur Re li- 


rantissent les Actes de capitula- [gion, les Traités sont violés, et 
tion de Québec de 1774 la violation des traités est.un 


I. ACTE DE LA CAPTTUGATION-lCrimMe. “international, et un dpsi 
DE QUEBEC honneur national, Et quand'lés 
ART. 6: ‘“Que l'exercice de violateurs des ‘Traités sont Îles 
la Religion ‘Catholique Romaine sujets, ces sujets ne sont que 
sera conservé, que-l’on donnera |des traîtres à l'Autorité qui; a, 
des Sauves Gardes aux maisons signé les ‘Fraités... Compreréx? | 
des Ecclésiastiques, Religieux eu Messieurs du ‘Times d’Hamil- | 
Religieuses, JEAN RIVET EE 
Monseigneur l'Evèque de Québec, ‘TR 
qui, rempli de zèle pour la Re- 
ligiou, et de charité pour le peu- 
ple de son diocèse, désire y res- 
ter constamment, exercer lihre- 
ment et avec la décence que son 
état et les sacrés Mystères de la 
Religion Apostolique, Gatholique 
son autori- 


Voyons donc ce que nous ga- 


a. m.il 
teaux 
jeudi. 
LG, à 


voiles ct organdies, 
Manches longues 
cols bas et hauts. 
ayures  blan- 


‘Frès beaux 
brodés et frangés. 
ou courtes au choix, 
Blanc au noir avec 
ches. 

Prix extra spécial 


Articles de lingerie d’une 
valeur exceptionnelle 


gnels. 


NOTES ET 
COMMENTAIRES 


Nous publions cette semaine 
le texte en entier de la n'ouvelle 


ROBES DE CREPE DE $1.00 POUR 75c 


aine exie 
et Romaine exigent, Robes Lrès amples, maneéhes courtes, garnies 


té épiscopale dans la ville delroi concernant les licences de ‘de denlelle, Lailles 56, 58 el 60. 

Québec, lorsqu'il jugera à Pro-|Jiqueurs. Prix RDÉCIAl ceuccesceecees.. 75c. 

pos, jusqu'à ce que la POS-| Cette loi, proposée par les par- 

session du Canada ait été fixée {tjsans de la prohibilion, fera 

par un traité entre $. M. T. C. el} jopjet d'un vote public, en juil- Cache-corsets de 5Qc. 

S. M. B."—ACCORDE. « Îlet prochain, pour son adoption ‘ 

I—CAPITULATION DE MONT-]Jon son rejel. Arlieles garnis de jolies dentelles où de ro 

REAL. Nous invitons n0$ lecteurs à deries autour du col el des manches ; grand 

(Voir” Canadiar Archives— en lire attentivement les dispo- choix de modèles variés ; chacun de ces cache- 

Gonstitulional Documents 6-1, sitions; ils acquièreront ainsi corsets est très élégant. “Tailles 31 à 44.  Oc- 


une connaissance plus approfon- 
die de la grande question du 
jour, et, lorsque le moment vien- 
dra pour eux de déposer dans 
l'urne deur bulletin de vote, ils 
seront mieux en mesure de se 
prononcer dans le sens qu'ils 
jugeront le plus profitable à Ja 
communauté. 

Au terme de la nouvelle loi 
des diqueurs, la vente de l'alcool! 
se ferait, dans la province, par 
de ‘‘Vendeurs" 
nommés par le gouvernement 
provincial. Cette disposition a 
soulevé une vive controverse. Ôn 
trouvera “profit à étudier, spécia- 


casion splendide. 
Jeudi, chaque 


50c. 


Edouard Vil-Sessional Paper No. 
18, page 8.) . 

ART. 27. “Le libre exercice de 
la’ Religion Apostolique, iGatho- 
lique et Romaine subsistera en 
son entier; en sorte que tous les 
Etats'et les peuples des villes 
et des campagnes. lieux et pos- 
tes éloignés pourront continuer 
de s’assembler dans les églises 
et de ‘fréquenter les Sacrements, 
comme ci-devant, sans être in- 
quiétés en aucune manière, di- 
indirectement.” — 


sesrvorssttess ss 


Culottes de cambric 


qualité ; modèles ou- 
très larges, garnis de 


5Oc. 


vs. 


Etoffes de très bonne 

L verts ou fermés ; genoux 
A broderie. Grandeurs 23 à 27. 
Prix spécial, jeudi ..... 


Nouveaux modèles de corsets $1.00 


Vous ferez hien de venir examiner ces Corsufs ; 
;yous en reconnaîlrez aisément l'excellence. Ces 
-corsets offrent le même confort que les articles 
lement les articles de la loi qui|E:4e Juxe, buse de longueur moyenne, hanches 
concernent cette disposition: :: 1 très longues, 4 supports à Jarretelles, les ba- 


‘$ lenes ne se rouillent pas ‘ garniture du brede- 
_$1.00 

l'Amérique Britannique du Nordif, 
1867-1915, amendant la. consti- 


Lu intermédiaire 


rectement ou 
ACCORDE. 
HE _-TRATIE DE PARIS 
De son côté, Sa Majesté 
Britannique convient d'accorder 
aux habitants du Canada la li- 
berté de dla Religion Catholique ; 
en conséquence Elle donnera les 
ordres: les plus précis et les plus |] 
effectifs, pour que ses nouveaux 


—_—_—ts 


La Chambre des Gommunés 
anglaise vient d'adopter l'Acte de. 


L ries. 
Jeudi, prix spécial .. 


ses. 


breux veudeurs supplémentaires, 
rapide à 


Manteaux de pluie pour femmes 


H faudra venir de bon 
-profiler A6 celle occasion, 


mis 


'AYUreS. 
reversible, 


leurs bleue el fauve. 
régulier 810.00, jeudi à 8h,40, 


-çaise dans l'Ontario ! k | | 1765 : . 
qui doit avoir force de lai dans Grande-Bretagne en 165 ; ETOFFES ‘ GINGHAM ”, VEN- mm 
Lord North et Lord Thurlow en DUES AUX PRIX RAMSEY 


SET 


TELEPHONE PRIVE EXCHANGE 1195 


ENTREES SUR LA PREMIERE, RUES HOWARD ET ELIZABETH 


| NOS MAGASINS F ERMENT, LE SA SAMEDI : SOIR À 6h. 


NOTRE SERVICE EST INSURPASSABLE 
de samedi, nous employons de non 


les 9h,40 d'ouverture de nos magasins, 


nos milliers de clients. 


prix spécial, $6.95 chaque 


malin pour 
a dès 10h 
ue reslera plus un des 46 mans 
en vente à ce prix réduit 
issu salin Lrès bunne quali- 
Hpaules raglan, col 
ceinture, bandes aux poi- 
imper mi énbles, cou- 


in. 86.95 


Les «james, 


leur 


Hiieux faire 
DE ele; coupe à 
(iardntis pe 


réduits 


Ameublement de sa 


en chène massif, 
eu un g 
glais, tiroir à 
lingerie : able 
‘allonges, 6 pieds, 
ège de euir.. 

SPECIAL 


Six 


rss. . 


décril ci-dessus : ,... 


Ameublement 


chène massif, 


cn cuir. 
PRIX SPECIAL 


CCC 


Chaises pour salle a manger 


prix spéciaux 


ï 


Chaises de chène massif, facon vieil Anglelerre, 


Prix régulier $29.00. 
Prix régulier $32.00 


Prix régulier 834.00. 


ADRESSEZ-VOUS POUCHER POUR. TOUS 


Gros et détail. 


Nous avons toujours un sloëk considérable à la disposition 
du publie, 


Tél. 
77-27 1050ma rue, 


ddmonton. 


de facont soulrger nos employés et à 
De celle Faeon nos cruployés ont plus 
Lemps à consacrer À ehaque acheteur afin de donner satisfaction à tous. 


Jupes de serge, très élégantes, fe- 


ront un bon usage, prix modéres 


fasse un bon 
que 
la derniere mode, 


Les grandeurs en noir ol 
Prix spécial, ehagque ,,,.,. 


Ameublements surperbes à prix 


fumer, 
and buffet avec miroir ane 
argenterie, 
avee pied contrat, à 


Ameublement en chéne solide, 
peu moins grand que l'iuneublement 


de Salle à manger, composé de hui pièces, 


table ronde à rallonges, 6 chaises avec 


CPC 


Prix de vente,......, $14.60 


Prix de vente ..,....,$17.00 


een ie ennngens ne ne Re ennemi A 


mer pausen vers moi une chalou- 
pe chavirée ot ja n'y ucerochai, 
Un pou plus tard,aves Puide de 
quelques autres naufragés, nous 
la retourndmes, et nous y primes 
place et nous nous mimes à sau- 
vor tous eonx que nous pÜmes, 
“Le sous-marin allemand ne 
aueune tentative de snuvoln- 


LA 


hit 
Le, 

“Nous le vinies tn moment ae 
vant qu'il plongeàt, 

“la première torpille nous ni- 
Loignit chtre La première et la sa 
conde eheminée. Leo “Lusitania” 
Lrembla. WU reprit son équilibre, 
Deux autres lorpilles suivirent 
rapidement. Elles achovèronutile 
navire, Quaire où eing de nos 
chaloupes de sauvetnge s'enfun- 
cèrent avee eoluieti, el sue 
cion terrible produite pur Le nn 
vice qui sombrait entrain un 
grand nombre do passREoPs, 


me A sas come uen à mmensne men 


Construction 


1606, 


Strathoona, ‘'l'él, 2940, 


RTE RENE 


JEUDI, LE 20 MAr 1916. 


DUR 


“Le bruit de l'explésiqn ne: ‘rut 
pas considérable. : La première: 
tovpille éolnta avec, un: “bruit 


sourd, Nous sûmes que uous 6: 
tions atbuints. Nous, marchions : 
depuis ‘deux heures, dans” notro 


petite chatoupeo quand nous vie . 
mes les vapeurs arrivant au. sQ- 
cours, ‘Déjà quelques petilos. got, 
lettes s'étaient portées à nolro 
renconire. " 


CLACE GLACE 


Achetez votre glace de la 
Compagnie 


THIN CITY ÎCE, LTD. 


qui possède la seule glaciè- 


hygiénique à Edmonton 


re 


seiure dans 


Pas de notre 


glacière 


Téléphonez 4202 


pour, 


ob demandez nos prix 


la saison. 


em A D ns ne 


VENTE DE CHAUSSURES POUR 


coliers, 
Vous cotubien 
ecoles useut rapidement les chause 
surus 
que 

mount 


le 


# 


comp, 
tiges et hox 
De 
junutis 
Pointures Lun 5 
Pointures 


(NÈ 


fournir un 


due 


désirant une jupe qui 


usage, Ne pourront 


. . . su 
de choisir cet nrdie modéle 


F'ou- ; 
: lies 


ne 93.95 


Nous avons RD services de ve menre, 


le à uauger 
consistant 
maine dernière, 
tiroir à 
chaises À si MEXTA IE 
eoupe dt 


pol, el 


L'un le vos 
tit 


siège 


$47.50 


Jiunals  CHCOPC 


ECOLIERS 


HPSQUe nous disons Tour hi 
C'osb pure ques TOUS SIt- 
les enfant dos à- 


soufiers 
extrône. 


ovdinnires, es 
nous offrons sont 
solides et dr cela toutes 
mères pourront s'en rettdre, à 
Sumefles Lrès épaisses, 
ait, solides falons. 
moilleures elraussures m'ont 
éLé offertes À Ces prix. 
In paire, 40,60 
dt, 2 et 19, In pui- 


M sas . . 


PANTOUFLES POUR FEMMES 


Ces pantouffos ont des talons 


plubs, 
article 
MAR, 


Robes 
enfants 95c. 


Jolies 
ltinage ou zé6phir pour enfants: deux 


S 


combinaisons 
enfants de 8 à ! 
Prix Lrès spécinl ..,,.... 


Ces 
quatre Lointes différentes, pourpre, 
Les sepvices A 
six sourtoupes, 


Six verros, 
sepviees 


ut 4longoln, 


lu dussus ent | 
Pointurus 


Lrûs dlégant. 
Hi paire, ,.,, 


pour! 


pveliles robes en gingham, 


différents, robes d'une soute 


pièce ou favon Buster Brown; très joe 


de couleurs, pour 


4 nus. 


Liquidation définitive de nos services à eau | | 
et à fruits, de $1.50 et $2.00 pour 39 | 


qui HOoUus 


restent de potre grande vente spéciale de Ju se- 


services Soft colorés en 


hleue, or el 
fruils comprennent Une 


les servires À cit 


39c 


ut 


Jeudi, au choix, 


Carafes a eau de 50c 
pour 15c. 


d'aussi Jolies earafes WA 


vaient£t 46 vendues À moins de 50e; jeudi nous 


Venez (dr 


rapisegiesé, 


les Six : 


Prix de vente .......,916.26 


Nous VOUS 


es 


Bone 


chaque 


offrirans, à 
O0CASi0NS 


vendons 60 de cos caral(ss, 


elles s'uplèveront 


_15c 


heure, car 


Articles émaillés,vente spéciale 


jeudi, a 8h 30 


l'oceasion de celle 


absolument renversantes 


sujets catholiques Romains puis- 
sent professer le culte de leur 
Religion selon le Rite de l'Eglise 
Romaine." 

Les promesse du Roi d'Angle- 
terre ne peuvent pas être plus 
explicites ni plus formelles : “En 
conséquence Sa MajestéBritanni- 
que dennera les ordres les plus 
précis et lus plus effectifs”, & ’est- 
à-dire: ÆElle s'engage à pren- 
dre les moyens de faire respec- 


ter la liberté religieuse qu'Elle 
accorde. Que dis-je, le Roi fait 


plus, il précise et spécifie la sor- 
te de liberté qu'il entend accor- 
der : Il veut que les habitants 
du Canada, ‘ses nouveaux sSu- 


particulièrement 


tution du Canada par la nomi- 
nation de neuf sénateurs suÿ- 
plémentaires, devant représenter 
l'Ouest canadien à la Chambre 
Haute canadienne. 

Le bill a été envoyé à la Cham- 
bre des Lords pour ratification. 


Pour la première fois, la se- 
maine dernière, des personnes 
habitant Montréal ont pu parler 
par le téléphone à d'autres per- 
sonnes habitant San Francisco. 
Malgré, l'énorme distance sé- 
parant les deux villes, 3800 mil- 
les, à chacune des extrèmités du 


fil la voix parvenait très dis- 


tincte : à un certain moment les |Ë 


| Salsepareille Meritus, de $1.00 pour..... 


Occasions pour jeudi au rayon 
des drogues 


..63c 
.63c 
Citrade de Magnésie, 4 livre pour ......,.46c 
Huile de foie de morue, bout. de $1.,00 pour...63c 
Liniment blanc Meritus, de 25c pour ..,...16c 
Sirop de pin blanc et de goudron de 25c....16c 
Huile de castor aromatique, de 20c....:...16c 
Crème à massage Meritus, de 25c pour....16c 
Crème, pour le visage ‘“Hudnut”, ........760 
Crème Orchidée ‘Idéale”....,..,......... 15c 
Limes à onbles, de 25c .. ..146c 
Herpicide, paquet de $1.00 ....,.,..,.,...65c 


de S1.09 pour. 


Vin tonique Zestol, 


sr 


Dressoirs, prix 


a $17.50 


réduits 


Environ 10 dressoirs de chène massif, meubles superbes: 


certains en acajou où laqué blane, 


roirs de toute la largeur et deux tiroirs, demi largeur 
Prix régulier 822,50 el 625.00 pour .....,.,,,,.., 


mioir anglais, deux ti- 


$17.50 


vente, 
de bon marché; notre stock $se compose d'en- 
1900 articles, comprenant les produits de 
américaine ‘ Princess” revêtus de 
de bel émail, nous avons égale 


ron 
la sarque 
couches 

des 


casseroles, bouilloires, 


trois 


ment articles marque Slransky ; poûles, 


elec ; certains articles, 


les pots nothinment valent jusqu'à $5.00. 


69Qc. 


(Aucune commande par le téléphone ne sera 
acceptée) 


piège, 
Jeudi, 


... 


“haque arlicle, à 8h,30 .. 


- JEUDI, LE 20 MAI.1915 


SR ES 


a 


PAGE'S1 


Dei pu ue gp NES ; Ver | pour l'usage exclusif ‘nécessaire à sa profession, mai en quantité ne dépassant | hors de la province. à un endroit situé en dehors de la province, muis nul ne 

DUR a te ACTE : DES LIQUEURS. pas une chopine à la fois; un vendeur peut également vendre toute liqueur à pourra, durant le transport desdites liqueurs, tel que prévu ci-dessus, ouvrir ou 

CNE | AE ; Le ‘. un chirurgien-vétérinaire qui est légalement et régulièrement. engagé dans la | briser, ou permettre que soit ouvert ou brisé tout colis ou récipient contenant 

FU a  e es ns oi _. pratique de sa profession, pour l'usage exclusif nécossairé à sa profession, maïs | lesdites liqueurs, où vendre, donner ou autrement disposer de toute-portlon que 

ATTENDU qu'il os à propos de supprimer le trafie des liqueurs en Alberta | en quantité ne dépassant pas un gallon à la fois, telle vente ne pouvant avoir | ce soit desdites liqueurs. en faveur de toute personne autre que le consignataire 
par l'abolition du commerce provincia des spiritueux; : . — lieu que sur affi avit. du” dentiste, ou du chirurgien-vétérinaire, semblable à | desdites l : 

er ne ec onsentoment de l’Assemblée Législative l'affidavit exigé d'un médecin, et pas plus d'une vente et d’une livraison ne 26. Rien de contenu dans cet acte ne pourra empêcher un braseur, distilia- 

.SA MAJESTE, de l'avis et avec le consentement Ge °.f ë! * pourront être faites sur un,même affidavit. | - teur, ou autre personne dûment licenciée par le Gouvernement du.Canada 

d’Alberta, décrète ce qui suit?  . : ; oo 15. Un vondeur. peut vendre du vin pour fins sacramentelles, mais seule- | pour la fabrication de tout spiritueux, liqueur fermentée ou autres de-tenir ou 

: TITRE ABREGE 1. ©. | ment à un ministre de l'Evangile, et exclusivement, sur demande écrite dudit | d’avoir des liqueurs dans toute batise, où telle fabrication a lieu, pourvu que 

US , no Me 4 d Lic 1 : : | ministre, stipulant les fins pour lesquelles le vin est requis. | Le ladite batisse ne fasse pas partie de, ni ne-communique par toute entrée, avec 

1. Cet acte pout être cité sous le titre: “Acte des Liqueurs. : 16. Tous les affidavits de ce genre, ordonnances où demandes écrites, seront | l’une quelconque des maisons ou batisses mentionnées à l’article trois (3) de cet 

INTÉRPRETATION ee classés par le vendeur, et retenus par lui, jusqu’au dernier jour du mois posté | acte. y compris la clause additionnelle de cet article, ou de vendre des liqueurs, 

. .: ou gere rieur à celui durant lequel ladite pièce lui a été remise, et le vendour devra | de cet endroit, à toute personne demeurant dans une-autre province, ou dans 

2, Dans cet acte, à moins que lo contexte le prévoit différemment— autoriser l'examen desdits par toute personne qui s'adressera à jui dans ce but. | un pays étranger, ou à un. vendeur détenant sa charge sous l’autorité de cet 

, D te ue Ë . . Tout vendeur, pharmacien et médecin, devra tenir, ou faire tenir, dans. | acte. 

(a) L'expression . Vendeur | signite Dartlle onne autorisée PE Re nes un registre tenu dans ce but, une liste exacte de toutes les ventes, ou disposi- | 27. Rien de contenu ici ne pourra empêcher quiconque d’avoir des liqueurs 
nant-gouverneur-en-Consei , en veriu ce ar .” . | tions d'autre sorte, faites par lui, son associé, employé, serviteur ou agent, de | pour la vente d'exportation, dans un entrepôt à liqueurs, pourvu que’tel entrepôt 
sous l'autorité de cet, Acle. ” siwnifie l’entré st Je magasin dans toute liqueur, délivrée sur ordonnance, ou formant partie d’un ingrédient pres- | à liqueurs et le commerce qui s’y fait soient en conformité avec Îes dispositions 

(b) L'expression “Tocaux du vendeur signifie ! niepe + Us fe ueurs et crit par ordonnance, de lout vin vendu pour fin sacramentelle et de toute Ji- dela clause (1) ci mentionnée, ni de vendre tel entrepôt ä liqueurs à des per- 

 Jequel le vendeur, sous autorité de cet acte, a droit de 1 e, 0e k ut autre ueur, ou alcool, vendus par lui, son employé, serviteur ou agent-pour fins in- | sonnes domiciliées dans d’autres provinces, ou dans un pays étranger: ou à un 
inclut toute chambre, placard, cave, cour, écurie, hangard, remise € dustrielles ou scientifiques, et telle inscription, dans le registre, devra être faîte' | vendeur détenant-sa charge sous l'autorité de cet acte. 


endroit quel qu'il soit, ou partie desdits, appartenant ou, de touto autre manière, | nant Ja livraison do (2). L'entrepôt à liqueurs, mentionné dans cet article, devra être adapté 
audit commerce, et devra être construit et installé de façon à ne-pas faciliter 
toute infraction à cet acte, et ne devra pas être relié par une voie de communi- 
cation interne avec une autre batise, ou partie de ladite, ce devra être-un entre- 


pôt, ou une batisse, dans lequel aucun: article, où marchandise: autre que des 


’alcool et devra indiquer la date de la vente, le nom et 
l’adrese de l'acheteur, le nom de l'employé, du serviteur ou de l'agent, par qui 
s 1 14 liqueurs, ainsi que toutes les la vente a été faite, la sorte de liqueur et la quantité vendue, et l'ordonnance, 
montés ot liqueurs de malt, et tous les mélanges de liqueurs, < les His ou la demande, sûr production de laquelle la vente a eu lieu, et, à défaut de 
boissons et liquides buvables d’une nature enivrante; et toutes ‘es JIqueurs gr l'inscription, dans le registre, de toute vente où disposition autre de liqueur, 
tenant plus de deux ot demi-pour cent (2% p.c.) d'alcool éprouvé, qui aura été | {folle vente sera considérée comme étant en contravention avec les dispositions de | liqueuïs, pour l'exportation de la province, n’est détenu ou vendu à tel vendear 
reconnu comme enivrant, -cet acte. et dans lequel aucun commerce autre que l’emmagasinage ou la vente-de liqueurs 


dépendant de tel entrepôt ou magasin, 
Jny N [a sr? dt A : “af iant’ g] nf un des mern- | | | | | né ela ue 
(d) L'expression “médecin” ou médecin pratique S1gn IC 18. Tout vendeur, pharmacien ou médecin, devra, le dernier jour Ge chaque pour l'exportation en dehors de la province n’a lieu. 


(e) L'expression “liqueur” ou “liqueurs” comprend tous les spiritueux fer- 


” , ‘ : mn 3 ’ : ‘ e Q 

bres du Collège de médecins et chitrgiens de la di rovincg à Albert Dentai. | Mois, postérieur à celui de la vente, envoyer au Procureur-Général de la pro- 28. Nul ne pourra employer ou consommer, dans la Province, des liqueurs 
(e) ! CADECSAIQN dentiste” sigle Un des MemMrcs vince tous lesdits affidavits, ordonnances, ct demandes aini qu’une copie de la achetées ou reçues d’une personne domicilié dans la province, à moins que les- 
L ! ex ression “chirurgien vétérinaire” signifie un des membres de l’As- liste mentionnée dans l’article précédent, de cet acte, pour le mois précédent, | dites liqueurs aient té achetées ou reçues d'an"vendeur. Cet article-ne-s’appli- 
(j), L'expression entre . dont il n'a pas été fait rapport, ladite liste dovant être certifiée par un affidavit | que pas à toute personne qui, dans une maison de résidence privée, Innocem- 
sociation Vétérinaire il Alber La. hiniste” unifñie un des membres de | Ÿ annexé, cb tel affidavit devra indiquer que durant tels mois aucune vente n’a | Ment emploie ou consomme des liqueurs n'ayant pas été ainsi aclietées ou reçues. 
(g) L'expression “pharmacien où ehliniste" SIN! ° eu lieu autro que celles mentionnées dans ladite copie de la liste envoyée au | . 29. Pour les fins de témoignage: tout brasseur, distillateur, ou autre personne 
P'Association Pharmaceutique d Alborta. , Le Procureur-Général. | licenciée par le Gouvernement du Canada, et mentionnée dans l’artiele vingt 
(a) L'expression “juge” signifie tn juge de la cour de District, pour le (1). En outre des dispositions ci-dessus, tout pharmacien, et médecin, devra | six (26), dudit acte, ét tout exportateur de liqueurs, mentionné: dans l’article 
district clans lequel api inf ragion et LEnse { oi élë T ist k dans I ] tenir nn registre où sera consignée toute quantité de liqueurs achetées ou reçues vingtsept (27) dudit acte, qui fait une vente de liqueurs, dans Ja province, 
(@) L'expression Cour signifie la Cour de District du district dans Ieque par lui, et, lo premier jour de chaque mois, il devra envoyer, au Procureur-Gé. | inscrira immédiatement, dans un registre tenu à cette fin, la date de telle vente, 
uno infraction est consée avoir éLé TC Mer de lu Cour de District d néral de la province, une copie dudit registre, pour le mois précédent, certifiée | le nom de la personne à laquelle ladite vente à été faite et le nom de à personne 
(ÿ) L'expression “Greflier signifie le Greffier de la Cour dé LISTIEL EU À Dar son afidavit y annexé, et tel affidavit devra indiquer qu'aucun achat de li- | 0 du commissionnaire auquel l’objet de ladite vente a été remis pour livraison 
district duns lequel une infraction est conséo avoir élé commise, | queur n’a été fait et qu'aucune liqueur n’a été reçue, durant tel mois, autre- le défaut de telle personne de faire, tenir et de produire, comme témoignage, 
3. L'expression f‘naison àc résidence “privée”, dans cet AGte, signifie une ment qu’il n’est mentionné dans ladite capie du registre. d ladite inscription de telle vente, sera dans toute poursuite intentée contre telle 
maison de résidenca séparée, munie d'une porte exclusive Pour l'entrée. ct la |" 49. Tout vendeur, pharmacien ou médecin, qui omet de faire les rapports | Personne, sous l'autorité de cet acte, pour “voir illégalement fait une vente de 
sortie, et positivement el exclusivement habitée comme € de D pHve. ñ d prévus par cet acte, ou qui refuse de permettre que tout affidavit, ordonnance, liqueur, considéré comme preuve prima facie que telle personne à illégalement 

(a) Sans restreindre la généralité do la définition,susdite, une nd ni ne demande ou liste de vente, exigés sons l'autorité des dispositions de cet acte, vendu telle liqueur. , un , 
résidenço privée, l'expression "maison de résidence privée” ne comprend ni n6 | éoit oxaminé, dans les conditions prévues par lesdites dispositions, sans frais, 30. Nul ne pourra, lui-même, ou par l'entremise d’un associé, serviteur, em- 
signifie, el ne devra pas être inter drétée comme comprenant ou signifiant, une | Dar toute personne le désirant, sera coupable d’une infraction à cet acte. ployé, agent, ou autrement, vendre ou livrer des liqueurs de toute sorte à toute 
maison ou batisso occupée où mp oyée, où partiellement ocerpée, ou cmp oyée, 20. Nul vendeur, où pharmacien, et nul associé, employé, agent ou serviteur personne n ayant pas le droit de vendre des liqueurs, (et qui vend telles liqueurs 
comme bureau (autre qu'un bureau do médecin, dentiste ou vélérinaire « fiment | 4e tel vendeur ou pharmacien, ne permettra que toute liqueur, ainsi vendue, | OU qui les achète dans le but de les revendre) ; toute contravention aux disposi- 


enregistrés) où comme alelicr, on inagnsin, ou manufacture, ou chantier, ou | Soit consommée ou bue dans lo local où la vente aura eu lien, tions précédentes constituera une infraction à cet acte, et nul ne pourra prendre, 

entrepôt, ou maison de club, chambre de elub, salle publique ou salle de toute 21. Tout distillateur, braseur: ou autre personne licenciée par le Gouvemme- | OU transporter et ne pourra employer ou tolérer que toute autre personne pren- 
k , . FL si à . je : “ 2e . . x : ? x : . Adal: 

société, ou secle, ou comme maison de pension, où ilyap us de gros pension ment du Canada, pour la fabrication de toute liqueur, mentionné à l'article | 1€ ou transporte toute liqueur d’un local, où telle liqueur est légalement tenue 

dires, autres quo les membres de I fainille, où comme écurie de longe, au- | vingt-six (26) du présent acte et tout vendeur qui crée, emploie, ou permet que pour la vente, dans le but d’être vendue dans la province par toute personne, à 


A . : x , 4 Le Î , # n A , « ? : } x 
berge, laverno, hôtel ou autre liou do rondez-vous public, ou une mon où | soit eréé ou employé tout moyen de communication interne entre les locaux,dans Pexception d’un vendeur. : un | 
batise dout les chambres on les logements sont loués à des parsonnes différen- lesquels il a droit de procéder à la fabrication, ou à la vente, de toute liqueur, 31. Nul ne pourra consommer des liqueurs dans le local d’un vendeur, ni 


les, ou uno hatisse, où maison quelconque mentionnée à l'article 48 de cet | ot fout autre local, exeupté le téléphone électrique ou le télégraphe, sera coupa- dans aucun entrepôt de liqueurs, tel que mentionné à l'article vingt-sept (27 ), 
acte, où uno balisse, on maison, dans laquelle pour de l'argent où autre rémuné- | ble d'une infraction, et passible d’une amende de cinquante dollars, pour cha- du présent acte, ni dans aucune distillerie, ou brasserie, tel que mentionné à 
ration monétaire, des raurchandises ou effets mobiliers sont vendus où tenus que jour durant lequel telle communication existe, et. en cas de défaut de l’article vingt-six (26) du présent acte, et nul ne pourra acheter des liqueurs 
pour lnvente, ou des ropas sont sorvis, OU Où Pon loge; ni ne comprend ou paiement, d’un mois d'emprisonnement pour chaque jour, ainsi que susdit. d’une personne qui n’est pas autorisée à en vendre, pour la consommation dans 
signifie, eb no pout être interprétée conime comprenant ou signifiant toute 22, Aucune vente, ou disposition autre quo liqueur ne pourra avoir lien, de la province et une personne achetant de Ja liqueur ne pourra la boire, ou con- 
maison ou batisee, reliée pau un couloir, où passage couvert, où moyen de quelque façon que ce soit, dans le local d’un vendeur, à quelque personne, ou traindre quiconque à la boire, ou permettre qu'elle soit bue, dans le local où 


comniunicntion intérieure, oxcopté par téléphone, avec dout lieu où la vente de personnes, que ce soit, nt aucun local, pourvu d’une licence, ne pourra être ou- ladite liqueur a été achetée, 


liqueurs «xt autorisée par cet ele, où avec tout buronu, oxeopté un bureau vert, pour une vente de ce genre, entre cinq heures de l'après-midi du samedi et 32. Tout médecin, légalement et régulièrement engagé dans l’excercice de 


de médecin, dentiste ou vétérinaire dûment enrogistré, où avec tout magasin, | sgpt heures du matin, le lundi suivant, et entre six heures de l'après-midi et sa profession, et qui sera convaincu qu’une liqueur enivrante quelconque est 


manufacture, chantier, endropôt, raison ou re de “ue, salles criseus sept heuros du matin, durant tous les autres jours de la semaine. nécessaire pour le bien de la santé de gs malades, pourra donner à el malade, 
mentionnés, maison de pension où hôtel meublé tel que Susait, écurie - \ . mar ou malades, une ordonnance, écrite à la main ou imprimée, dans ce but, ou 1 
. ge, auberge, Laverne Hôtel ou autre licu de rendez-vous publie, ou avec toute o nn PROHIBITION ET REGLEMENTAT ION : pourra administrer la liqueur lui-même; dans ce but il pourra avoir de la li- 
maison, où batisse, montionnéo à l’artiele 47 de catle Loi. 28. Nulle personne ne pourra, dans la province d’Alberin, par elle-même, | queur en sa possession, en quantité n’excédant pas deux pintes à la fois, lorsqu'il 
4. Lo Licutenant-Couvorneur-on-Conseil pont, de temps à autre, nommer son employé, serviteur ou agent, exposer ou tenir pour la vente, directement sera dans l’accomplissement des fonctions de sa profession; maïs aucune ordon- 
tollos personnes, qu'il le juge à propos, comme vondeurs, AVEC pouvoir de dis- | ou indirecternent, ou sur tout prétexte, où de toute façon, vendre ou détailler | nance de ce genre ne sera donnéé, pas plus qu’il ne sera administré de liqueurs, 
posor de telles Hiquours qui sont nécessaires pour les fins médicales, industrielles, | ou offrir de vendre ou détailler, ou, on considération de l'achat ou du transfert si le cas ne le requiert pas absolument, et, en tout cas, ne pourra l’être que si 
scientifiques et sieramentetles axelusivoment, conformément anx preseriplions | de tout article ou propriété, ou pour toute autre considération, ou lors du trans- d’après le jugement du médecin, l'usage de liqueurs est nécessaire. Tout méde- 
do cette Loi. . fort de tout article où propriété, donner à toute autre personne, toute liqueur, | cin qui délivrera telle ordonnance, ou administrera telle. liqueur, en éludant ou 
5. Aucua vendeur ne pourra waoir d'intérêt dans la liqueur vendue par Jui, | excepté qu'ainsi qu il ost prévu par cet acte. | , A en violant cet acte, ou qui donnera à, ou rédigera pour toute personne une or- 
nine pourra retirer un profit quelconque de In liqueur ainsi vondue, les profits |. | (1) Sauf toutefois, que les dispositions de cct article, de l'acte, n'empêche- | donnance prescrivant l'usage de liqueurs alcooliques, ou l’usage de médicament 
ncerus par ln vente de Indite, devant faire rotour à la province et former partie ronb as tout phar magien où chimiste, dûment enregistré comme tel, de tenir | incluant telles liqueurs, dans le seul but de permettre à toute personne, ou d’ai- 
dun revenu consolidé de la province. | . | d'avoir, et, sujet aux dispositions postérienres de cet article, de vendre des li- | der telle personne à ésuder l’une quelconque des dispositions de cet acte, ou afin 
6. Lo Licutenmant-Gouvornenr-on-Consoil fixeru le salaire devant être payé | queuts pour des fins strictement médicinales; mais aueunc venie de ce genre, | de mettre äà même ou d’aïder toute personne à obtenir des liqueurs pour les 
auxdits vendeurs, et, de temps à autre tout on ne cantrevenant pas aux dspo- pour fins médicinales, no pourra avoir lieu autrement que sur présentation employer comme breuvage, ou pour être vendues ou disposées de toute façon 


: . ; , x : ; 2 : ati sacietré , 1 
sitions de cet nele, il prescrira les dovoirs desdits vendeurs et le prix auquel telle | d’uno ordonnance, bona fide, d’un médecin pratiquant enregistré, et, sur ladite 


L ant ; étant en contravention avec les dispositions de cet Acte, sera coupable d’une in- 
ordonnañco, une seule vente de liqueur pourra avoir lieu, et qu'en autant que 


fraction à cet Acte. 

(2) Tout dentiste, légalement et régulièrement engagé dans la pratique de 
sa proféssion, ct qui considérera comme nécessaire que tout patient étant actuel- 
lemént sous ses soins, prenne de la liqueur, pourra administrer lui-même à tel 
patient la liqueur dont il a aïnsi besoin, et, dans ce but, ledit dentiste pourra te- 
nir dans son bureau une quantité de liqueur n’exédant pas une chopine à la 
fois, et tout tel dentiste, administrant ladite liqueur en éludant ou violant cet 
Acte, sera coupable d’une infraction à cet Acte. 


(3) Tout chirurgien vétérinaire, légalement ct régulièrement engagé dans 
la pratique de sa profession, et qui considérera la liqueur comme nécessaire à 
la santé des animaux, pourra avoir en sa possession de la liqueur pour ces fins, 
en quantité n'excédant pas un gallon à la fois. 

38. Nul ne vendra ou donnera de la liqueur à toute personne n’ayaut pas 
atteint l’âge de vingt-et-un ans révolus, excepté un vendeur, ou le père. la mère 
le tuteur ou le médecin de tel mineur: et cela seulement pour fins médicinales, 
et conformément à l’ordonnance d’un médecin. | 


34. Un veudeur ne vendra qu’au comptant seulement. 


35. Si un vendeur abrite ou accueïlle, ou, volontairement, tolère que demeu- 
re dans son local, où des liqueurs sont vendues ou tenues pour la vente, un cons- 
table, ou officier de la paix, durant toute partie du jour pendant laquelle tel 
constable. ou officier de paix, devrait être en service, sauf s’il s’agit de tenir ou 
de rétablir l’ordre, ou si, en ce faisant, ledit constable, ou officier de paix, est 
dans l'exercice de ses fonctions, ou s’il fournit toute liqueur, ou rafraichissement 
quelqu’il soit par vente ou don, à tout constable, ou officier de paix, étant alors 
en service, ledit vendeur sera coupable d’une infraction à cet Acte. 


liqueur devra êlre vonduc. l vente do liquer 
%. Je Lieutenant ouvorneur-on_Conseil preserira, de tamps à autre, sans lndite vente sora enregistrée, ainsi qu’il est prévu par cet acte 


| 
coutrevenir aux dispositions do cot acte, la mañière d'après liquello les vendeurs Sauf, de plus, que tout pharmacien, dûment qualifié, pont vendre à toute 
pourront détailler les tiqueurs sons Pautorité du cet acte-o il établira tout autra personne, touta œouE nd a col avec tout pro uit P aronran tete Une 
règlement qui pourra sembler nécossaire, pour l'administration rulionnello ot formément à toute onu e de Ja p armacopée britannique et des Etats-Unis, 
l'exécution de cet Acte, —— auf, enfin, que nulle personne, autorisée à vendre des liqueurs, tels que pré 
8. Tout vendeur, qui violera l'un quelconque des dispositions de cel acte, vu par'cot article, ne per mettra que les liqueurs, ainsi vendues par elle, dans 
sera coupable d’uno infraction, ot, sur conviction sonne do ladite, sora passe son docnl, soient consommées ans son magasin; où dans le loeal dont ce maga- 
ble, pour chaque infraction, d’une amondo non inféricure à deux conts dol rs, sin forme nn par ie. himist ous couleur de fins médi Lnales 
ni supérieure à cinq cons dollars ct, à défunt de paioment immédint apres nd à ST P RE en où chimiste, qui, SOUS CQUIeur de TS L C nes 
condamnation, d'une peina d'omprisannament pour une période non inférioure \ en des liqueurs devant être consonnnées par quiconque comme L Reuvage, 
à trois mois ni supérioure à six mois. sera, sur conviction sommaire de co fuit, passible d’une amende e $200, pour 
9, L'out vendour condanmé pour une infmetion à ect nete on outre de touta la promièro infraction, et, à défaut de paiement immédiat, q un emprisonnement | 
autre pénalité ci-dessus prévus, porden {out droit à ses fauctious de vendeur, ot d'une durée de trois mois, ot, pour toute infraction subséquente, lune peine 
sen destitué de sa qualité do vendeur, sous l'autorité de cob aele, pendant une d'emprisonnoment durant une période non inféricure à quatre mois: ni Énpe 
périoue de trois ans postérieure à la condamnation pour Pinfrnetion. rieurc à six qnois, sus option d yne amende: et, en outre, sara isqua ifié du 
10. Tout vencour, ot tout employé, sarvitour ou ayant de tol vondeur, ven- droit de À on re (cs IQUGUS, SOUS autorité à c er nec, pendan uit a item 
dant des liqueurs dans un autre lieu à un autre moment où en d'autres quanti- 4. Vu lo personne, dans a province d'é crta, Le POUETR pa elle même, 
dés, où qui vend des liqueurs autroment qu'il n'est'autorisé par cet acte, son | ou par l’entromise de son employé, serviteur ou agent, déteni où dounet ton e | 
où bé d infraction à cot acto ! liqueur dans tout lieu que co soit, autre que la maison de résidence privée dans 
A Un vendeur peut vendre de l'alcool pour fins scientifiques où indus- laquelle elle réside, excepté qu'ainsi qu'il est autorisé par cet ace. ndustri 
triclles, mais aucune vente ne pourm être faite excepté sur nffidavit, présonté (D). ot article ne pourra empêcher toute personne, engagée dans fine nstrie, 
par ke demandant, dûment signé et assormenté devant lo vendeur, lodit afidavit ; ou dans des recherches scien tifiques, d'avoir en si possession de l'alcool pour les 
étant rédigé dans la forme prescrite par le Lioutenant-Gouvernour-en-Consoil fius industrielles où scientifiques, selon que le, cas peut-être, en quantité n'exé- 
ot devant 5 ter que l'alcool est nécessité pour fins industrielles ou sciantifiques | dant pas dix gallons à la fois; mais l'alcool, employé à la préservation des spéci- 
Seulement, 0 indiquer conment et où lodit alcool doit être employé, tal aftiduvit mens pour fins scientifiques, ne sCTa Pas COMPYIS dans lesdits dix gallons ; ni ne Service À cou ; et AC 
devant en outre mentionner que lodit aleaol west pus dastiné à être omployé pourra empêcher tout ccelésiastique d’avoir en possession une certaine quan- 36. Si une personne permet l'ivrognerie, ou toute conduite violente, querel- 
comme brouvage, où à êtro mélangé nvoe un autre liquide, devant êlra utilisé tité do vin, pour fins saeramontolles, n excédant pas eux gallons en tout temps; leuse ou tumultueuse, résultant de l’ivrognerie, dans la maison, ou dans le local, 
comme breuvage, ou à être vondu où donné à toute autre porsonne, ot, que ledit mais toute personno mentionnée dans cette clause, ayant ainsi en sa possession dont il est propriétaire, locataire ou occupant ou donne toute liqueur à une per- 


alcool n'est destiné qu'au propre usago do l'applicant. et que l'applicant est âgé | tolle liqueur, ne pourra tolérer que Indite soit employée ou consommée comme | sonne en état d’ivrese, ou permet ou tolère que toute personne ivre consomme 
do vingt-ot-un an révolus; ledit nffidavit devra indiquer ln quantité désirée, ot breuvage.. . …. : cher quun hénital une liqueur quelconque dans ladite maison, ou ledit local, telle personne sera 
as plus d'une veute et d'une livraison ue pourront étre faites sur un seul afTi- (2). Rien de contenu dans cet articla no pourra empêcher qu'un hôpita coupable d’une infraction à cet acte, et, en outre, de toute autre peine prévue : 
Eva à publie incorporé ne dispose d'alcool pour l'usage des malades dudit hôpital, par la loi, passible de la peine prévue par cet Acte pour cette infraction. 

12, Un vendeur peut veudro à un pharmacien telle liqueur, que dodit phar- mais uen gérant, sardemalade-chof, où autre fonctionnaire dudit hôpital, 37. Toute société, association ou club, constituée ou incorporée, antérieure- 
macien est autorisé à vendre, sous l'autorité de rat acte, en quantité wexcédaut ct proue ; Ou St to ï © CHPLOYE re È nt PPTad ne pour onnes ment ou postérieurement à la date de Îa promulgation de cet acte, et toute 
pas cinq gnllons par livraison ; mais aueuta Vente do ce goute ne-pourr avoir s o re ae oo a ee SE et autre qu it marne Fees ans lon société, association où club, non incorporée, et tout membre, dignitaire ou ser- 
lieu, excepté sur afidavit du pharmacien, dûment signé et assornienté, devant Pire dit. D a seu er à d © se en ù Fred pce par un mé Serbe] 01S | viteur de ladite, ou personne relevant de ladite, qui vend ou drafique ou, au 

le vendeur, tel afidavit devant être dans la forme prwerite par lo Licûteuant- que la ie iqueur est administrée par le médecin, tel que prévu à l'article 82 | fige de telle société, association ou club, donne des liqueurs à tout membre de 
:Gouvermneur-en-Conseil, et indiquer que ladite kiqueur est requise pour les soules ; N "Ris de cont ans le présent articl du sel | ladite ou à toute autre personne, et toute personne qui, directement, ou indirec- 
fus autorisées par cet Acte, et stipuler eu autre, où ut comment tollo liqueur, | o° ‘ led ù L cou Un CU. L° présen ar tie e ne pour a SPPARE. nu PE" | tement. tient ou maintient, lui-même, ou en s associant ou se réunissant à une 

« dait être employée. établissant qu'elle n'est pas destinée à servir de breuvage, ni sonne malade d A oit dans ie chambre, aie en ont. ù queur qu mi cs pres autre ou à d’autres personnes et qui, d’une façon quelconque, aide, assiste ou 
à être mélangée avec un liquide quelconque devant sarvir de breuvage, Où à entie par un a crin, SOUE Meucrite GES ŒISPOSIIONS : e Aaruce or qe de AG \ encourage à tenir des liqueurs, dans toute maison de club, siège de club ou d’as- 
ôtre vendue, ou donnée, autrement qu'il ne lat autorisé par cet acte, ot ledit aus Nes queur amis Les Ste toute être conne par ie ss een à sociation, alle ou autre endroit, pour les fins d’en user, donner, trafiquer ou 
Cutidavit devra mentionner kt quantité d'aleool requise, pes. plus d'une venta ot garde-malnc e, où les autres ARE, à toute Perso ne autre que x personne vendre comme breuvage, ou de les distribuer ou répartir parmi les membres 

® d'une livraison ne pouvant être faites sur nn même nffiduvil | | malado à laquelle ladite ete] anst prescrite, (4. à sent act de toute société, club où association de quelque façon que ce soit, et toute per- 
13. Un vendeur pout vendre à un médecin, {elle Hiqueur que sous l'autorité , SD Rio de contenu dans lar ticle vingt-quatre = Ne u_ présen k acte ne | sonne qui trafique, vend ou donne, ou assiste où encourage une autre personne 
| de cet nete le médecin est autorisé à avoir en sa possession, mais tite ven{o de co s appliquer aux exe par saisie, ou autres procét nes ju ieinires, À tout ven à trafiquer, vendre-ou donner toute liqueur ainsi reçue et tenue, sera considérée 
= { genre ne pourm avoir lieu que sur affidavit du médecin, ledit afidavit étui deur, sous autorité 6 e cet ete, ou aux ventes par diquida eurs jans des cas de comme ayant violé Particle vingt-trois (23) de cet Acte, et encourra les pénalités 
dûment signé ct asermenté, devant le vendeur, et devant être dans k forme banque RS ou « er a l Elle e Ye et ri it Con ont TL ‘dans lodit article | PTÉvUes pour la vente illégäle de liqueurs. | | 
prescrite par le Lieutenant-Gouverneur-en-Conseil:; tel ati vit dovra indi- pas détai ê pour | œ fins o te c ven e, et gen qe n cru ous ste 1e (2). La posesion de toute liqueur dans une maison, une salle ou une batisse, 
quer que ladite liqueur est requise pour les seules fins aularisées par Cet acte, ot | vingt-quatre Ce n Faure ti es Sn en droit. sitné 5 V'ext Énidur de la pro. | où dans oute chambre ou lieu occupé par où relevant de tout club, association 
-stipuler, en outre, où ‘at comment Indite liqueur doit être employée, établissant transporter on escor ter ie iqueurs u ne 0 Es ï 1e à lexté eur de À pro 
‘qu'elle n'est pas destinée à servir de breuvage, ni à être mélangée avcé un liqui- | vince, à un endroit, où lesdiles liqueurs peuvent etre ef mt reç g 


de quelconque devait sarvir do breuvage, ou à être vendue où donnéo, autrement | lement détenues, dans les limites de la province, ou d'un endroit, où lesdites 
7, ?: : & r 


een oem me 


ou société, ou par toutes personnes s’associant ou se réunissant tel que susdit 
sera une contravention à l’article vingt-quatre (24) de cet Acte. 
j i é & é ivré se i à 3).J« ” nsommation, ou de la consommation préméditée, de li- 
Sn ge Le ‘ ss £ ; s et légalement délivrées, dans la province, à (3).Ia preuve de la co ; L DR * Ë, 
Vect autorisé par cot acto, et ledit af'idavit devra. mentionner la quantité | liqueurs soni légalement détenues et lég Ées, Ja, ace, . Lit preur : , d 
Te “d'aléool Fe uise, pas Plus d'une vente ot d’une livraison ne pouvant Gti faites | un endroit situé en dehors de la province ou d'un endroit où telles liqueurs peu- | queur dans tels locaux, par tout membre de tel elub, association ou société, ou 
Turn meme aftidavit \ vent être légalement reçues et légalement délivrées, dans la province à un autre 
DS] ù t $ RU , ñ . : . n° ER : s . « Ai Q « , n + 
* “44, Un vendeur peut vendre toute liqueur à un-dentiste qui est personnelle- endroit, situé dans la provinée, où lesdites liqueurs peuvent être également re- 


personne relevant dudit, sera un témoignage convaincant de la vente de telle 
liqueur par les fonctionnaires dudit, et toute liqueur, trouvée dans lesdits locaux, 
à ; EP 
‘et révuiiè A : si S é étenues à travers ce, endroit situé en de- 
. - x ment, légalement et régulièrement, engngé dans a pratique de sa profession, | çues et légxlement détenues, ou, à travers ln province, d’un endroit e 


sera sujette à être saisie, de la manière prévue par cet Acte. 


moment dem cn 


à 


Li” 


ladite, est condanné pour une infraction à l’une quelconque des dispositions 
de cet Acte, commise dahs, ou par rapport à, telle maison, ladite maison cessera 
d’être, au terme de l’Acte, une maison de résidence privée, pandant tout le 
temps que la personne ainsi condamnée pour infraction à cet Acte, demeurera 
dans cette maison ou dans toute partie de ladite. 

89. Lorsqu'une personne a fait un usage abusif de liqueurs, et lorsqu'étant 
ainsi en étut d'ébriété, elle a causé sa propre mort par le suicide, la noyade ou est 
décédée par suite du froid au de tout accident causé par son état d'ébriété, la 
personne, ou les personnes qui auront fourni au donné de ladite liqueur à la- 
dite personne ainsi en état d'ébriété. ou dans le local desquelles de la liqueur fut 
obtenue, par telle personne étant en état d’ébricté, seront passibles d'une action 
intentée pour acte répréhensikle, et tort personnel, et le montant, qui pourra 
être recouvré d'elles, connme dominages-et-intérêts, ne pourra être inférieur à 
cent dollars, ni supérieur à quinze cents dollars. 

40. Pour chaque infraction à cet, Acte, ou à l’une de sex dispositions, nour 
laquelle une pénalité n'aura pas 8té spécialement prévue par cet Acte la por- 
sonne, connuettans l'infraction sera passible sur condamnation sommaire d'une 
pénalité, pour la première infraction, consistant en une amende de nou moins 
de cinquante dollurs et de pas plus de cent dollars, et, à défaut de paioinent 
immédiat d'un enprisonnement pour uné période non inférieure à trente jure. 
ni supérioure à deux mois, et pour la deuxièine infraction, d’une amende tn 
non moins de K?200 et de pa- plus de 8500, et, à défaut de paiement immédiar: 
d’un emprisonnement pour une période non inféricuré à deux mois, ni cup. 

. riéur à quatre mois. et, pour toute infraction subséquente, d'un emprisane. 
ment pour une période Bon inférieure à trois mois, di supérieure à Mix mois, 


sans l'option ne amende, 
| , POURSUITES 

$1, Dans: tous les cas de poursuites pour infraction: à l'une quelcunque des 

&ispositique de cet Aete, pour laquelle une pénalité quelconque est précisée, une 

condamnation on un vrdre du juge, des juges où magistrat de police, selon 
‘ que le cas peut-être, sant tel qu’il est mentionné ci-dessous. sera conclünnte et 

finale, et sauf ainsi qu'il est mentionné ci-après, contre telle condamnation. ou 

ordre, il n'y aura pas d'appel. | 

(2). Subordonnément aux dispositions, contenucs dans la clause suivante 
de cet article, un appel” dépendra du juge de la cour de district du disiriet dans 
lequel la condamnation a été prononcée, sans jurv dans tous les cas où la person- 
ne condamnée est un vendeur ou un pharmacien, où lorsque la condamnation 
a été prénoncée pour infraction commise dans, où relativement au local d’un 
vendeur où d’un pharmacien, pourvu qu'un avis de tel appel soit donné au pro- 
cureur où au plaignant dans le délai de cinq jours après ladite condamnation. 

(3). La personne condamnée, au cas où elle est incarcérée, demeurera soit 
emprisonnée jusqu'à l'audition de tel appel par ledit juge, ou (lorsque fa peine 
d'emprisonnement, avec où sans travaux forcés, a été prononcée) relachée sous 
caution de deux garanties suffisantes de $200 chaque, par le juge ayant prononcé 
la condamnation, les juges ou magistrats de police, s'engageant à comparaître 
devant ledit juge pour l’audition de l’appel et à se soumettre à son jugement 
quant audit; ét à payer tels frais que le Juge peut ordonner. et, dans le eas où 
l'appel est dirigé contre une condamnation; n’entrainant que le paiement d’une 
somme d'argent, l'appelant peut, (bien que l’ordre du juge stipule l’emprison- 
susdit, s'engage à comparaître comme susdit, ou peut déposer, entre les mains 
dudit juge, juges ou magistrats de police ayant prononcé la condamnation, le 
montant de l’amende et des frais, plus une somme de $25.00 pour garantir les 
frais d'appel du défendeur. | 

(4). Sur tel engagement à comparaître ou dépôt du montant süpulé, ledit 
juge, juges ou magistrats de police, libérera la personne intéressée, si elle est 
incarcérée, et remettra en mains propres ou transmettra immédiatement par 
lettre enregistrée affranchie, les dépositions et documents intéressant la cause, 
aved l'engagement à comparaître ou le dépôt, selon que le cas peut-être, au 
greffier de la cour de district du district dans lequel telle condamnation a été 
prononcée, où à telle autre personne qui peut, sujet aux dispositions de toute loi, 
ordre, règle ou règlement, exercer les fonctions de greffier de la cour de district. 

(5). L'appelant paiera à tel greffier, pour son assistance et ses services relatifs 
à tel appel, la somme de $1.00, et ladite somme sera considérée comme frais de 
la cause. | 

(6). Un appel dépendra du Juge de la Cour de District du District dans le- 
quel un ordre de rejet a été rendu, sans jury, dans tous les cas où un ordre a 
êté rendu par un juge, ou juges, rejetant une déposition, ou plainte, faite par un 
inspecteur, ou par quiconque en son nom, pour contravention à l’une quelconque 
des dispositions de cet acte, pourvu qu'avis de tel appel ait été servi au défen- 
deur ou à son avocat, durant les quinze jours qui suivent la date de tel ordre 
de rejet. ‘ 

(7). Dans les dix jours qui suivent le service de l'avis d'appel, le juge déli- 
vrera une sommation enjoignant au juge, ou juges, ayant rendu l’ordre, de 
prouver pourquoi tel ordre de rejet ne devrait pas être annulé et la cause ré-en- 
tendue. Sur le renvoi de la sommation, le juge, après avoir entendu les parties, 
peut soit confirmer ou infirmer l’ordre, ou, s’il le juge à propos, il peut entendre 
la déposition de tels autres témoins qui peuvent être traduits devant ii, cu 
complément de la déposition de tout témoïn déjà interrogé, ou il peut rendre 
un ordre confirmant l’ordre de rejet, ou il peut renverser tel ordre et.condamner 
le défendeur, et peut imposer tels amende et frais ou autre pénalité, prévus par 
cet Acte, et l’ordre ainsi rendu aura le même effet et sera exécuté de la même 
manière qu’il est prévu dans je cas de condamnation par un magistrat sous l’au- 
torilé de cet Acte. 

(8). La pratique et la procédure sur tel appel et toutes les poursuites s’y rat- 
tachant, seront dès lors gouvernées par les dispositions de la partie 15 du Code 
Criminel, ou de toute loi adoptée en amendement ou substitution à ladite, en 
autant que cela ne sera pas en contradiction avec cet Acte. 

Sauf qu'aucune telle condamnation, ou ordre, ainsi que suit, ne pourra ë- 
tre levée par certiorari, excepté pour de motif qu’un appel à la Cour, à laquelle 
l'appel est déféré par la loï, ne pourrait fournir un recours adéquat. 

Sauf de plus qu'aucun mlandat de certiorari ne pourra être émis dans le but 
d'annuler toute condamnation pour violation ou contravention de l’une quel- 
le conque des dispositions de cet Acte, à moins que da partie le sollicitant ne 
produise devant le juge, auquel la demande a été faite, un affidavit à l'effet que 
ce n’est pas le domandant, lui-même, ou par l’entremise de son agent, son ser- 
viteur ou son employé, ou de toute autre personne avec son consentement ou à 
sa connaissance, qui à commis l'infraction portée dans l'accusation ; tel affidavit 
annulera le motif ayant servi à l’accusation, et de plus annulera l’inculpation 
de l'infraction par l'agent, le serviteur ou l’employé de l'accusé, ou par toute 
autre personne à sa connaissance. 

(9). Un appel par un inspecteur, ou autre poursuivant, dépendra de la Cour 
Suprème d’Alberta, en bane, relativement à la décision, au jugement ou à l’or- 
dre de tout juge d’une cour de district concernant un appel de toute condamna- 
tion, ou ordre, prononcée dans une cause suscitée sous l'autorité de cet Acte, 
dans laquelle la condamnation, ou l’ordre, a été infirmée ou mise de côté pour 
la raison, directe ou indirecte, de l’invalidité de toute ordonnance, ou de tout 
Acte, ou Actes, de la Législature da cette province, ou de toute partie de ladite, 
ou de la décision, jugement ou ordre du juge de la Cour du District, dans toute 
cause suscitée sous l’autorité de cet Acte; tel appel sera agréé sur avis dudit don- 
né à la partie adverse de l’intention du demandeur d'appeler dans le délai de 
huit jours après que tel jugement, décision ou ordre, aura été rendu, et dans 
le cas de tel appel, le greffier de la Cour du District, ou telle autre personne qui 
peut, sujet aux dispositions de toute loi, ordre, règle ou règlement, exercer les 
fonctions de greffier de la cour de district, donnera avis des jugements, condam- 
nations, ordres et toutes autres poursuites au Greffier de la Cour Suprème d’Al- 
berta pour les fins de procédures sur l'appel. Ladite Cour, sur ce, procédera à 
l'audition de lapnel et en décidera, ot elle rendra tel ordre, pour l'exécution du 
jugement de la Cour, que ladite Cour jugera nécessaire. o 

(10) Aucun appel ne pourra être fait par une personne condamnée pour 
infraction aux dispositions de cet acte, à moins que l’appelant, ‘dans le délai 
fixé pour donner avis de tel appel, ne fasse un affidavit devant la juge, ou l’un 
des juges ou des magistrats de police, ayant entendu la cause, à l'effet qu’il n’a 
pas commis, lui-même, ou par l'entremise de son agent, serviteur ou employé 
ou aucune autre personne n’a pas Comrnis avec sa connaissance ou son con- 
sentement, l'infraction portée dans l'accusation; et tel affidavit annulera le 
motif ayant servi à l'accusation, et de plus annulera l’inculpation de l’infrac- 
tion par les agents, serviteurs ou employés de l'accusé, ou par toute autre per- 
sonne à sa conNaissance ou de son consentement; tel affidavit sera transmis, 
avec la condamnation, à Ja cour à laquelle l’appel sera présenté. ; 

(11) Tout juge, prononçant une condamnation pour une violation, ou con- 
travention à l’une quelconque des dispositions de cet Acte, ne transmettra pas 
la condamnation à la cour à laquelle un appel aura été présenté avant que l’affi- 
davit regtâs mar cat acte n'ait été fait et déposé entre les mains dudit juge 
dans le délai fixé par cet article; tout avis d’appel, ou autre procédure concernant 
l'appel qui peut être donné ou pris, sera absolument nul et ton avenu, et d’aucun 
effet que ce soit; et le juge procédera, relativement à telle condamnation com- 
me si aucun avis d'appel n'avait été donné et aucune procédure prise, 

(12). Sur avis donné d'appel d’une condamnation pour infraction à cette 
Loi, lorsque la conséquence de cette condamnation est que la personne condam- 
née est disqualifiée du droit de vendre des liqueurs pour une certaine période 


le- 


38. Si l'occupant d'une maison de résidence privée, ou de tonte partie de-| de temps, et sur remise de l’affidavit, requis par cet article, conformément aux 
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dispositions dudit, le Procureur-Général peut demander à la Cour, à Inquelle 
tel appel a été présenté, -de procéder à l'audition dudit appel, et de fixer la date 
ot l'endroit auxquels il sera procédé à cette audition, selon qu'il peut êtro ju- 
gé à propos, ° 

42, Plusieurs accusations de contraventions à cette loi, commises par une 
mème psoune, peuvent être réunies on uno seule accusation, où plainte; pour- 
vu que telle accusation, on plainte, et la sommation où mandat émis pour ce, 
conuenuent la date et le lieu de chaque contravention. 

#3, La description de toute infraetion à cet Acte, rédigée dans les termes de 
cet Acte, où dans des termos d'une valeur analogue, sera sullisnute pour fins 
judiciaires: et ioute exception, exumption, proviso, exeuse ou qualification, que 
lesdits accompagnent où non la description de l'infraction à cet Acle, pourront 
ètre prouvés par le défendeur, mais 1 n'est pas névessaire qu'ils soiant spécifiés 
ot utis dans l'accusation: et s'ils y sont aiusi spécitiés ou niés aucun témoignage, 
relatif aux faits ainsi spécifiés ou niés, ne sora requis de ln part de l'informant 
pu du plaignant. 

#4. En décrivant les infractions concernant li veute où la tenue pour ln 
vente, où autre disposition, de liqueurs ou ki possession Le don, l'achat, Ka ré 
ception ou la eonsommhtion de liqueur, dans touie acensation, sonnmation, 
condamnation, mandat ou procédures sous l'autorité de cet Actes il sera suflisant 
de rolater ln vente, ou la tenue pour vente où autre disposition, li possession, le 
don, Pnehat, la réception ou a conrommmation de liqueur simplamont, sans 
mentionner le nom ou la sorte de liqueur, où le prix de lndite, ou le nom de la 
personne à Jacuelle alle a été vendue ou en faveur de laquelle il en a été disposée, 
ou par laquelle elle à été priso ou consommée, où de laquelle elle a été achetée 
ou reque, ct il ne sera pas non plus nécesnire de déclarer 1 quantité de liqueur 
ainsi vèndue, tenue pour la vente, disposée, possédie, donnée où consommée, 
excepté dans les eas d'infraction où il est essentiel de spécilior I quantité et 
dans ce eas il sera suffisant de faire allusion à la vente où la disposition de plus 
ou moins de telle‘quantité. 

#5, Dans toutes poursuites pour violation de Fune queleanque des disposi- 
tions de cet Acte, s’il se produit une variante entre l'acensation ot la témoignage 
obtenu en support de ladite, le juge, ou juges, entendant là eause, peut amendor 
telle aceusation et pont substituer à Finfraction, qui x ost mentionnée, touto au- 
tre infraation aux dispositions de cet Acte, mais s’il appert que la porsonno ac- 
cusée à été maltériellement affectée par tello variante, tolle personne pourra obte- 
nr un ajournement de l'audition. si olle en fuit In demande, 

46. Toute personne sommée de comparaître comme partie ou comme témoin 
dans toutes procédures sous lPautarité de cet Aete, peut, par sommation, être 
contrainte de produire, au moment ot à l'endroit désignés par sn comparution, 
tous les livres et tous les papiers, comptes, aales ot autres documents en sa pos- 
session, on sa charge ou sous son contrôle concernant toute choso relativo aux- 
dites procédures, et, si elle ne produit pas tels livres, papiers ou autres documents, 
elle sera passible de la même pénalité qu'elle eût encouruc pour refus on négli- 
genee à comparaître, ainsi qu'il lui en est enjoint par lesdiles sommations 
où à être assermentée ou à répondre à toute question touchant la cause. 

4%. Dans toutes poursuites ou procédures, sous l'autorité de cet Acte, dans 
lesquelles l'attestation est requisa de l'autorité du vendeur à vendre des liquours, 
un certificat, signé de l’Inspecteur-en-Chef, où du Pracureur-Général, sera une 
attestalion prima facie de ladite aulorité du vondour ct ladite production do 
{el certificat sera uno attestation prinra faeie sufisante des f'aits, qui sont énu- 
mérés dans ledit certilicat, et de l'autorité de lInspecteur-eu-Chel où du Pro- 
cureur-(Général sans aucune altestation de sa nomination ou signature, 

48. Toute maison, magasin, chanibre, ot autre licu, dans daquelle il est 
reconnu qu'il existe.un bar ou comptoir tonneaux où pompes à bière, jarros ou 
carafes ou verres où autre matériel, où préparations où ustensiles semblables à 
ceux que Pon lrouve généralement:dans les hôtels el magasins où des liqueurs 
sont habituellement vendues où détaillées, sera supposée être un endroit où 
des diqueurs sont tenues pour les fins d’être vendues on trafiquées on contraven- 
tion avec cel Acte, à moins que le contraire ne sait prouvé par le défondeur an 
couts de toute poursuite, et l’oceupant de telle maison, magasin,chambre ou 
autre lieu, sera considéré comme élant la personne qui y « ou y tient telles 
liqueurs pour y être vendues, trafiquées on détuilléès. | 

49. In prouvant la vente, la disposition, le don, l'achat, ou la réception gra- 
tuite ou non, ou la consommation de liqueurs, pour les fins de Loutes poursuites 
relatives à toute infraction à cet Acte: il ne scra Pas nécessaire de démontrer 
que de l'argent a été récllement versé, où que des liqueurs ont été réellement 
consommées, si le juge, ou les magistrats de justice ou les juges, entendant ln 
clause, sont convaincus qu'une transaction de Ia nature d’une vente, ou autre 
disposition, d’un don, «chat, ou réception, a réellement eu licu, ou que la con- 
sommation allait avoir lieu; et preuve de la consommalion on de la consomma- 
tion préméditée, par quiconque non autorisé à consommer telle liqueur, sera une 
attestation que telle liqueur a été vendue ou donnée à la personne la consommant, 
ou prémédilant de ln consommer, ou emportant ladite liqueur, par l'occupant 
dudit local. 

50. L’occupant d’une maison, magasin, chambre, ou autre Heu, dans laquel- 
le toute vente, trafic, possession garde ou don de liqueur, ou toute ehose, où ncle 
en contravention à l’une quelconque des dispositions de cet Acte, s’est produite, 
sera personnellement passible de la pénalité prescrite par cel Acte, nonobslant 
que telle/vente, trafic, possession, garde ou don, a été lo fait de quelqu’autre 
personne que l’on ne peut convaincre d’avoir en cela agit d’après les instructions 
de tel occupant, et la preuve du fait de telle vente, trafic, possession, garde ou 
don, ou autre acte ou chose commise par toulle personne étant employée par tel 
oceupant, on qui est tolérée ou demeure dans le local dudit occupant, ou qui 
agit de quelque façon que ce soit pour tel occupant, sera une atestation prima 
facie que telle vente, trafic, possession, garde ou don, ou autre acte où chose 
quelconque, s’est produite avec l’autorité et sur les instructions de tel occupant, 

51. La charge de prouver le droit d’avoir, de tenir, de vendre ou de donner 
de la liqueur, incombera à la personne accusée d’avoir improprernent et illé- 
galement tenu, eu, vendu, où donné telle liqueur. 

52. Dans toutes poursuites, sous l’autorité de ect actc, relatives à une vente, 
achat, disposition, don, possession, garde ou réception de liqneur, il ne sera 
pas nécessaire qu’un Lémoin, dans sa déposition, précise la liqueur vendue, ache- 
tée, disposée, donnée, posédée, tenue ou reçue, ou la rémunération, si tel est le 
cas, obtenue pour ladite. 

53. Dans toutes poursuites, sous l'autorité de cet Acte, lorsqu'il appert que 
le défendeur a commis un acte, ou s’est rendn coupable d’une omission, pour, 
lesquels, n’en étant pas dûment autorisé par cet Acte, il serait passible de quel- 
que pénalité sous l’autorité dudit Acte, il incombera au défendeur de prouver 
qu’il était dûment autorisé, par ect Acte, de ce faire, ct qu’il à commis ledit 
Acte légalement. | | | 

54. Si, au cours du procès d’une personne inculpée d’avoir commis une in- 
fraction à l’une quelconque des dispositions de cet Acte, par la vente, la garde 
pour vente, le don, la possasion où l'achat, ou Ja réception de liqueur, preuve 
prima facie’est fournie que telle personne a en sa possession, où charge ou con- 
trôle, toute liqueur, relativemant à laquelle elle est poursuivie, telle personne 
sera obligée de prouver qu’elle n’a pas commis l’infraction dont elle est accnsée, 

55. Le fait qu'une personne, n'étant pas un vondeur, détient toute pancarte, 
écrit où imprimé, ou autre marque, dans, ou près de, sa maison, ou local, on que 
ladite maison est pourvue d’un bar, ou autre place, contenant des bouteilles ou 
des tonneaux disposés de façon à entretenir une croyance raisonnable que des 
liqueurs peuvent être légalement achetées dans telle maison, ou local, ou que 
des liqueurs y sont vendues ou servies, ou le fait qu'il se trouve dans tel local 
plus de liqueurs qu’il n’en est raisonnablement besoin pour telle personne et sa 
famille, soit pas plus d’une pinte de spiritueux et deux gallons de liqueur de 
malt, sera considéré comme témoignage prima facie de la vente, de la garde 
pour vente, de la possession et de la garde illégales de liqueurs par telle per- 
sonne, 

56. Sur audition de tout procès, enquête ou question s'élevant sous l’autori- 
té de cet Acte, la personne faisant opposition ou présentant une défense possé- 
dera compétence voulue pour témoigner dans tel procès, enquête ou sur Îelle 
question. | 

5%. Toute contravention, à l’une quelconque des dispositions de cet Acte, 
par le serviteur, l'agent ou l'employé d'un vendeur sera présumée être l’acte de 
tel vendeur, maïs telle présomption pourra fre rejetée par la production d’ins- 
tructions explicites, à agir contrairement, données par le vendeur; et tout tel 
serviteur, agent ou employé contrevenant à l’une quelconque des dispositions de 
cet Acte, et désohéissant à telles instructions éxplicites, scra passible sur convie- 
tion smnrnaire d’un emprisonnerment pour une durée de non moins de dix 
jours et de pas plus de trois mois, sans l'option d'une arnende. 

58. Dans le cas d’une Compagnie incorporée contrevenant à Pune quelconque 
des dispositions de cet Acte, le dignitaire ou l'agent de Ta Compagnie, ayant la 
charye des locaux inêmes dans lesquels Pinfraetion 4 été comrnise, de rnêmne que 
ladite Compagnie, seront passibles des pénalité: prescrites par cet Acte, 

59. Les procédures, sur accusation d'infraction à l’une quelconque des dis- 
positions de cet Âcte, dans le cas d’une condamnation où de condamnations 
précédentes, seront les suivantes: — 

(1). Le Juge, magistrat, juge ou juges de Paix dans [a première instance, 
n'enquêteront que sur telle infraction subséquante seulement, ct si l'accusé est 
reconnu coupable de ladite, il sera alors, et pas avant, interrogé aux fins de dé- 
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couvrir sil a été précédemment condamné, tel qu'il est reporté dans l’acto d'ac- 


cüsation, ct, sil répond qu'il à été condamné, il recovra ln sentence concor: : 
dante; mais s'il nie qu'il ait été ainsi condanmé précédeniment, ou s‘ilno répond. 
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pas à tello question, le juge, magistrat ou juge do Paix, fera une enquête sur : 


telle condamnation où condamnations précédentes, 


(2), Telles condamuations précédente soront prouvées prima facié par là. 
praduetion d'un certilient rovêtu du sceau du juge, du magistrat, du juge où 


des juges de paix, ayant prononcé la sentence, où du Praeuront-Général au 
bureau duquel 1 eondamnation à été rapportée, sans attestation de 
ou de caractère oMiciel. 


8) Dans le cas d'une condamnation pour récidive devenant nulle ou'étant 


en défaut, après avoir été prononcée, pour la raison qu'une condamnation an- 


tévioure a été mise de côté, renversée an de toute autre lagon annulée, le Juge, 


magistrat, juge ou juges de Laix, par loquel telle condamnation pour récidive 
a été prononcée, somme la personna eondamuée de comparaître à une dato ôt 
en un endroit lixés, et alors, sur preuve établia du service de la sommation si 


telle personne fait défaut do conrparaitre, où sur &t comparution, modifiern tolle 


condmnation pour récidive et intligera telle pénalité qui aurait pu être iniligée 
si tolle condamnation antérieure n'avait jmmais existèe: et tollo condamnation 
modiliée sera Lonue pour valide à toutes fins camme at elle avait été pranoncée 
en promière instance, 

CD. Dans le eas d'une personne qui a élé condamnée pour infraction à Pane 
queleanque des dispositions de cet Aele, et qui est par la snite condamnée pour 
infraction à lutte queleauque des dispositions de cel Acte, folle condanmution 
sera {enuo paur une condamnation pour deuxième infrnetion an terme de PActe 
ot l'iuculpé sera traité et puni on conformité avec les dispositions de l'Aeto à 
ee sujot, nonobstant que les deux condamnations aiont pu être prononcées pour 
infraction à des artieles différents, 

60. Une seule condamnation pour plusieurs fractions peut être prononcée 
sous l'autorité de cet Acte, bien que telles infractions aient pu être commises le 
même jour; mais la pénalité acerue, ci-dessus imposée, ne sert eteonrrue Où in- 
Iigée quo dans le cas d'infractions commises durant des jonrs différents of après 
inculpation établie pour une première infraction, | 

61. En addition à tous autres frais, la magistrat, où juge, sern en droit d'exi- 
gor le paiement de 1 sonne suivanto: ‘ 

Pour la rédaction et l'envoi d'un certificat do condamnation à PEuspocteur-en- 
Ohof, ln somme de cinquante eonts. . 

CONDAMNATIONS ET POURSUITES SUBSEQUENTES 

62. Nulle condamnation, ou mandat pour l'exécution de ladite, où autre pro- 
cès où pourenile, sous l'autorité de cot Acte, ne sorn lente pour insuflisnnle où 
valide pour la raison d'una variante, ettro l'aceusition et la condamnation, ou 
pour la raison que la pénalité imposée, In eondnmnntion où l'ordre, exeède eulle 
qui aurait pu être légalement imposée, ou pour la raison de toute autre défectu- 
osité duns la forme ou le fond, pourvu qu'il soit entendu en ce qui concerne 
telle condamnation, mañdnt, procès ou pourauitoe, que ldile à été prononcée 
pour uno infrnetion à quelyn'une des dispositions do ect nete, conformément 
à la juridiction du juge, magistrat, juge, où juges de paix, où autre fonetion- 
naire, ayant prononcé où signé ladite el pourvu qu'un témoignage suffisant 
prauve {elle infraction, et qu'il soil entendu, en co qui concerne {elle condnmna- 
fon, mandat procès, que la pénalité appropriée à Pinfraetion à été prononcée. 

63. Sur une demande de easation ou de mise de côté do tella condamnation, 
ou ordre, où mandat pour la mise en vigueur de celle-ci, on autres procès ou 
poursuites, que ee soit sur appel ou sur habons corpus, où par le moyen de eer- 
liorari où autrement, la cour, où juge, à laquolle tel appel a été fuit où à biquelle 
telle demande a été présentée sur Tabens corpus, où pr le moven de eertiorari, 
on autrement, disposera de tel appel, où demande, sur sa valeur, nonobstant 
tout mandat où juridieion arbitraire ou, défectueux, tel que susdit: et dans 
tous les eas où i appert que’ladite valeur à été ainsi prise on considération, et 
que la condamnation, mandat pracès ou poursuite, est sul'isante et valide, sous 
l'aulorité de cet artiele on autrement, et qu'il existe un témoignage pour lap- 
puyer, telle condamnation, mandat, procès où pobrsuite, sera confirmée, où ne 
scra pas Cnsée, selon que le cas peut âtre; nt Lelle cour, au juge, peut, dans tous 
les cas amonder ladite si nécessaire; 04 toute condamnation, mandat, procès ou 
poursuite, ainsi confirmée, où conlirméo ob amandée, ecran exécutée de ln même 
manière qu'une condamnation confirmée sr nppol, et le coût des frais on sera 
recouvruble contme sil eût été originairement imposé. 

64. La juge, magistral, juge ou juges de paix, sur toute condamnation d’une 
persoune pour infraction à cel Acte, enverra immédiatement à PInspecteur-en- 
Chef un cortifient do telle condamnation. . , 

65. Il ne scru pas nécesaira pour le poursuivant danx toutes poursuites, 
intontées sous l'autorité de cet Acte, contre une Corporation, de prouver le fait 
de l’incorporation. | 
66. Dans toutes poursuites, actions, ou procédures, intenttos, sous l'autorité 
des dispositions de cet Acte, contre une cofporation, toutes sonmmations, mandnt, 
ordre, assignalion où autres procédures, peuvent, en outre de tout autre service 
qui peut ro prévu où auborisé pur In loi, être services à telle corporation, par la 
remise desdites à Pun des dignitaires, où un avoué où agent de ladite *OPPOTR- 
tion, où en les déposant à tout endroit où ladite corporation fait affaires, sauf 
que lel service effectué de quelqu'autro façon que ce soit, sera jugé sulisant, si 
la cour, juge, magistrat, juge où juges de paix, par laquelle telles sommations, 
mandat, ordre, nssignation ou autre procédure, ont été émises où sont de renvoi 
où par laquelle toutes procédures, subséquentes à Lol service doivent êtro prises, 
est d'opinion que le service ainsi fait est de nature à upporter les ammutions, 
mundat, ordre, assignations où autre procédure, à l'attention de telle corporac 

jon. 

GT. Lorsqu'une corporation est condamnée pour une infraction à vel Ace, 
où sous Pautorité de cet Acte, el que telle condiunnation entraine une pénalité 
pécuniaire où des dommages à &tre payés par telle corporation, où qu'un ordre 
sous l’autorilé de cet Acte, requiert le paiement dune somme durgent par une 
corporation, li Cour, juge, magistrat, juge où juges de paix, par sn condamnation 
ou ordre, après avoir décrélé, Je paiement de telle pénalité, dommages ou somme 
d'argent, avec où Suns frais, peut ordonner et décréter qu'à défaut du paiement 
de telle pénalié,dernmages où somme argent, immédiatement ou dans un dé- 
lai fixé, telle pénalité, donmages où somme d'argent, sorn prélevée pur saisie 
et vente des biens et effets de telle corporation. 

(2). Dans un eus de ce genre, en outre de tout autre rocours prévu iei, une co- 
pie de l'arrél de {elle condiunnation où ordre, attestée par un juge, magistra(, 
Juge où juges de paix, où par le fonctionnaire en la gnrdo duquel, telle copie 
doit être tenue de par la loi, peut être elagée au burenu de greffier de In Cour 
Suprême, el telle condamnation, où ordre, deviendra, sur ee, Un jugement de 
ladile Cour, et loules les procédures pourront ajors êlre prises et obtenues, de 
même que #il s'agissait de tout autre jugement rendu pur ladite Cour, ’ 

(3). Sauf toutefois que rien de contenu dans cet article ne sera interprété 
dans un sens affectant, limitant, où restreignant toutes procédures, qui auraiant 
autrement pu où dû étre prises où obtenues pour l’iniliction de la peine par 
amende où emprisonnement, où pour les modes d'exécution des peines ou de 


“recouvrement des amendes. 


DISPOSPFION DES PIENALTPIS 

68. Les pénalilés pécuniaires infligées sous Pauborité de celte loi, ou tonte 
partie desdites qui peut être recouvrée, seront payées au Juge, magistrat, juges 
où juges de paix, prononeant la eondimnation, et seront versées par lui au 
Trésorier Provincial, 

69. Toutes les amendes, imposées sous Paulorité de cel Acte, iront au Fonds 
du Rovenu Général de Ja provinee, excepté tel que prévu ci-après. 

REMISSION DES PENATITIES . 

70. Aucun juge, inagistrat) juge de paix où inspecteur, n'aura Je pouvoir 
ou l'autorité do remettre, de suspendre où de inodifier toute pénalité, ou sentence, 
infligée sous l'autorité de cet Acte; et tout juge, magistrat où juge de paix, est 
par Ja présentes requis de faire un rapport, de la cause, et de verser iminédia- 
ternont les afnendes ct sommes reçues, an Trésorier Provincial. 

POUVOIRS DES.TNSPECTEURS ET DES OFTICIERS 

21. Les officiers de paix, les constables et les policiers auront toute autorité 

pour faire exécuter toutes les dispositions de ect Acte. 
DISPOSITIONS GENERALES 

42. Encore que cet Acte ait pour objeelif de prohiber et prohibera tout com- 
merco de liqueurs qui a lieu généralement dans a province d'Alberta, excepté 
qu'en anfant qu'il est prévu spécialement par eet Acte, et de restreindre la con- 
sommation des Jiqueurs dans Pétendue de la Province d'Alberta, 1 n’affectera 
pas, et son but n’est pas d’affecter tout cominerce bona fide de liqueur entre une 
personne dorniciliée dans la Provineg d'Alberta et nie personne domiciliée dans 
une autre province où un pays'étranger, et les dispositions de cet Acte seront 
interprétées en conformité avec ect esprit, 

43. L'ordonnance des Ticonecs de Liquenrs, formant le chapitre 89 des Or. 
donnances refondues de 1905, et tons les arnendements à ladite, soni par ceci 
rappelés. Ù 

74. Cet Acte sera promulgué et entrera en vigueur le prernier jour de juillet 
1916, rnaïs les dispositions de cet Acte, concernant la nomination des vendeurs 
et toutes Îes questions qui s’y rattachent de quelque façon que ce soit, s'appli- 
queront et seront observées en tout temps avant ledit premier jour de juin, 
pour prendre eff le et après ledit premier jour de juillet 1916. | 
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CT MEDECINS 


des. Hôpitaux de Londres 
et de Paris, ex-interne de l'Hôpital de li 
Miséricorde ite Montrénl, Bureau ct résidence: 
162 Ave Jasper Est. Tél 1042, HEdmon- 
ton. r  16.jn 
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D Murat, éaffiée ‘Melcad. 
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. 8, Ed, F. À. C. 
. J Edimbourg, 
Damenu, ré, 3989, 


9 
"8. CASSELS, Cotlège Médienl de Toron- 
Dr Pratt, gradué den Universités d’Hdim-. 
bourg, de New-York et de Chicago. Spécia- 
Hate pour Ich yeux, les oreilles, Je nez ct la 
.» gorge. Tél. 0816, 9927 avenue dasper Est an 
cien No 268. oo 18-juo 
mr 
Or, J. C. SHARPE D, D, 8,, 16-16 Edifice Cnl- 
tistock, Cinquième rue et avenue Jasper, Te, 
6202; heures de ‘bureau de 9 h à 6 h, 
Consultations le soir, aur remlez-voun, 27-12 


Dr J, E. AMYOT, méderin-vhirurgfen, obstétri. 
que, inalndie den femmen, Heures do burenu: 
10-12, 25 7-9: Hurenu 4 rue Elisabeth ;au 
nord du Magasin HRamaeys Résidence, 416, 
Douxibme avenne S, 0, Tél, 2006 ot 3436 

29-26, 
nn 
DENTISTES 


ES 
Dr O0. Jd. COURTICE, ne n'ocetip que de chi: 
ie dentafre. 

or He A. GILCHRIST, ne s'occupe que de l'art 
dentaire mécanique 

Dr B, À MURRAY, ne #'oceupe que du tralte- 
ment de la bouche pour la prévention de la 
are ot de linftammntint, : 

RS anbres 808-160, édifiée MeLeod, Edlmon- 
ton, Alhertn, Tél 4497, | PL 
Dr FRANK HUGHES, dentiute, suite 10-11, édi- 
fie du Crédit Foncier, voim de l'avenue Jnx- 
per et de ln Trafsième rue, Tél. 2287, 17-la 


édifier Tegler, 
résidence, Tel, 
D pf' 


mms en mnt eo 

Dr R, À. Rooney, dentintr, h23 
Premitre vue, 'FéE  6658, 
#19542. 

Dr À. C. do LOTBINIERE-HARWOOD, dentiste, 
suite 625 Ediflee Tegier, Première rue, él. 
9266, Edmonton, Altn, 20—1n 


mener 

Dr JOHN E, WIKINSON, dentiste, M.D.4,, D, 
ps. LDH, suite 8, édifice Alberta Lonn, 666 
Première Hue, Edmonton. 20-26 


MEDECINS-OSTEOPATHES 


Dr R, GC. GHOSTLEY, ostéoputhe et apéclulinta 
de Palimentation; attention spécinle donnée 
aux croubles du systéne nerveux, Cstoninc, 
Joie, intestins, roghons, eneur, pouinons OÙ 
gorge, alusi qu'uus rhumautismes. Demandez 
brochure evplicative pur le téléphone où ln 
soste, Tél 4011, Nouvelle ndreske: 710-17 
édifiée Mebeod, 19—13 


tion selentiflque donnte aux yeux, choix et 
ndaptrtion de verres 4 nécessaire. Chaire 
7, Edifie Sugarmun, au dessus du Shéatre 
Mounref, Tél hureuu 4108, résidence 5502 

29-4, 


HOPITAUX PRIVES 
RE 
NIGHTINGALE NURSING HOME pour les eus 

de maternite et les convaleucuntes, Les jeunes 
mères de ln enmpagne sont l'objet d'une at- 
tention bpéciale, aus  raisonmbles,  Nurse 
NeBride suriutendante, 1227 avenue lence, 
Edmonton, 17-14 
ST. KATHARINE HOSPITAL, 90043, 116ème 
Hue, TÉL 82436: on recoit les convalescents 
et Jon malades souffrant d'affections nonene 
20-in 


— 


Las … RER 
VPARK VIEW MATERNITY HOSPITAL, pour 


Quinrième rue, 
CO, Harvey. 
20— 18 


lea cux de matarnité, 7846 
Tél. 82073; directrice, Mrs, A. 


VETERINAIRES 


Dootours CAIRNS & MoCORD, vétérinaires, bu- 
rennx et infirmorie, 915 Avonng Queen, Tél, 
2811, Dr TV, E Cairns, tél privé 1286; Dr 
F, A. MeGord, tél, privé 2480. Fadmonton, 
Alta. : 19-26 


Dr E. T, CUNNINGHAM, VS, chirurgien vétd- 
riugire, 264 avenue Franuer, Tél, 1010, 19-14 


AVOCATS ET NOTAIRES 


Énmetnemn 

GEORGE W, MASSIE, avoent, avout ot notaire, 

Ohumbre 526, ddiflce logler, Edmonton, Ale 
18-11 


COGSWELL & WELLS, nvocats, avocnta et no- 
tuires, KE. 1 Cogawell et Win, À. Wells, 200 
édiflue du O. P, R,, Edmonton, Alta, 18-1a 


MacKINNON & MATHESON, avocats, avouda et 
notaires, ete. D, H, MaoKinnon, J, D. Mathe- 
sou, LL, Bureaux, 1 ot 2 Kdifice William- 
son, 9815 Avenue Jnaper. Téléphone 1641. 


} 


Argent à pr'ter, 


COMPTABLES 


BLYTHE, BALDWIN & DOW, comptables an- 
sennentiés, auditeurs, Liquidateurs, syndies, 
ete, Tél 1474, Udifice Jackson, Ave Jasper 
Eat, Eümontou, Alu 


ANDREW Hi. ALLAN, Auditeur, comptable, li 
quidateur elmnbre 80, Edifice Gariépy. TEL 
1947, Fduonton, Mr Allan cost nn Quebe 
coix, parlant français aussi blon qu'anglais, 


STENOGRAPHES 


EDMONTON STENOGRAPHIC, Burenu, 701 ëdi- 
difée Tegler, Edmontun. Enveloppes adres- 
sées, 85e le cout; clavigraphic, 6e par page 
et, plus, Lettres vciroulires listes, ete, nn 
multigraphe, ne pent sc différencier de ln oln- 
vigraphie, S100 pa reent et plus, suivant le 
lorimnt, Toul notre travril est garanti ir 
prochable, Tél, 1096. Bureau de placement 
pour étéuographes et employés de huroau, 

: 17-1a 


LISEUSES D'ROROSCOPES 


LISEUSE D'HOROSCOPES ot Chiromuncienne 
réputée. Consultoz-là dans toutes les occn- 
sionst affaires. amour, mariage, Définition 
gratuite d'horoscopes pur la poste; en écri 
vant donnez l'âge ot la date de ln naissance, 
Chumbre 116, édiflee Allen, Ave, Nnmayo, 

! 1S—14: 


": ECOLES DE DANSE 


ECOLE PARTICULIÈRE DE DANSE de J, 
P. Sullivan. Valses, Two Step, Three Step, 
Scdttische et Menuet français. On garantit 
aux élèves qu'ils apprendront ces danses en 
deux semaines, dans le cas contraire on leur 
rend leur argent, On fait usage du piano pour 
chaque leçon, Studio: Coin de IR 10%ième 
rue et du boulevard McDonald. (Ancienne 
adrèsse, Deuxième rue et Avenue du Collège), 
1 bioc au sud de li Jasper, Cours donnés à 
toute heure. Téléphonez @524, après 7 h pm. 

Ê ° ‘ 19—in 


MECANICIENS 


NICHOLLS BROS, mécaniciens  machinistes, 

"‘fondeurs de: cuivre et de fer; téiparations en 
tour genres; fabrication de moulins À scie! 
poulies, etc, mise en état de chaudières,ani: 
guisage et retrempe des notcs, Téi 2529, 108 
Avenue Syndicate, 19—4 


nn, 

TOUTES LES MACHINES, poéles, pièces d'au- 

tomobile, de bicyclettes ele, brisés, peuvent 

eoudés au brasés par un procédé nou: 

‘veau qui les rend aussi bons que neufs, Au: 

È toenous Wolding Co, 641 avenue Namayo, 
imonton. alla 


ET RS RRE EE 
PROPRIETAIRES D'AUTOS,. venez nous votr 


pour cette. capote trouée; nous manufactu- 
: rons et réparons les capotes d'autos et les 
housses de' sièges, les coussins, etc. Richier 
‘Auto Top Company, 9630 Avenue Jasper, Tél. 
6056. -: 19—1n 


ns 2e 


PROFESSEURS DE MUSIQUE. 


Miss BEATRICE CRAWFORD, professeur de 
‘flano er accompagratrire, Studio: Collège 
Albertn, Premiére rue, Tél, coilège, 1404; 
résidence, 81745, .  .47-20 


nas ce ein men 2 décerner re mer mn 


MORTIMER JOHNSON, professeur de. violon, 
élève de Sevelk et de César. Thomson, Studio, 
Collège Alberta, Tél, 1454, * 164 


RER DR EE ERREURS 
JOHN THOMPSON, liceneié du cotlège de via. 
lonintes de Londrer, proresseur de violon. On 
prépare len éléven pour les examens dé l'Aca- 
démie Royale. Tél, 4630, On accepte enga- 
gement pour bnis, ete, 10419, Ave Fraser, Éd- 


monton, LA 


ORCHESTRE BARKER — f'orcheatre le plus 
nombreux et le plus en. vogue pour les bals, 
à Edmonton. Tél 1663, 01 rue Ojgra. 19-1a 


DOMINION ACADEMY OF MUSIC, 0648, Ge rue, 
Mme Kate Webb, prince, membre de la Société 
fncorporée des Musiciens d'Angleterre, piano, 
musique vocale, violon et .acierce de l'har- 
monie. On prépare les élèves pour tous jes exa- 
On prépare les élèves pour les eximens de 
l'Acudémig Hoyale; succurkale à Calder. Té- 
léphone 2704, ‘ 19-4a 


Boyle, On prépiire lek élèves pour les’ exu- 
tiens locaux de l'“Assaciated Bonrd'' HR. A. M. 
OU. M. du Collège royal de Londres, An: 
gleterre, Téléphone 4030 1934 


CONSERVATOIRE de musique Hritinh Amerle 
can, plano, violon, mandoline, studios Fdifice 
Bradbmrn- Thompson. Premitre rue 27-20 


nantes 


Re 


AGENTS FINANCIERS 


THE NORTH WEST FINANCIAL CO, 10613 
Avenue Jnsper, Edmonton, Achat ,et vente 
d'Humeubles et de fonda de commerce, usau- 
rances de tous genres, préba d'argent, vente 
d'hypothéques de toute sécurité. A,  Rabi- 
taille, gérantgénérnl, J'éE G188, Jp 

THE IMPERIAL AGENCIES, Ton, ?, Id. Les 
nürd, présidents A. Boileau, directeur-gérant, 
229 Jasper Ext, Tél, 4322, l'rêts d'argent, 
nohat et vente dr propriétés foncières, ‘san 
rances pour Le fou, ir vie, lex orages, Jos 
accidents, ln grèle, Je pétail, etc bp 


SERVICE CIVIL 


DE JEUNES HOMMES «sont demandés pour ler 
positions du aerviec civil, Saluires de 8860 à 
$1D00, avec promotion à den situations ‘plug 
importantes D'édnention ordinnire de l'école 
est une préprration suriiaunte, Vous pouvez 
préparer les exnmens énez vous, sur ln ferme 
où en ville, aux apédinux pour Jen étudiants 
commençant dès maintenant À préparer ‘les 
extmens de novembre prochain qui seront te. 
ous à Edmonton, Caigorv, Hegina, Vancau- 
ver, cle, Demandez le Livre espticntif ct Laus 
les reuseignenments à Mrs, H, Fe Mullette, grue 
duée de l'Université de Londres, Ang. Spé- 
claliste pour Service Civil, 10624, 73e Ave 
Stratheona. 14—20 

C, V. MILTON, A.C.P. — Leçons de mathéma- 

tique, nngluis ct latin, cie, Préparation aux 

exunient Téléphones 6310-6209. [Ua 


BOULANGERIES 


BOULANGERIE HALLIER & ALDRIDGE, 9974 
Avenue Jusper, Tél 1427 ct 6721, Édrmon. 
ton. Spécialités Pain “Mother”, fabriqué 
cutitrement avec les machines lex plus per 


fvetionnées, Un eskni voun convainera de la 
supériorité de ce pain, Li 
HOTELS 


HOTEL JASPER, 025 Avenne Jasper Est, Tel, 
1720, Fdmonton, Ghumbres de 7fe à $1.00 
par jour; plin europeen, Confort moderne, 
cau froide et ohuude dus toutes les chame 
bros, KR. Brounrd, prop, ve 


BIJOUTIERS 


ennemie] 

LA BIJOUTERIE JACKSON est ln plus uncion- 

no maison du genre on Alberta, Notre choix 

de bijoux convient pour toutes lex hourses, 

Emission de licences de marine; réparations 

Ave Jasper st, 
vr 


de montres garanties, 245 
Edtuonton, 


QUINCAILLERIES 


THE SOMMERVILLE HARDWARE CO, LTD: 
la quincnillerte Un inleux nvchniiniée d'Ede 
imonton; ussortimont considérable d'urticlon 
de apart, ris modérés. G38 l'remière Rue, 
Edmonton, rvr 


FLEURISTES 


em 


Tee nm 

SUPERBES PLANTES ot magnifiques ‘ flours 
coupées; bouquets pour mariagen ot déco. 
rations llurdules, Walter Ramsay. tleuriute, 
Serres, Edmonton, Qt-la 


TERRES EN LOCATION 
Offres et demandes 


ÊE 

A LOUER, belle terre, toute elôturée, à 1 mille 
et demi d'un grand villige, où se trouve une 
éeole française et anglaise. Orès bonnes eon- 
ditions, S'udresser à À, D. 12210 88bmo rue, 
Edmoutun, Alta, 

ON DESIRE trouver une verre à louvr dans le 
voinimange d'une dcole entholique, S'atronnes 
au tCourrier de l'Ouest! 


TERRES EN LOCATION 
Offres et demandes 


a ——————————_——— 
> 


TERRE A LOUER — Nous avons une ferme de 
560$ ueres, à proximite d'Udmonton, à louer 
À bon cultivateur, lütisses convennbles, "100 
aores en culture et tonte elôturée, S'ndreser 
à ho Imperinl Agencies, 224 Avenue Jasper 
Est, Edmonton, ‘ 

A LOUER, homestend dent 40 acres en prairie, 
eau à volonté, à environ 2 milles de l'église, 
de Ta poste ot du-magusin et à 8 milles d’une 
école. S'adresser au Courrier de l'Ouest ph 


cn one een men 


een mme 
Belle terre à louer à provimité d'une école, dans | 


ban tentre catholique, On demande seulement 
que les locataires fussent les frais d'entretien, 
Autre terre à louer à de bonnes eomlittons 
Fadresser À M, Auguste Quellette, Rrossenu, 
Alberta, ‘ PP. 


MARBRIERS : 


THE NORTHWEST GRANITE & MARBLE CO. 
monuments funéraires, venes examiner notre 
travail; S887 109%me mme, coin de ln SGème 
Ave, Quatre blocs au sm du pont High Level, 
Æéléphone 32574. Geo. J. Albrecht, gérant, 


1S—18. 


ECURIE DE LOUAGE 


JE RAPPELLE aux fermiers et éleveurs que je 
possède Ja plus grande écurie de pension et 
de remise À Edmonton, excellente installation 
pour les fermiers; vente et échange de che 
vaux, venex nous Voir à votre prochaine visite 
à Edmonton. King Ilorse Exchange, 2868 Ave- 
nue Fraser, Téléphone 5661, Qntario Barns, 
Lämonton, Le . PP 


MARCHANDS DE SECONDE MAIN 


OT 
SHAW & CO. ln maison de confiance pour l'a- 
chat et li vente de vêtements et mnhiliers de 
seconde main, Notez la nuuvelle adresse, S42 
Ave Namavo, Tél, 6653, , 1$1a 


BOIS DE CONSTRUCTION 


AYANT DECIDE de fermer nos entrepôts nous 
vendons notre bois de construction au-dessous 
du prix coûtant, A vendre également paire 
de juments pesant 2,800 livres, : 
S'adresser à Bond Lumber Co, 10803, 107me 

“rue, Käimonton, ‘29.4, 


. LE COURRIER DE L'OUEST 


AUTOMOBILE À ECHANGER. — Bonne voiture 
à sept places, en excellente condition, valeur 
31,500, à échanger pour un quart de section, 
Doner description complète par lettre à 
Ficrre Dubord, Box 98, Fdinonton. 

mme 

A ECHANGER, lots dans différents endroits 

pour ferme jibre:de toute refdevance, 

tait donner un ccrtaîin montant comptant, 

‘ S'adresser au ‘Courrier de l'Ouest” pour plun 

amoles informations. : vu 


VICTROLA. — On demande à échanger un lot 
de ville pour un ‘“Victrola.” Pierre Pubord, 


Box 98, Edmunton. 


£CHANGE. — Annonceur possède lots de ville 
à Athabasca Landing, titre clair, qu'il désire 
"échanger pour quart de section, A. Brelau, 
casier 1087. Edmonton. 

ON ECHANGERAIT maison de ville, entière. 
ment moderne, aix chambres et-salle de bain, 
situé. dans l’un des metlleurs quartiers de 
résidence d'Edmonton, contre ferme située 
dans bon district agricole, Alberta ou Sas- 
katchewan; faire offre à Marcel L'Heureux, 
P, O, Box 98, Edmonton, Alta. 


DEUX LOTS situés près de la gare de Morin- 
ville, Alta, À vendre ou à échanger pour bé. 
tail. S'adresner à Félix Legault, Fuïher. Alta, 


om 
JUMENTS D'ELEVAGE et chevaux de toutes 
tafiles à vendre ou à échanger pour bétail ou 
moutons. S'adresser à A. O. Brunelle, St-Al- 


BELLE TERRE à vendre ou h échanger pour 
des animaux: cette terre de 160 acres est 
située à 5 milles au nord de RBrosseau, près 
d'une école, dans un centre canadien-français 
25 ucres en labour, maison, étable, chtures; 
#1,000 et priement d'une hypothèque de$500 

due dans #9 ans S'ndronuer à M, le curé de 
Hrosseuu, Alta, 


ECHANGES ._ ... 


. 


ON ECHANGERAIÏT deux, bons lots situés à | 
Morinville (évalués 8500) contre une paire 
de chevaux. On échangerait également de 
bounes fermer en valeur contre des lots va- 
Cants situés à Edmonton, S'adresser À Cox 
& Murdoch, 720 Edifice Tegler, Edmonton. 
Vel 2461, 


TERRES A VENDRE 


NOUS DESIRONS des fermes de tous genres al- 
tuées dans un rayon de 50 milles d'Edmon- 
tou; donnez tous les renseignements, prix les 
plus réduits et les mellleures conditions pos- 
sibles, Noûs avons den lots (titre clair) à 
échanger contre des ehevaux, des vaches ou | 
des fermes. Lundy-Mcleod Land Co. 209 10 | 
life Melæeod, en fneu le burenu de poste, 


D—4 


Édmonton. 


Bon auart de section, convenant pour la culture 
du grain, terre hante; à vendre pour $26,00 
de l'uerce; si lu vente n lieu de suite on se 
contentern de $480 comptant et l'on donnera 
19 aus pour payer la différence à 64% d'in- 
térôt, Vous ne retrouverez jamais une ocen- 
#ion semblable,  Agiasez du suite,  lérnest 
Phillips, 309, Edifice du © P, R, Edmonton 

19—1La. 


DEUX TERRES à vendre, l'une de 160 acres, à 
Lt anilles de Chauvin, burenu de poste de Kil 
lnrney Lake, bonnes bâtisses, prix $2,000, 
$1,000 comptant, balance à deux ans, l’au- 
tre terre, de 160 ucres également, est située 
à LaOnimette, Quart NE, Sect. 26, l'ownship 
58, Rang 26, Prix 92,000, $#600 coinptant, 
balance #600 par année S'adresser à D. 
Bourgault, Killarney P.0. Alta. 


VENDRE une belle demi-section de terrnin 
aitude à douze milles au sud de Willow 
Buuch, Snskatehewun, ainsi que dix-huit che. 


vaux, Pour plus amples renseignements écri- 
te à Boîte Postale 09, Willow Lunch, Sask, 


| 


A VENDRE ferme après après de  St-Albert, 
No. 33-68 20 0. 4ème M. 


quart de section 
Scott, P, ©. Tiox 1706, 


S'idresser à ‘'J, P. 
Edmonton.  * 


QUART DE SECTION en valeur, à 18 milles 
d'Edmonton, 36 ancre en oulture l'an dernier. 
Maison de planches de 24 x 28, grange 22 x 

21, autre grange 14 x 80, grainerie 18 x 20. 

Terre olôturde nvec clôtures tranaveranles, bon 

puits avec eau excellente: un demi mille de 

‘école, Prix: $2,200, $1,000 au camptant. 

Ernest Philippe, 409 édiñeo du G. LD. LR, Ed- 

monton, ‘ Ê ‘ veau 


nr qe enns 
A VENDRE, ferme de 169 uncres, dont 42 norern 
en culture, prêtes à ,ensemencer au printemps, 
lu terre est ‘ entièrèment clôture, Lâtisses, 
maison, & âtables, 2 graineries, un poulailler, 
laiterie, prix $16 l'ucre, $800 à $1,000 
comptant, je rvste à curmes faciles. Cette 
ferme eat à un milla de l'église catholique et 
à L'imille ot demi du l'école, centre cnmulien- 


français, Oliva Laplunte, Tonuvallon, Alta. 


À VENDRE forme situde à 7 milles de Mile- 

atone, Susk. Quart da section +, Towuship 11, 

Rang 19. Pour tous renseignements s'adresser 

à r hlippe Sendoul, R.R. No 1, Plantagenct, 
nt. ‘ 


VENDRE ou à échanger pour des bêtes à cor. 
nes, uno terre do 160 acres située à un mille 
au nord de Legnl, village exclusivement on- 
nadier-françuis, ot à ®% milles ct demi de la 
gare; environ 30 ncres en inbour, touton les 
bâtisses uécessaires, entièrement clôturée ; 
pare pour pores clôturé spécialement d'une 
étonduo de SU neres, deux bons puits don- 
nant enu douce, S'adresser à E, Letuire, Le- 
gal, Alberta, Pr 


2545 aores de bonnes terres n vendre, formant 
partie de li Réserve indienne Alexandre, à 
l'ouest de Morinville; la patente de ces terres 
vomporie tous jes droits de minéraux; eondi. 
tions faciles S’adresser à 14 chambre 302 
Edifiee Alexandre, MM. Garbe & String, 26-2t 


À VENDRE — Relles terres à Lnmoureux — 
Trois quarts de Sections, Townshin 56 Re. 
22, Section 86 —— À vendre à $15.00 l'acre, 
conditions faciles. S'adresser À A, Doileuu, 
Casier 1087, Edmonton, 


TERRE AVANTAGEUSE, 160 acres, située près 
d'une école catholique ct d'un petit lac, À 
à milles de l'église, où réside un prètre,, à 
vendre pour $1S00, dont $600 comptant et 
KR balance à un et deux ans, SCh d'intérèt, 

S'adronser À M. le Cure ‘de Brossent ou à 
ML Girard, À Brossenu, Alta, 


mm 
TERRE À VENDRE, à lonnyvile, district de 
St-Paul, 160 acres, 15 acrès en culture, 60 
acres cloturées maison dépendances, ete. Bon 
puits, petit étang, À 1 1% mille de l'école, 
$5 l'ancre, conditions de paiement faciles S'a- 
dresser à A. Tougis, au Courrier de l'Ouest, 


OFFRE D'EMPLOI 


ON.DEMANDE -— Un joune hômme ou une jeune 
fille counaissant ln sténographie dans les deux 
langues.  S'adresser far lettre écrite À la 
main au “Courrier de l'Ouest,” boîte 98, Ed- 
tonton, 


On demande un homme énergique, pour voin 
ger dans les localités de langue française 
de La région S'adresser personnellemont au 
No 505, Edifiee Williamson, Jasper Est, Ed 

! mouton, 1r 


i NOUS AVONS BESOIN de nombreuses servan- 
y tes pour la ville et la campagne, Qages de 
$S à $20 par, mois, . Nous fournissons la 
main-d'ovuvre nécessaire nux enltivateurs. Re- 
Yiance Employment Bureau, 119 rue Rice, 
Edmonton, ‘Tél, 6585, Austin G. Mekitrick, 


PE 
SR 


20-la 


ON DEMANDE maîtresse d'école pour Parron- 
dissement scolaire No 1176. doit - pouvoir 
Ÿ enseigner le français et l'anglais: salaire $65 
nar mois. W. K. Douglas, secrétaire-trésorier, 
dinelle's Hill S. D., St-Denis, Sask,  20-jno 
ON DEMANDE un engagé au mois, À la saison 
ou à l’année, de préférence un homme con: 
naissant bien le travailjde la ferme et par 
tant le françnis; on le paierait $S0 par mois 
pendant l'été, $40 par mois pendant les mois- 
sous. et $15 par mois pendant l'hiver, S'a- 
dresser À M. Camille Fôtar, RR. Nol, Hal 
kick, Alta, ù PP : 


- OFFRE.D'EMPLOI 


ON DEMANDE une bonne servante, Française 
ou Belge, doft avoir de l'expérience dans les 
travaux de Ja maison et être bonne cuisinié- 
re. Tél, 81679, Edmonton. 


ON DEMANDE un forgeron . désirant s'établir 
dan Lon centre canadien-francais. Ecrire à 
M, Fugêne Belland, Duvernay, Albertn. , 

om 


DEMANDE D'EMPLOI 


meme 
MENAGE avec jeune homme de dix-neuf ans dé- 
* sire louer une ferme à demi bénéfice. pour- 
-vue d'animaux, et des outils nécessaires à la 
. Culture, les trois personnes, de nationalité 
bélge.sont ‘fermiers de profession et sont très 
fravailleurs, S'adresser à F. Cless, Holden 
P, O., Alta. Accepteraient emploi chez fer- 
mier, k pp 


| 


ON DEMANDE une servante pour le dehors de 
IR ville, Références exigées. S'adrenser sa- 
medi, à midi, À Mme Beauchesne, Hôtel Cecil, 
Edmonton. 


EEE 
Frangaise, trés active demande travail pour 2 
ou°3 jours par semaine, dans famille cana- 
Henne-française demeurant à Edmonton, 


S'adrèsser au Courrier de l'Ouent, P. P, 
Frangais, âgé de 50 ans, demande emploi. S'oc- 
“euperait de travaux de ferme ou de jardi- 


nage. S'adrenser ‘au Courrier de l'Ouest. :P.P. 


DEUX JEUNES FILLES françaises demandent 
emploi; l'une âgée de 20 ans, possède cer- 
tificnt de #e grade aveë bonne instruction an- 

- gldise ct française, pourrait enseigner; J'au- 
ire, Âgée de 18 ans, possède diplôme de 
sténo-dactylographe anglais et français, , S'a- 
dresser au Courrier de l'Ouest, Casier postal 
98, Edmonton. … PP 


VENTES'ET ACHATS . 
Articles divers 


HARMONIUM. — Annonceur nchéterait harmo- 
nium de seconde main, S'adreaser à J, A. 
Marcelin, Hox 1087, Edmontun. ‘ 


ee mes mena ee un 


À VENDRE deux pianos ayant servi, mais en 
parfaite condition. Occasions véritables pour 
vente rapide, Orgue d'uecasion en bon état, 
our 32,50. Nous vendons les pianos Cor 
wrd Teintzman et New Scule Williams (pin- 
nos ct pianos mécaniques) et les gramopho- 
nes Victor. Jottes & Cross, 534 Première Rue, 
en face l'église Méthodiste MeDousall,  13-4 


À vondre excellente muchine à écrire Oliver, 
neuve, 40%, de réduction sur le prix régu- 
licr, S'adresaer à M. F. Cola, 28 rue Short, 
Tél. 71766. P. P. 


Un excellent canot indien, de 18 pieds de long, 
avec pagnies, entièrement neuf, à vendre à 
de Lounes conditions. Ecrire à lu Boîte pos- 
tale 894, Edmonton, r, P. 


Bonne automobile Stoddart Daÿton, 38 H. P. 
5 places, en très bon état, à vendre à des 
conditions exceptionnelles, + Ecrire à Ja Loi- 
te pogtalé 894, Jdmonton, P. P, 

EE EURE TEE A EUR 

ECREMEUSE Eaton, très hon etat, À vendre pour 

. 420.00, A coûté neuve #50. (4, Curial. Wood- 
Vend, Alta, ‘ 


BONNE ECREMEUSE, De Laval, capacité 5000 

livres à l'heure, à vendre à de bunnes condi- 

Destoyers, Beaumont, 
)p 


tions. S'adresser à A. 
Altu. 


qe a — 

A VENDRE ou à échanger contre bêtes à cor- 
nes ou chevaux de travail, une presse à foin 
‘Oum’, à Pétat neuf, garantie fonctionnant 
parfaitement, S'adresser à M. J. Boulanger, 
Villeneuve PO, Alta, 


A VENDRE, mngusin général avec bureau de 
poste rapportant à.lui seul $400 par année; 
situés à Marlboro, Usine de ciment à 11 mil- 
les à l’ouest d'Edson sur le G. T. P, et le 
G,. N, R. Commerce de gros rapport pour fa- 
mille pouvant tenir, magasin général et bu- 
reuu de poste. Æcriré au ninître de poste à 


Marlboro, Alta, 


ON DESIRE ACHETER 1000 minots d'avoine, 
de suite, lVuire olfre en indiquant prix et 
qualité à 1, Cardner, Waldeck P.0., Saak. 


Bon plano droit, meuble noyer, en très bonnes 
conditions, est offert pendant quelques jours 
à $176.00 comptant. Gramophone Vietôr a- 
vec certain nombre de bons disques, $26.00. 
Nous vendons les pianos et players Gerhard, 
Heintzman et New Scale Williams. Jones & 
Cross, 684 première rue, en face l'église Mé- 
thodiste MeDougall, Téléphone 4746, 


DIVERS 


FRANCAIS de bonne famille, 29 ans, sérieux, 
bonne instruction secondaire, élève de Petit 
Séminaire; possédant $700 de rente avec es- 
pérances et quelques propriétés spéculatives 
canadiennes, désire faire connaissance d'une 
Jeune file dans des conditions analogues. S'a- 
dresser au ‘Courrier de l'Ouest”, Edmonton, 
Alta. 


PROCEDE FACILE, peu coûteux pour tanner les 
peoux de rats musques et faire soi-même cas- 
ques, tours de cou, etc, Ecrire avec timbre 
pour répanse à G, Curtal, Wocdbend P O, 
Altu. 


MOTEUR À GAZOLINE de +4 1-2 HP. avec 
moulange de G pouces, en très bon étn? à 
vendre à très bon marché, ou échangerait pour 
animaux, S'adresser à G. Nadeau, Beauval 
lon, Alta. pr 

CORSETS SPIRELLA—Les lignes droites don. 
vent Je confort, les balcines sont garanties 
ne pas rouiller ni se casser, durant un an. 
Une corsetière expérimentée se rend à domi- 
cile sur demamle. Mrs. M. 4. Russell, prin 
cipale école scientifique de corsetage, cham- 
bre 4, Edifice Ileiminck, vasper Quest, de 12 
aan, À 6.80 p.m., le samedi de 9 am. à 10 
pan, él 2869. 20 lu 


GRAÏNES DE SEMENCE de tous genres pour 
fermes et jardius, spécialement adaptées au 
climat de l'Alberta, Pour les semences qui 
germent voyez The Northern Seed & Feed 
Co. td. coin des rues Rice et MeDougall, 
en face le bureau de poste, Tél, 1854. 20-26 


N. L. GERRY, distribution de cireulaires, âres- 
sage de vitrines, etc, Demandez nos prix, Pas 
de tâche trop petite, pas de tAche trop gran. 
de, Tél, 5685, 102 Edifice Bradburn-lhomp- 
san, Première rue, Edmonton, Alta, 20-26 


FAITES ENCADRER artisriquement cette grn- 
vure (prix de guerre) et rendez vorte inté- 
rieur plus attravant; développement et im- 
pressions de photos pour nmateurs, Robines, 
1ôe, impressions &e chaque; attention spé- 
ciale aux commandes par la poste, The Great 
West Art & Frame Co, 10143 MeDonalt 
Drive, un bloc au sud de l'Ave, Jasper, Tél. 
4S45. 17-26 


THE PARISIAN, nettoyage françuis À sec des 
vêtements d'hommes et de femmes. No 114, 
rue Elisabeth, Tél. 29294: Tél. de la suceur- 
sale, S2031, Edmonton, Alta, 19-la 


RSR OUR EEE 
Un colon français, désire prendre des animaux 
sur Ra ferme à moitié bénéfice: terre clôtu- 
ré,  S'udresser au Courrier de l'Ouest, 4, 
FOR LP, . 


MADAME GAY RAYMOND, éoiffure pour dames 
Shampooing, maticure, ete, à prix ,modérés. 
Faites l'essai de notre traitement ?, S, et 9 
Edifice Caltistoek, avenue Jasper Ouest. Tél. 
LUMTS, 25-26 

ON RECHERCHE MM, Jules et Jérôme Nayaert, 
prière de fournir renscignements à M. Arthur 
Nayaert, leur frère demeurant 37 cours Auber 
à Honieaux (France). PP. 


THE REAL FRENCH CLEANERS, nettoyage 
à sec, teinturiers et fonrreurs; nous nettoyons, 
pressons et teignons les vêtements de tem 
tues et d'hommes, gants, cravates, etc, Chan- 
gements de tous genres; nettorage de plumes; 
fourrures nettoyées et remodelées par des ou- 
vriers experts, Livraisons dans toutes 
parties de la ville. On prend les vêtements à 
domicile. ‘L. Rosenberg, propriftaire, 645, 
Jasper, deux rues À l'est de la gare du C. P. R. 
Téléphone 2Y50. : 7 274. 


patriotisme pratique. 


“ne font rien. le reste de l’année, 


pee, 
les }DR MORGAN, dentiste (anciennement à Boston 


Nouvelles régionales LA LIGNE OLIVER-ST PAUL, 


a | Des ordréK'ont. été. donnés cet 
PLAMONDONVILLE .,ALBERTA 1e! séñafnes par Me He MoLond 
. : , k ue pt, + Ua n 


le 7, 2: dgérant général du C. N.R. 
co. :  déthr Aroétébrer lo ETS “9. ks pOur 
On se-prépare déjà" à ‘célébrer |1à* reprise” ifnmédiate des tra_ 
la Saint-Jddu-Bapliste, .” patron! jaux dé construction de la voie 
des  Canadicns-franÿais, Mon- ferrée Olivér-St-Paul. 
sieur le curé'a déjà chaisi un en-|, : 1 1 0 
droit magnifique sur, le:bord du! Nous apprenons avec regret le 
, = Lao) 47 LA d 'e % CPR To: % 1 ” 
Lac La Biché: Tout‘d'abord se- jécès de-Mile Berthe Blanchard, 
pères aura Jieu une grand messe ave de dix-neuf ans, fille de M. 
en plein air, avec sermor de cir-|,.4 3j N: Blanchard, de Beau 
, + H ai tre ° _ : L : 
cntenees puis on Se leJOUifa mont. Les funérailles ont eu 
ce! F lieu mercredi dernier. Nos. con- 
€ que nous voulons, doléances à Ja famille. " 


oi 


c'est du 
Qu'est-ce 
que 1e. patriotisme ? demandait-| Met Mme A. C. LaRivière, de 
on un jour à un vieux canadien |G » “bai ‘de “p: o à 
qui l'était jusque dans le fin bout nero ‘aient de passage à 
k onton, la semaine dernière 
des ougles. Il répondit sans s’oc-|n route ‘pour la province de 
cuper des règles de Ja grammai- | Guébec - | 
re et de la rhétorique. “Le pa-: 0 
““Lriotisme. ce n'est pas ceux 
“qui parlent deux -heures.le jour 
“de la Saint-Jean-Raptiste et qui. 


M. Emile Cloutier, de St-Paul, 
Altä., est de passage à Edmon- 
ton,' cette semaine, en voyage 
d'affaires. ‘ 


“le patriotisme ! C'EST UN BON . —_—— 
“HABITANT ! Voilà ce que c'est|: Le Ib. p. Duchaussois. O0. M. I 
mn ; a . a è . ° _ : ) 7, ° ‘ "2 
que de patriotisme. Lo doit partir cette semaine pour 
À quoi bon savoir la définition lé MacKenzie et les rives. de l'O- 


| “iotier PA ù A 
du patriotisme, Si on n'a pas le lcéan Arctic. . Nous offronë au 
chose. Le patriotisme se prou-|Régérend Père nos meilleurs 
ve par des actes. : .[souhaits de bon voyage. 
Le vrai patriote, c'est celuil - . -: …. 0 


qui s'attache au sol el le fait ai- 
mer à ses enfants, comprenant 
que l'habitant est celui qui rend 
le plus de.service à son pays toul 
en élant le plus heureux des mor- 


L'ATTAQUE D'UN VILLAGE 


Suite de Ja page I 


ouvre la bouche pour crier, reçoit 


tels. Vous connaissez tous Je {l'arme dans la poitrine et crache, 
praverbe : “heureux comme unlfau lieu du cri, un flot de sang. 
habitant”... Le peu de ‘bonheur [Les autres n'ont même pas vu ve- 


nir la mort: de feldvebe] terrassé, 
baillonné, iminobilisé, roule des 
veux pleins de détresse et de 
terreur. On lui fait comprendre 
qu'au moindre bruit il est mort. 
IH n'a pas envie d'en faire, d'ail 
leurs; Landis que notre adjudant, 


qui se irouve sur cette Lerre, se 
rencontre chez nas cullivaleurs, 
dans eur: petite demeure pro- 
erebtle, dont les quatre murs sont 
blanchis de chaux. Personne sur 
la Lerre n'est plus indépendant 
que Fhabifant Il est ehez lui, 


appartient à san Dieu el à lui-fun Alsacien, l'interroge, il ne 
méme. Le méderin, le notaire, fquille pas du regard les deux 


baïonnelles, dont la pointe aiguë 
menace ses flancs, Il est “idem 
ment:œèûné, 

Nous apprenons qu'un batail.- 
lon seulement — un bataillon sa- 
eriié — à pour mission de résise 
ter dans W..., jusqu'au dernier 
hamime et qu'une demi-compa- 


le marchand, le commis, l'hoim- 
mé de bureau cenvient la drau- 
quilité el l'indépendance du no- 
ble eullivateur, Mais me dira 
quelqu'un, ji faut travailler bien 
fort, el bien souvent manger du 
pain noir. ‘Travailler fort ! 
Quoi ! un canadien se plaindrait 
de travailler | Mais e'élait unjugnie garde le village au nord-est. 
plaisir pour nos pres! c'est en Deux hommes enmènent le pri- 
core un plaisir pour un hommefsonnier! une autre eourt porter 
Le travail ma jamais fau connnandant le précieux rene 
Lué personne. t n'a qu'un in-|seimhement, et nous repartons à 
convéuient, il ail vivre quel-fla hâte, car ca chauffe sur notre 
quefois un peu brop vieux. gauche. 

De plus l'habitant étant chez Les grosses pièces peu à peu se 
lui, jouit de‘tous les avantages [laisent: mais une ballerie de 71, 
possibles.  H est libre de la Lie probablement posée sur une hau- 
berté des gnfants gle Dieu:  ilfleur, ne cesse d'envoyer ses pro- 
n'est sous Ja dépendance de per-{jeetiles toûles les dix secondes 


si 


de ecovur. 


sonne: son genre de vie Jui as-[sur les abords du hameau, Ils 
sure une boune sauté, l'un des /larrivent en faisant un bruil de 
plus précieux dons. Voila ce {grosse fusée, Ffrrrouou, et éclatant 


que c'est que d’être chez soi. Les favee une sorte de miaulement co- 


paroissiens de  Plamondonvillé fléreux. La fusillade ininlerrom- 
ont déjà prouvé leur atfache- {pue comble les intervalles et con- 


ment au sol Albertain par leur ftinue les échos: crrraaa, papapapa 
courage et leur esprit d'iniliati- fcrrranaa, papapapa. Des éclats de 
ve, Voix, des commendements confus 
La fètes de la Saint-Jean-Bap-fnous parviennent, 
liste vanimera encore davanta- Nous nous häâlons sous le cou- 
ge vel attachement au sol delvert, repris par cette nervosité 
l'ouest el l'écho,.de cette fête al-faue nous apporte toujours l’ap- 
tivera’ peut-être dans notre belle {proche du combat, et qu'on cher- 
paroisse de braves familles ca- [che à tromper instinctivement de 
nadiennes-françaises dont les en- [eent facons: brin d'herbe qu'on 
machina- 


fants .s'étiolent dans les manu-fimachonne, moustache 
Factures des Biats-Unis. lement torturée, cigarette mala- 


droitement roulée, biscuit qu'on 
etignolte ou Labac qu'on masti- 
Monsieur Alfred Pivin, un tits, que. Pas un mot: chacun pense à 
Joseph Olivier, Monsieur Nareis- [#01 à son Tusil, à ses cartouches, 
se Plamondon et son épouse ont}à Sa baïounette. Quant à M... il 
benu l'enfant sur les fonts hap- [Constate, Jui avec satisfaction 
tismaux à la place de M. Olivier [Sur Son doigt que la sienne n’est 
Piwin el son épouse, grand ‘pa- [POint émaussée, 
rents de l'enfant résidant à Nous nous heurtons à notre di- 
\'abasca. \ gne d'éclaireurs arrêlés à Ja li- 
sière, Devant nous un champ de 
Monsieur François Genon, et [betiéraves — mauvaise affaire — 
son frère Alexandre ont pris|de cent mètres environ, puis un 
chacun .un homestead près du [rideau d'arbres el le village. Les 


NAISSANCE 


Lac Charron, courage el persé- sentinelles boches, à genoux der- 
rière les arbres, tournent la tête 
avec inquiètude du côté de la ba- 
ftaille dant le vacarme augmente 
de minute en minute. ' 
Nous nous déployons, prêts à 
charger. Gonflants dans leurs 
patrouilles eux ne se doutent point 
que nous sommes si prêts, et nous 
aurons fait la moilié du chemin 
| ———— avant qu'ils soient revenus de leur 
EGLISE DE LA PAROISSE STUJOACHIM, | surprise. Nous tirerons L 
Dixième Rue. -— Messe basse À 6 hrs. 30, 8 SUTPI se. Nous tir erons une bal 
hrs, et 9 rs. Grand-messe avac sermon en fran. | lé thacun, une seule bien ajustée 
çais, à 10 hrs. rand'messe, avec sermon en , : n ‘ oStA 
nglnis, à 11 bre. 15. Vepres et bénédiction à | © Gens nous lancerons aussitôt. 
T hrs 50 du soir. ‘Gen à terr » doigt sur la 
Curé, R. P. Lemarchand, O.M.L; vicaires, RR. ienou à terre, le doig l'E 
PP, Louis, Hétu et Duchaussois, OI... gâchette, nous attendons. Le ca- 
EGLISE DE LA PAROISSE DE L'IMMACU- | pilaine, épée au clair. revolver aù 
LEE CONCEPTION, Avenue Kinlstino. — Messe | Là pOe au oe pee 
basse à S heures; messe pour les enfants à 9 Poing, attend, pâle el nerveux. 
rs, 15; grand'messe, sermon en français, 10 ‘ag “il, 3 
brs. 45 Bénédiction, 7 hrs. 30 du soir, Qu'est-ce qu'il attend  , : 
Curé: Rév. M, Ethier: viouire Rév, H Hé! . L'ouragan ‘est déchainé. Mille 
ISSE ou SACRE COEUR. A ki voix hürlent.à'la mort: il n'est pas 
| E * venue Je SE as a . 
nistino. — Messe basse, S h., messe des enfants, uu dixième de seconde qui ne soit 
9 h. 15; grand'messe 10 h; 45; catéchisme, 2 comblé par un coup de canon et 
h. 30 de l'après-midi; archicontrérie, 7 h. 30 du vingt coup de fusil; des nuages de 
soir (Paroisse exclusivement de langue anglai- fumée terreuse planent lourde- 


vérance à nos nouveaux colons ! 


ABONNEZ-VOUS AU COUR 
RIER DE L'OUEST, $1.00 PAR 
ANNEE. 


DANS NOS EGLISES 


se), Curè, Réêv. M, Pilon;: vicaire, Rév. L EF. : : 
‘ ds ment sur les maisons: nos oreil- 
Lamontagne, : 


les. bourdonnent, nos nerfs sont 
à une rude épreuve. 
Qu'est-ce qu'il attend donc? 
\ D 4] ve à 
temporaire du Collège d'Edmonton, ‘coin des | LOUE à COUP une clameur énorme 


rues Stikaen ot 280. —, Messes du dimanche: | vibre et se répercute; ce sont les 
S, 9 et eures. ré: Rév. P, J. À. Gre 1 Lôtres:; du village part le catacata 


nier, SJ, 

‘rapide des mitrailleuses, c’est la 
charge, l'assaut, la ruée des ca- 
marades. : 

Le capitaine fait un geste. Tout 
le monde à compris, épaule... Feu! 


MONASTERE DES RR. PP, FRANCISCAINS, 
North Edmonton. — KR, P. Xavier, O.F.M., su- 
périeur, 


EGLISE DE ST-FRANÇOIS-XAVIER, chapelle 


et en Nouvelle-Ecosse) chambre 208, Edifice 
Williamson, 9818 Jasper, entre les avenues 
Jasper et Queen. De 9h. a m à 5h pm 
Tél 6$19. 28-26 


C 


À - LS - 


JEUDI, LE 20 MAI 1915 


Une seule détonation... 
vant!... Nous voilà partis dans le 


champ de..befteraves, ont fait la. 
Que se passe-t-il dans. 


culbute, 
le rideau d'arbres? Ce n’est pas 
cela que nôüs : regardons, ‘mais 
bien 6 nous posons les pieds. 
Ah!de salé terrain, mou et fan- 
geux, collant: glissant. Dix’ mètres 
vingt mètrés et pas un coùûp de 


feu n'est tiré sur nous! Ah ça! 


est-ce que nous allons arriver au 
village comme cela? trente mètres 
les arbres se raprochent; on vou- 
drait y être d’un bon. Les plus 
agiles prennent une légère avan- 
ce; notre ligne se brise, se dislo- 
que; déjà des souffles sont courts 
et des poitrines haletantes, 
Crrraaa, pa ta pa ta pa... C'est 
pour nous. Quel dommage, on al- 


lait si bien! “Ah! les cochons!” 


jure le fourrier à ma droite. Est- 
il blessé? Mais non: d'un train ré- 


gulier, les dents serrées, ména-- 


geant son souffle, il court et je le 
suis à 
son képi jusqu'aux oreilles et ra- 
battu sa jugulaire: il a un aspect 
terrible'ainsi. 5 
! GCrrraaa, crrraaaa.…. nous fon- 
gons la tête ‘basse’ sous la bour- 
rasqüue. Lés$ balles vibrent aux 


oreilles comme un essaim dé fre- 


lons obstinñés. Par quel miracle 
est-on ‘debout dans cet ouragan. 
L’adjudant=chef tombe, «e relè- 
ve et court en boitant, touché 
sans doute à la jambe; le lieute- 


nant a le bras traversé par une. 


baille et marche quand même; des 
hommes tombent sans qu'on puis_ 
se voir le coup qui les frappe. 
Mais notre élan n'est pas coupé. 
Superbe, le capitaine dant la voix 
s'enroue, ne cesse de crier: ‘En 
avant!": cinq hommes courent 
autour de lui, dont deux clairons. 

Plus que vingt, quinze, dix mè- 
tres... nous y voici, démons hur- 
lants, furies lâchées, lancés coni- 
me ke destin, Mais eux ne nous 
ant pas attendus; ils fuient vers 
les maisons. Arrèlés, couchés à 
leur place, nous les abatlons com- 
me des lapins. Quelques:uns sau- 
Hent par dessus les murs de jar- 
dius: la plupark courent en face 
de nous dans une rue perpendi- 
culaire aux deux principa- 
lus voix parallèles du ha- 
meau, cb se précipitent fans 
les maisons ouvertes. Des fenû- 
tres, des embrasures, des angles 
de portails on tire sur nous. Nous 
ripostons. 

Plus de fébrililé maintenant, un 
calme étonnant. La crarté de l'ac- 
tion, les reflexes de l'effort phy- 
sique guident et précisent nos 
gestes. Quarante cadavres au 
moins  parsèment l'intervalle; 
quelques blessés cherchent à s'a- 
briter pour tirer encare: une bal- 
le les couche dans la boue. Peu 
à peu nous reprenons haleine el 
nous nous rallions, à Fabri. Au 
bout de la rue débouche une com- 
paguie allemance. Un feu d'en- 
fer dl'accueille: elle avance quand 
même, semant des morts par files. 
Nous mançoeuvrons plus vite nos 
culasses: feurs premiers rangs 
s'affalent.... ils passent dessus; 
les suivants tombent... ils mar- 
chent toujours. Enfin leur chef 
un grand diable d'officier, qui ra- 
sait les murs en gesticulant. s'a- 
bat à son tour. Une nouvelle sal- 
ve fauche sept à huit hommes, 
Cette fois, ils s'arrêtent, hésitent 
un quart de seconde el tourne bril 
de sous nos balles. 


“En avant! à la bajonneile 17 
hurle notre capitaine. Nous nous 
ruons l'arme haute. Alors les deux 
clairons, des veines du cou gon- 
tlées à se rompre, nous fouailtlent 
le coeur des noles ardentes de la 
charge. Une furie, une ivresse hé- 
rojque nous monte à la tñte, Nous 
courons come une trombe dans la 
rue étroile dans le ‘bourdanne- 
ment des balles, vers les elameurs 
qui nous parviennent. Dans des 
maisons basses, dans les étables 
grand'ouverles, dans les jardins. 
les marsouins par deux par trois, 
se précipitent: ils en ressurtent 
la baïonnette rouge, couverts de 
sang. On éñntend des cris, des 
hurlements de’ mort. des râles, 
Plus de coùps de feu!... des ju- 
rons rauques... des piétinements… 
des bruits dé meubles renversés… 
des claquemenñts de portes. des 
ferraillements.….. des chocs lourds 
des appels, des avertissements ra- 
pides..… et la charge qui: domine 
tout de ses notes stridentes, pro- 
voquant là-bas une panique que 
nous devinons. 

Sans sac, a capole déchirée. 
les yeux hors de la tête, ruisselant 
de sueur, lies mains pleines de 
sang, M... parait au seuil d'une 
maison, s'arrète, une seconde, 
débouche son bidon, boit avide- 
ment appuyé sur son fusil. Nous 
venons, quelques-uns de mon es- 
couade et moi, d’enfermer trois 
Boches dans un réduit. Comme je 
passe à sa hauteur: “Y a bon, me 
dit-il en courant à mes cûtés, j'en 
ai crevé trois là-dedans!... En- 
tends-moi-çal ça beugle comme 
des gorets!i Ca ne sait même pas 
mourirk... 


Suite:au prochain numéro 


En a. 


‘trois mètres; il a enfoncé 


_ 


© 


